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Nous tenons à préciser que nous avons toujours utilisé les dernières données disponibles à l’échelle régionale. C’est pourquoi les 
données qui ont trait à l’emploi selon le sexe, l’âge, le statut à temps plein ou à temps partiel, les revenus, le niveau de 
compétence et les emplois occupés sur le territoire sont tirées du recensement 2001. Vous pourrez consulter la source des 
données utilisées à la page 73 du document. 
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RÉSUMÉ 
 
 
 
Introduction 
 
Vous trouverez, dans cette publication, les principales données sur le marché du travail pour chacun des 
secteurs d’activité économique présents en Montérégie ainsi qu’une brève analyse de l’emploi dans ces 
trente et un secteurs.  
 
 
 
Deuxième région en importance au Québec, en nombre d’emplois  
 
La Montérégie est la deuxième région administrative en importance après Montréal en ce qui a trait au 
nombre de personnes en emploi au Québec. Avec 695 600 personnes occupées en 2003, elle représente 
19,1 % de l’emploi total au Québec. Ainsi, la Montérégie dispose d’un marché du travail capital pour le 
développement économique du Québec. À titre d’information, le taux d’emploi en Montérégie atteignait 
64,1 % en 2003, comparativement à 57,9 % à Montréal et 60,0 % pour l’ensemble du Québec. De plus, la 
région bénéficie d’une position géographique stratégique, étant en partie comprise dans la région 
métropolitaine de Montréal et longeant au sud la frontière américaine, soit notre plus grand marché 
d’exportation. 
 
Il importe de préciser que la majorité des données portent sur les personnes occupées qui résident en 
Montérégie, donc peu importe leur lieu de travail. Toutefois, le tableau sur les emplois et les entreprises 
du territoire réfère vraiment aux emplois dans les entreprises situées en Montérégie. Au recensement de 
2001, la région comptait 451 945 emplois sur le territoire, alors qu’il y avait 642 490 Montérégiens qui 
occupaient un emploi, dont 27 % travaillaient à Montréal.  
 
 
 
La diversification des entreprises, un atout indéniable pour l’emploi 
 
La diversité des entreprises en Montérégie, soit dans plusieurs secteurs d’activité économique, s’avère un 
élément déterminant du dynamisme du marché du travail régional. La présence des entreprises, tant 
agricoles que de la fabrication ou des services explique la capacité de l’économie régionale à surmonter 
les effets parfois déstabilisants des conjonctures économiques. Mentionnons, à cet effet, la situation 
difficile depuis 2001 de certains secteurs, notamment la fabrication d’équipements de transport aérien 
ainsi que les technologies de l’information et des communications. La population et les entreprises de la 
région ont su relever le défi de la croissance, mais rien n’est acquis avec la concurrence internationale qui 
s’intensifie de plus en plus rapidement. 
 
À l’échelle du Québec, la région détient plus que sa part moyenne (19,1 %) de l’emploi dans bien des 
secteurs. En fait, la Montérégie se démarque particulièrement en agriculture en détenant plus du quart de 
l’emploi au Québec, ainsi que dans huit des seize secteurs de la fabrication. Toutefois, pour ce qui est de 
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la part de l’emploi dans les services, la région ne se distingue dans aucun secteur. En fait, la Montérégie 
détient 29,7 % de l’emploi agricole au Québec, 36,1 % de l’emploi dans le textile, 34,9 % de l’emploi 
dans la transformation alimentaire, 33,4 % de l’emploi dans les produits en caoutchouc et en plastique, 
30,7 % dans les produits minéraux non métalliques, 30,2 % dans les produits chimiques et du pétrole, 
27,1 % dans le matériel de transport et 25,3 % dans l’impression ainsi que la fabrication de machines. 
 
 
 
Le secteur de la fabrication procure plus d’emplois à temps plein que celui des services, mais les 
services offrent davantage d’emplois aux femmes qu’aux hommes 
 
Les données du recensement nous indiquent que 82,6 % des personnes en emploi qui résident en 
Montérégie occupent un emploi à temps plein. Dans l’industrie de la fabrication, l’emploi à temps plein 
regroupe 94,8 % des emplois, avec peu de variation entre les secteurs. Cependant, dans le secteur des 
services, le travail à temps plein oscille entre 57,5 % (hébergement et restauration) et 90,3 % (transport et 
entreposage). Quant à la répartition des emplois selon le sexe, on observe qu’en moyenne pour l’ensemble 
des secteurs 53,8 % des emplois sont occupés par des hommes et 46,2 % par des femmes. Le secteur 
manufacturier est largement dominé par les hommes, sauf dans la fabrication de vêtements où 76,5 % des 
emplois sont détenus par des femmes. Les services, qui comptent pour 71,4 % de l’emploi total, 
présentent des écarts d’emplois plus faibles entre les sexes. Cependant, les femmes y sont avantagées 
avec 53,7 % des personnes occupées. Le secteur des soins de santé et de l’assistance sociale se démarque 
par une forte dominance féminine (80,9 % des emplois), suivi par l’enseignement (68,2 %).  
 
 
 
Les jeunes sont confiants à l’égard du marché du travail 
 
En ce qui a trait à l’emploi selon l’âge, on sait qu’en moyenne les jeunes âgés de 15 à 24 ans occupent 
14,8 % des emplois, et que le pourcentage est de 16 % dans les services. Les personnes âgées de 25 à 44 
ans détiennent 48,8 % des emplois, mais elles sont davantage représentées dans la fabrication (52,8 %). 
Pour ce qui est des personnes de 45 ans et plus, elles se partagent 36,3 % des emplois en Montérégie. 
Contrairement à la croyance, leur part de l’emploi n’est pas plus élevée dans l’industrie de la fabrication. 
Le vieillissement de la main-d’œuvre rend les jeunes optimistes à l’égard du marché du travail. Ils savent 
que les possibilités d’emplois seront nombreuses au cours des prochaines années.  
 
 
 
Les revenus diffèrent fortement selon le secteur 
 
Selon les données du recensement de 2001, le revenu annuel moyen pour un emploi à temps plein était de 
37 556 $ en Montérégie. Cependant, il oscille entre 20 591 $ (hébergement et restauration) et 67 127 $ 
(services aux entreprises). Divers facteurs peuvent influencer les revenus d’emplois, notamment la part 
des emplois syndiqués, la valeur ajoutée générée par un secteur, le niveau de contingentement des 
professions d’un secteur, mais surtout le niveau de compétence de la main-d’œuvre. À titre d’information, 
en Montérégie, 31,9 % des emplois sont de niveau technique, 31,8 % de niveau intermédiaire, 14,4 % de 
niveau professionnel, 11,9 % de niveau élémentaire et 10,0 % des emplois sont en gestion. En 1996, ce 
sont les emplois de niveau intermédiaire qui occupaient la plus grande part de l’emploi (34,6 %).  
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Plus forte augmentation de l’emploi dans les services que dans la fabrication entre 1997 et 2003 
 
Entre 1987 et 2003 l’emploi en Montérégie a augmenté de 28,8 %. Toutefois, ce sont les services qui ont 
connu la plus forte croissance avec une hausse de 37,0 % de l’emploi pendant cette période, suivis de 
l’agriculture avec un gain de 29,2 % et finalement le secteur de la fabrication avec une appréciation de 
l’emploi de 19,3 %.  
 
 
 
La croissance économique permettra l’ajout de 50 500 postes entre 2003 et 2008 
 
Les prévisions de croissance économique au Québec pour 2004 s’annoncent supérieures à celles qui ont 
été réalisées en 2003. Ainsi, la croissance du produit intérieur brut (PIB) au Québec devrait osciller autour 
de 3,0 % en 2004, comparativement à 1,6 % en 2003. Une meilleure croissance économique nous permet 
donc d’anticiper une plus forte création d’emplois cette année. C’est pourquoi nous prévoyons que la 
Montérégie pourrait connaître une progression avoisinant 20 000 emplois en 2004, alors que la région 
affichait un recul de 6 600 postes en 2003. 
 
Selon nos prévisions d’emplois d’ici 2008, la Montérégie devrait connaître une création nette d’emplois 
de 50 500 postes entre 2003 et 2008. Avec une croissance annuelle moyenne de l’emploi de 1,4 %, cela 
situe la région dans la moyenne québécoise. Les secteurs manufacturiers des aliments et boissons, des 
produits en caoutchouc et en plastique et de l’impression devraient connaître un taux de croissance annuel 
moyen supérieur à la moyenne (1,4 %). Le secteur des aliments et boissons devrait afficher une 
augmentation de 6 800 postes, soit 83 % des nouveaux postes dans l’ensemble du secteur de la 
fabrication. En contrepartie, nous prévoyons des baisses d’emplois dans les secteurs des textiles, des 
vêtements, du papier et de la première transformation des métaux. Le retrait de barrières tarifaires avec les 
pays en développement et la concurrence des pays asiatiques, notamment la Chine, sont des éléments 
déterminants du recul de l’emploi dans ces secteurs. 
 
Quant au secteur des services, qui procure 71,3 % des emplois (495 800) aux Montérégiens, il devrait 
afficher une croissance (1,6 %) légèrement supérieure à la moyenne. Les secteurs des soins de santé et de 
l’assistance sociale, des services professionnels, scientifiques et techniques ainsi que du commerce 
devraient connaître la plus forte croissance d’ici 2008. À l’opposé, les secteurs de l’enseignement et de 
l’administration publique devraient afficher des pertes d’emplois. 
 
 
 
Conclusion 
 
En terminant, la Montérégie fait partie des régions privilégiées au Québec, par sa diversité de l’emploi 
dans plusieurs secteurs d’activité économique, mais cela ne la met pas à l’abri des nombreux défis à 
relever. Pensons au développement des compétences et au renouvellement de la main-d’œuvre à la suite 
des nombreux départs à la retraite appréhendés par le vieillissement de la main-d’œuvre, ainsi qu’à la 
concurrence asiatique et indienne qui nécessitera l’exploitation de nouveaux créneaux et le rehaussement 
de la productivité des entreprises. Toutefois, il est permis de demeurer optimiste. 
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L’emploi selon le secteur en Montérégie 
 

             
Secteur Emploi 

en 2003
Part de 

l’emploi 
en 2003 

Prévision 
de l'emploi 
pour 2008 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen de 

2003 à 2008 

Variation 
entre 

2003 et 2008 

Part de 
l'emploi en 
Montérégie 

dans le 
Québec 
en 2003 

  (000) % (000) % (000) % 
     

Agriculture   17,7     2,5   17,7  0,0   0,0 29,7 
Foresterie et mine     1,9     0,3     1,8 -1,1  -0,1   8,8 
Services publics     6,7     1,0     6,9  0,6   0,2 22,9 
Construction   32,1     4,6   32,8  0,4   0,7 18,9 
Fabrication 141,4   20,3 149,6  1,1   8,2 22,1 

Aliments et boissons   29,2     4,2   36,0  4,3   6,8 34,9 
Usines de textiles et de produits textiles      7,5     1,1     6,5 -2,8  -1,0 36,1 
Vêtements et produits en cuir     4,8     0,7     3,3 -7,2  -1,5   8,7 
Produits en caoutchouc et plastique   11,1     1,6   12,2  1,9   1,1 33,4 
Papier     4,5     0,6     4,2 -1,4  -0,3 13,0 
Impression et activités connexes de soutien   10,0     1,4   10,9  1,7   0,9 25,3 
Produits chimiques et pétrole   11,4     1,6   11,9  0,9   0,5 30,2 
Produits en bois     4,4     0,6     4,6  0,9   0,2   7,1 
Produits minéraux non métalliques     5,0     0,7     5,1  0,4   0,1 30,7 
Première transformation des métaux     6,9     1,0     6,5 -1,2  -0,4 23,0 
Produits métalliques   10,3     1,5   10,7  0,8   0,4 25,3 
Machines     5,6     0,8     6,0  1,4   0,4 19,0 
Produits informatiques, électroniques et électriques     8,7     1,3     9,2  1,1   0,5 20,4 
Matériel de transport   13,4     1,9   13,5  0,1   0,1 27,1 
Meubles et produits connexes     4,6     0,7     4,9  1,3   0,3 11,4 
Activités diverses de fabrication     4,0     0,6     4,1  0,5   0,1 17,8 

Services 495,8   71,3 537,3  1,6 41,5 18,3 
Commerce 119,5   17,2 132,3  2,1 12,8 19,8 

Commerce de gros   25,8     3,7   28,5  2,0   2,7 18,9 
Commerce de détail   93,7   13,5 103,8  2,1 10,1 20,0 

Transports et entreposage   34,2     4,9   37,4  1,8   3,2 21,0 
Finance, assurances, immobilier et location   36,8     5,3   38,0  0,6   1,2 19,5 
Services professionnels, scientifiques et techniques   38,0     5,5   44,0  3,0   6,0 17,9 
Services aux entreprises, bâtiments et autres serv. soutien   18,7     2,7   21,1 2,4   2,4 16,3 
Services d'enseignement   42,6     6,1   42,0 -0,3  -0,6 17,0 
Soins de santé et assistance sociale   75,9   10,9   88,4  3,1 12,5 17,6 
Information, culture et loisirs   31,2     4,5   33,0  1,1   1,8 20,3 
Hébergement et services de restauration   35,4     5,1   36,2  0,4   0,8 16,2 
Autres services   29,3     4,2   31,0  1,1   1,7 17,8 
Administrations publiques   34,2     4,9   33,9 -0,2  -0,3 16,0 

Emploi total 695,6 100,0 746,1  1,4 50,5 19,1 
             

 
Sources : Prévision, Emploi-Québec. 
 Données en 2003, Enquête sur la population active de Statistique Canada. 
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Analyse de l’emploi des secteurs 
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Agriculture 
 

Comparaison de l’emploi (1987=100) 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Agriculture Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 17 650 100,0 100,0 
Temps plein 14 490 82,1 82,6 
Temps partiel 3 160 17,9 17,4 
Hommes 11 910 67,5 53,8 
Femmes 5 740 32,5 46,2 
15-24 ans 2 930 16,6 14,8 
25-44 ans 7 205 40,8 48,8 
45 ans et plus 7 515 42,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Agriculture 24 589 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 223 1 840 10,5
La Haute-Yamaska 164 935 5,3 
Le Haut-Richelieu  229 1 455 8,3 
Rouville  187 1 295 7,4 
Longueuil (Champlain) 32 150 0,9 
Acton 156 1 055 6,0 
Le Bas-Richelieu 101 785 4,5 
Les Maskoutains 492 2 760 15,7 
La Vallée-du-Richelieu 147 1 220 6,9 
Lajemmerais 60 500 2,8 
Vaudreuil-Soulanges 125 1 035 5,9 
Beauharnois-Salaberry 129 790 4,5 
Le Haut-Saint-Laurent 161 1 300 7,4 
Roussillon 87 535 3,0 
Les Jardins-de-Napierville 285 1 910 10,9 

Montérégie 2 578 17 560 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
 

Agriculture

17,717,4
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 

1998 
2003 

2003 
2008 

Agriculture 
Montérégie 17,8 17,7 17,7 0,0% -0,1 0,0 
Québec 70,2 59,6 59,5 0,0% -10,6 -0,1 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 233 397 0,5 
2002 232 290 20,1 
2001 193 430 -15,0 
2000 227 574 -14,4 

Agriculture, foresterie, 
chasse et pêche 

1999 265 799  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 140 0,8 220 1,1 
Professionnel 145 0,8 490 2,5 
Technique 10 410 59,0 10 815 55,8 
Intermédiaire 5 680 32,2 6 750 34,8 
Élémentaire 1 275 7,2 1 115 5,8 
Total 17 650 100,0 19 390 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de l’agriculture selon le niveau de compétence 
 

 
 

Emplois
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des
femmes 

(%) 

Gestion           
0016 Cadres supérieurs – contrôleurs d’exploitation agricole 65 NP NP Non 77 934  12,8 
0621 Directeurs – commerce de détail 35 10 Favorables Non 35 659  36,8 
Professionnel          
1111 Vérificateurs et comptables 70 NP Favorables Oui 45 444  57,2 
2123 Agronomes, conseillers et spécialistes en agriculture 55 NP Favorables Oui 37 959  43,2 
Technique          
8251 Exploitants agricoles et gestionnaires d'exploitations 

agricoles 8 795 45 Acceptables Non 26 849  27,3 

8253 Surveillants d'exploitations agricoles et ouvriers spécialisés 
dans l'élevage du bétail 440 30 Acceptables Non 24 852  32,4 

Intermédiaire          
8431 Ouvriers agricoles 3 900 205 Acceptables Non 16 662  24,3 
8432 Ouvriers de pépinières et de serres 535 35 Restreintes Non 11 983  50,6 
Élémentaire          
8611 Manœuvres agricoles 745 170 Acceptables Non 13 063  37,6 
8612 Manœuvres en aménagement paysager et en entretien des 

terrains 225 NP Acceptables Non 15 521  12,4 
 
NP : Non-publié. 
 
Les emplois du secteur de l’agriculture sont vulnérables aux grands débats environnementaux et aux crises 
mondiales telle que celle de la vache folle 
 
Le secteur de l’agriculture occupait 2,5 % de l’emploi en Montérégie en 2003 et détenait le premier rang pour le nombre d’emplois et les 
revenus agricoles au Québec (87 % du territoire de la Montérégie est zoné agricole). La région accueille 29,7 % de l’emploi du secteur à 
l’échelle provinciale, alors qu’elle représente 19,1 % de l’emploi total provincial. L’agriculture comprend 2 578 entreprises qui sont réparties 
dans les cultures, l’élevage et les activités de soutien agricoles. Les principaux sous-secteurs au chapitre de l’emploi sont l’horticulture, les 
cultures céréalières et maraîchères, ainsi que l’élevage bovin et porcin. Les entreprises et les emplois sont concentrés principalement dans les 
MRC des Maskoutains, des Jardins-de-Napierville, du Haut-Richelieu et de Brome-Missisquoi. 
 
On dénombrait 17 650 emplois dans l’agriculture au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 82,1 % des cas, soit une 
proportion équivalente à l’ensemble des secteurs d’activité économique (82,6 %). Les hommes occupaient 67,5 % des postes et les 
travailleurs de 45 ans et plus étaient davantage présents que dans l’ensemble de l’économie. Des études publiées par le ministère de 
l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimentation du Québec révèlent que plus de 50 % de la main-d’œuvre agricole est constituée par la 
famille du producteur. Le reste est embauché majoritairement sur une base saisonnière pour les plantations et les récoltes. Les producteurs 
agricoles font également appel à la main-d’œuvre étrangère (environ 2,0 % des travailleurs proviennent de l’extérieur du Québec). 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, 59,0 % des emplois sont de niveau technique, comparativement à 31,9 % pour l’ensemble des 
secteurs. Considérant qu’il existe peu de programmes universitaires en agriculture, la part des emplois professionnels est faible (0,8 %). 
Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, près de 48,7 % des entreprises du secteur éprouvent des difficultés 
avec le recrutement de personnel qualifié. Bien que ce pourcentage soit élevé, il demeure inférieur à celui qui est obtenu pour l’ensemble des 
secteurs d’activité (53,6 %). Au cours des dernières années, la modernisation et la spécialisation du secteur ont entraîné des changements 
considérables, si bien qu’on parle maintenant d’une agriculture de précision, diversifiée, faisant appel à une main-d’œuvre de plus en plus 
qualifiée. Lors des dernières années, le nombre de fermes a diminué, mais leur taille a augmenté. Les producteurs sont donc appelés à gérer 
plus de personnel et à développer les habiletés nécessaires pour y parvenir. Le Comité sectoriel de main-d’œuvre en production agricole a 
donc ciblé la gestion et le développement des ressources humaines parmi ses priorités d’action. Le secteur agricole est également aux prises 
avec un problème de relève auquel l’exode des jeunes et le prix d’acquisition des fermes ne sont pas étrangers. 
 
Contrairement au secteur de la production de biens où l’emploi a reculé de 5,3 % entre 1990 et 2003, l’agriculture a connu une légère 
croissance. L’emploi s’est accru de 1,7 % durant cette période, mais il s’agit d’une évolution en dents de scie avec un creux important en 
1991, suivi d’une remontée dont le sommet excédait 19 000 emplois en 1995. Selon nos estimations, l’emploi du secteur agricole devrait se 
maintenir au même niveau entre 2003 et 2008, alors que l’ensemble des secteurs de la Montérégie devraient connaître un taux de croissance 
annuel moyen de 1,4 % pendant cette période. Les pressions issues des débats sur les biotechnologies et la préservation de l’environnement 
influenceront l’avenir du secteur. Finalement, un atout propre au secteur agricole de la Montérégie tient au fait que la région abrite aussi la 
plus importante industrie de transformation au Québec, en plus de posséder des entreprises vouées à la recherche et au développement.
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Services publics 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Services publics Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 5 745 100,0 100,0 

Temps plein 5 624 97,9 82,6 
Temps partiel 121 2,1 17,4 
Hommes 4 040 70,3 53,8 
Femmes 1 705 29,7 46,2 
15-24 ans 105 1,8 14,8 
25-44 ans 3 020 52,6 48,8 
45 ans et plus 2 620 45,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Services publics 57 628 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 0 15 0,5
La Haute-Yamaska 0 140 4,6 
Le Haut-Richelieu  2 135 4,4 
Rouville  1 20 0,7 
Longueuil (Champlain) 9 335 11,0 
Acton 0 10 0,3 
Le Bas-Richelieu 0 195 6,4 
Les Maskoutains 3 655 21,5 
La Vallée-du-Richelieu 5 310 10,2 
Lajemmerais 0 420 13,8 
Vaudreuil-Soulanges 5 200 6,6 
Beauharnois-Salaberry 1 435 14,3 
Le Haut-Saint-Laurent 1 10 0,3 
Roussillon 1 170 5,6 
Les Jardins-de-Napierville 0 0 0,0 

Montérégie 28 3 040 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 

1998 
2003 

2003 
2008 

Services publics 
Montérégie 8,1 6,7 6,9 0,6% -1,4 0,2 
Québec 30,4 29,3 30,7 0,9% -1,1 1,4 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Services publics 2003 442 857 25,1 
 2002 353 893 0,2 
 2001 353 065 -31,2 
 2000 513 411 20,4 
 1999 426 402  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 450 7,8 290 5,1 
Professionnel 1 325 23,1 1 630 28,9 
Technique 2 575 44,8 2 570 45,6 
Intermédiaire 1 185 20,6 1 115 19,8 
Élémentaire 210 3,7 35 0,6 
Total 5 745 100,0 5 640 100,0 
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Les deux principales professions du secteur des services publics selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des
femmes 

(%) 

Gestion       
0912 Directeurs des services d'utilité publique 120 NP Acceptables Non 64 202 12,5 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 70 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
2133 Ingénieurs électriciens et électroniciens 430 NP Favorables Non 68 907 9,7 
2171 Analystes et consultants en informatique 175 NP Acceptables Non 55 837 31,3 
Technique       
7244 Monteurs de lignes électriques et de câbles 335 10 Restreintes Non 50 521 5,2 
2241 Technologues et techniciens en génie électronique et 

électrique 320 10 Favorables Oui 45 758 7,9 

Intermédiaire       
1411 Commis de bureau généraux 260 10 Restreintes Oui 26 756 87,0 
1453 Commis aux services à la clientèle, commis à 

l'information et personnel assimilé 210 10 Favorables Oui 25 597 67,6 

Élémentaire       
7621 Manœuvres à l'entretien des travaux publics 55 10 Restreintes Non 25 130 12,8 
6651 Gardiens de sécurité et personnel assimilé 40 NP Acceptables Oui 20 917 26,1 

 
NP : Non-publié. 

 
Le secteur des services publics offre des emplois de qualité 
 
Le secteur des services publics occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, soit 1 % de l’emploi total. Toutefois, la 
région compte pour 22,9 % de l’emploi du secteur dans la province alors que la Montérégie compte pour 19,1 % de l’emploi de la province 
dans tous les secteurs d’activité économique. Le secteur comprend 28 entreprises réparties dans trois groupes d’industries. En nombre 
d’emplois, voici l’ordre d’importance des secteurs : production, transport et distribution d’électricité, réseaux d’aqueduc, d’égout et autres, 
distribution de gaz naturel. Les entreprises et les emplois sont concentrés dans les MRC des Maskoutains (le Centre de services régional 
d’Hydro-Québec comptant pour plus de 50 % de l’emploi du secteur en Montérégie), de Beauharnois-Salaberry, de Lajemmerais (centre de 
recherche) et de Champlain (Longueuil). Ce secteur fournit des services aux ménages et aux entreprises. Malgré certaines fluctuations 
saisonnières des besoins en énergie, l’emploi est relativement stable dans le secteur. 
 
On dénombrait 5 745 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 97,9 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Les hommes comptent pour environ 70 % des effectifs du 
secteur. Il y a très peu de jeunes de 15 à 24 ans (soit 1,8 %) car les emplois exigent une certaine scolarité que les personnes de ce groupe 
d’âge n’ont pas nécessairement encore. Il y a, par contre, une plus forte proportion de personnes âgées de 45 ans et plus (soit 45,6 %) que 
dans l’ensemble des secteurs d’activité économique (36,3 %). En ce qui concerne les compétences professionnelles, 44,8 % des emplois sont 
de niveau technique et 23,1 % sont de niveau professionnel. À titre d’exemple, le secteur compte 430 ingénieurs électriciens et 
électroniciens. C’est donc un secteur qui emploie du personnel qualifié, le revenu moyen à temps plein très élevé en fait preuve. Les 
entreprises de ce secteur ont moins de problèmes de rétention de leur main-d’œuvre que celles des autres secteurs grâce aux salaires 
intéressants qui ne sont pas étrangers à la syndicalisation élevée dans le secteur. 
 
La croissance prévue de l’emploi dans les services publics en Montérégie est estimée à 0,6 % par année entre 2003 et 2008. L’étalement 
urbain et l’expansion industrielle et commerciale impliquent l’ajout d’infrastructures, mais il reste que le secteur des services publics répond 
à la demande avec ses effectifs habituels. La construction possible d’une centrale au gaz dans le Suroît pourrait influencer l’emploi, mais 
rien n’est conclu dans ce projet. La pression environnementale pour l’utilisation de sources d’énergies douces comme l’hydroélectricité et 
l’éolienne soutenue par la signature par le Canada du protocole de Kyoto pourra aussi avoir des effets positifs sur l’emploi dans le secteur. 
D’ailleurs, les grands projets dans les services publics se répercutent sur le niveau d’emploi dans les secteurs de l’ingénierie, de la 
construction et de la fabrication. Il y aura enfin de nombreux départs à la retraite qui créeront des besoins de remplacement en main-d’œuvre 
dans les services publics. Ce seront en forte proportion des emplois de niveaux professionnel et technique. 
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Construction 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Construction Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 29 460 100,0 100,0 
Temps plein 26 126 88,7 82,6 
Temps partiel 3 334 11,3 17,4 
Hommes 25 510 86,6 53,8 
Femmes 3 950 13,4 46,2 
15-24 ans 2 790 9,5 14,8 
25-44 ans 15 085 51,2 48,8 
45 ans et plus 11 585 39,3 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Construction 34 190 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 167 505 3,5
La Haute-Yamaska 322 945 6,5 
Le Haut-Richelieu  402 1 000 6,9 
Rouville  164 540 3,7 
Longueuil (Champlain) 913 3 175 21,8 
Acton 59 170 1,2 
Le Bas-Richelieu 151 475 3,3 
Les Maskoutains 344 895 6,1 
La Vallée-du-Richelieu 628 1 205 8,3 
Lajemmerais 485 1 935 13,3 
Vaudreuil-Soulanges 437 885 6,1 
Beauharnois-Salaberry 230 895 6,1 
Le Haut-Saint-Laurent 59 135 0,9 
Roussillon 526 1 520 10,4 
Les Jardins-de-Napierville 117 300 2,1 

Montérégie 5 004 14 560 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 

1998 
2003 

2003 
2008 

Construction 
Montérégie 23,1 32,1 32,8 0,4% 9,0 0,7 
Québec 122,9 170,0 173,5 0,4% 47,1 3,5 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Construction résidentielle 2003 3 174 090 10,7 
 2002 2 866 315 41,9 
 2001 2 019 882 21,0 
 2000 1 668 756 4,6 
 1999 1 595 286  
Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 3 565 12,1 3 490 13,6 
Professionnel 690 2,3 640 2,5 
Technique 17 880 60,7 14 530 56,4 
Intermédiaire 4 565 15,5 4  660 18,1 
Élémentaire 2 760 9,4 2  430 9,4 
Total 29 460 100,0 25 750 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la construction selon le niveau de compétence 
 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0711 Directeurs de la construction 1 230 20 Acceptables NP 46 395 7,7 
0712 Constructeurs et rénovateurs en construction 
domiciliaire 1 070 20 Acceptables NP 32 681 2,7 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 240 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2131 Ingénieurs civils 135 NP Favorables Oui 59 076 9,7 
Technique       
7271 Charpentiers-menuisiers 3 690 225 Acceptables Oui 29 323 1,2 
7241 Électriciens (sauf électriciens industriels et de réseaux 

électriques) 1 510 10 Favorables Non 38 999 2,2 

Intermédiaire       
7421 Conducteurs d'équipement lourd (sauf les grues) 1 120 45 Acceptables Non 31 730 1,0 
1431 Commis à la comptabilité et personnel assimilé 680 15 Acceptables Oui 25 889 88,7 
Élémentaire       
7611 Aides de soutien des métiers et manœuvres en 

construction 2 035 250 Restreintes Non 23 046 2,3 

7612 Autres manœuvres et aides de soutien des métiers 200 NP Très restreintes Non 29 928 9,9 
 
NP : Non-publié. 

 
Les emplois dans l’industrie de la construction sont caractérisés par l’instabilité cyclique et saisonnière 
 
L’industrie de la construction compte parmi les grands pourvoyeurs d’emplois en Montérégie, représentant 4,6 % de l’ensemble des emplois 
de la région en 2003. Ce secteur accueille 18,9 % de l’emploi provincial du secteur, soit presque l’équivalent de la part de l’ensemble de 
l’emploi de la Montérégie dans le Québec. On y dénombre 5 004 entreprises, dont 85 % ont cinq employés et moins et ne représentent que 
25 % de la masse salariale versée. L’industrie se divise entre les entrepreneurs spécialisés qui concentrent un peu plus de trois emplois sur 
cinq et les entrepreneurs principaux qui détiennent le reste des emplois. Les emplois et les entreprises sont majoritairement concentrés dans 
la partie suburbaine de la Montérégie. En fait, près de 20 % des emplois et des entreprises du secteur se situent dans l’agglomération de 
Longueuil, suivis dans l’ordre par la MRC de Lajemmerais (13,3 % des emplois), la MRC de Roussillon (10,4 % des emplois) et finalement 
la MRC de La Vallée-du-Richelieu (8,3 % des emplois). Cette industrie est caractérisée par son instabilité cyclique et saisonnière. L’activité 
de construction varie surtout en fonction des investissements (en hausse depuis 1999) qui eux dépendent des taux d’intérêt, de l’évolution 
démographique et de l’emploi ainsi que des conditions climatiques, mais dans une moindre mesure. Les activités de construction se 
déroulant à l’extérieur, elles sont concentrées habituellement d’avril à octobre, les mois de décembre et janvier étant les moins animés. 
 
On dénombrait 29 460 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 88,7 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Les hommes occupaient 86,6 % des emplois, le personnel 
féminin étant surtout affecté à des postes de niveau administratif. La main-d’œuvre du secteur est vieillissante, la part des travailleurs de 45 
ans et plus dépassant de trois points de pourcentage celle de l’ensemble des secteurs. De plus, les 15 à 24 ans ne forment que 9,5 % de la 
main-d’œuvre, comparativement à 14,8 % dans l’ensemble de l’économie. Les compétences professionnelles détenues par les travailleurs de 
cette industrie ont très peu évolué entre 1996 et 2001. Concrètement, trois travailleurs sur quatre détiennent des compétences de niveau 
technique ou intermédiaire. Toutefois, entre 1996 et 2001, la part des travailleurs de niveau de compétence technique s’est accrue de 4,3 
points de pourcentage alors que les travailleurs de niveau de compétence intermédiaire glissaient de 2,6 points de pourcentage. Les activités 
de construction se déroulent à l’extérieur et sont caractérisées par la mobilité et l’aspect temporaire des chantiers. Cette réalité marque le 
caractère temporaire de l’emploi qui, à son tour, façonne le chômage saisonnier, le roulement de la main-d’œuvre et le chômage 
interchantier. À cet égard, une étude récente réalisée par Emploi-Québec révélait que près de trois entreprises sur cinq de cette industrie 
éprouvaient des difficultés à recruter du personnel qualifié. Précisons que la forte croissance de l’emploi, dans le secteur, au cours des 
dernières années a sans doute contribué à accroître ces difficultés. 
 
En Montérégie, l’emploi dans la construction culminait, en 1988, à 37 200 emplois. Par la suite, sous le contre-effet des rendements 
boursiers, son niveau a constamment chuté, atteignant en 1998 son plus bas niveau, soit 23 100 emplois. Depuis 1998, l’investissement a 
repris, entraînant dans son sillage l’emploi, qui a crû jusqu’en 2003 à un rythme annuel moyen de 6,8 %. Pour l’horizon de prévisions qui 
s’étend de 2003 à 2008, nous estimons que l’emploi devrait demeurer à peu près stable, une variation de l’ordre de 0,4 % par année étant 
prévue. En fait, 2005 devrait être la dernière année de croissance avant que l’emploi décline de nouveau. 
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Fabrication d’aliments et de boissons 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication 
d’aliments et de 

boissons Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 19 040 100,0 100,0 

Temps plein 17 668 92,8 82,6 
Temps partiel 1 372 7,2 17,4 
Hommes 12 550 65,9 53,8 
Femmes 6 490 34,1 46,2 
15-24 ans 2 995 15,7 14,8 
25-44 ans 9 980 52,4 48,8 
45 ans et plus 6 065 31,9 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication d’aliments 32 911 $ 
Fabrication de boissons 56 732 $ 

37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 20 415 2,7 
La Haute-Yamaska 20 1 500 9,8 
Le Haut-Richelieu  22 870 5,7 
Rouville  23 910 5,9 
Longueuil (Champlain) 54 2 045 13,3 
Acton 7 140 0,9 
Le Bas-Richelieu 8 330 2,2 
Les Maskoutains 60 4 030 26,3 
La Vallée-du-Richelieu 28 1 465 9,6 
Lajemmerais 23 1 150 7,5 
Vaudreuil-Soulanges 14 460 3,0 
Beauharnois-Salaberry 14 745 4,9 
Le Haut-Saint-Laurent 6 180 1,2 
Roussillon 28 610 4,0 
Les Jardins-de-Napierville 10 490 3,2 
Montérégie 337 15 320 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication d’aliments et de boissons 
Montérégie 19,3 29,2 36,0 4,3% 9,9 6,8 
Québec 63,5 83,6 99,3 3,5% 20,1 15,7 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 155 925 45,9 
2002 106 894 -8,9 
2001 117 320 22,5 
2000 95 793 -30,4 

Fabrication d'aliments et 
de boissons 

1999 137 613  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 
Gestion 1 285 6,7 1 125 6,9 
Professionnel 640 3,4 495 3,0 
Technique 4 165 21,9 3 490 21,4 
Intermédiaire 8 060 42,3 6 905 42,4 
Élémentaire 4 890 25,7 4 270 26,3 
Total 19 040 100,0 16 285 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication d’aliments et de boissons selon le niveau de 
compétence 

 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives 
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 460 10 Favorables Non 66 818 18,4 
0621 Directeurs – commerce de détail 190 NP Favorables Non 35 659 36,8 
Professionnel       
1111 Vérificateurs comptables 120 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2174 Programmeurs en médias 75 NP Favorables Oui 41 720 20,5 
Technique       
6252 Boulangers-pâtissiers 540 25 Favorables Non 17 484 56,9 
7311 Mécaniciens industriels 530 15 Acceptables Non 44 021 0,7 
Intermédiaire       
9461 Opérateurs de machines 2 485 140 Favorables Non 31 124 28,5 
9462 Bouchers industriels 1 300 45 Favorables Non 27 044 21,5 
Élémentaire       
9617 Manœuvres dans la transformation 4 130 505 Acceptables Oui 23 020 46,0 
6663 Nettoyeurs d’usines 250 NP Acceptables Oui 21 959 16,3 

 
NP : Non-publié. 
 
L’expansion continue dans le secteur de la fabrication d’aliments et de boissons contribue à une croissance 
remarquable de l’emploi 
 
Le secteur de la fabrication d’aliments et de boissons occupait 4,2 % de l’emploi en Montérégie en 2003 tout en détenant le premier rang des 
emplois manufacturiers (20,7 %). Alors que la région représente 19,1 % de l’emploi total provincial, la fabrication d’aliments et de boissons 
recueille 34,9 % de l’emploi provincial du secteur. La fabrication d’aliments comprend 316 entreprises réparties dans neuf groupes 
d’industries alors que la fabrication des boissons comprend 21 entreprises. Les principaux sous-secteurs au chapitre de l’emploi sont, dans 
l’ordre, la fabrication de produits de viande, la boulangerie, la fabrication de produits laitiers et la mise en conserve de fruits et de légumes. 
Les entreprises et les emplois sont concentrés majoritairement du côté est de la Montérégie, soit dans les MRC des Maskoutains, de La 
Haute-Yamaska et de La Vallée-du-Richelieu. Une part importante est concentrée également dans l’agglomération de Longueuil (MRC de 
Champlain). 
 
On dénombrait 19 040 emplois dans cette industrie au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 92,8 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Les hommes occupaient la majorité des postes (65,9 %). Les 
travailleurs de 45 ans et plus étaient moins présents que dans l’ensemble de l’économie, alors que la représentation du groupe des 25 à 44 
ans était plus forte. Les emplois saisonniers se retrouvent en grande partie dans l’industrie de la mise en conserve des fruits et des légumes. 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, près des deux tiers (64,2 %) des emplois sont de niveaux intermédiaire et technique. On note 
que le niveau de compétence s’est légèrement accru entre 1996 et 2001; la part des emplois de niveau technique a augmenté de 0,5 point de 
pourcentage, alors que la part des postes de niveau élémentaire reculait de 0,6 point de pourcentage. Selon une enquête récente, menée par 
Emploi-Québec Montérégie, près de 40 % des entreprises du secteur éprouvent des difficultés avec le recrutement de personnel qualifié. 
Bien que ce pourcentage soit élevé, il demeure inférieur à celui qui est obtenu pour l’ensemble du secteur manufacturier (53,1 %). Les 
changements importants dans la réglementation ainsi que la croissance continue des exportations entraînent une demande accrue de 
travailleurs qualifiés. Les changements rapides et évolutifs des habitudes alimentaires des consommateurs influencent également l’industrie. 
Selon le Comité sectoriel de main-d’œuvre en transformation alimentaire, un des grands défis de l’industrie est de promouvoir le secteur de 
l’alimentation comme domaine d’emplois et de possibilités de carrière et d’en revaloriser les métiers. 
 
Contrairement à l’ensemble du secteur manufacturier où l’emploi a reculé de 3,0 % entre 1990 et 2003, le secteur de la fabrication 
d’aliments et de boissons a connu une croissance remarquable. L’emploi s’est accru de 71,8 % (12 200 postes) durant cette période, avec un 
essor marqué depuis 1999. Selon nos estimations, l’emploi du secteur de la fabrication d’aliments et de boissons devrait poursuivre sa 
croissance à un rythme annuel moyen de 4,3 % entre 2003 et 2008, soit plus rapidement que l’ensemble des secteurs de la Montérégie 
(1,4 %). Le créneau bioalimentaire de la Montérégie se démarque par le fait que la région bénéficie d’un système productif complet, allant 
de la production à la commercialisation, en passant par la transformation, l’enseignement, la recherche et le développement. 
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Usines de textiles et de produits textiles 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Usines de textiles et 
de produits textiles Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 6 855 100,0 100,0 
Temps plein 6 511 95,0 82,6 
Temps partiel 344 5,0 17,4 
Hommes 4 270 62,3 53,8 
Femmes 2 585 37,7 46,2 
15-24 ans 570 8,3 14,8 
25-44 ans 3 525 51,4 48,8 
45 ans et plus 2 760 40,2 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Usines de textiles 32 383 $ 
Produits textiles 33 813 $ 

37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 8 1 520 24,9
La Haute-Yamaska 16 1 060 17,4 
Le Haut-Richelieu  12 540 8,8 
Rouville  0 30 0,5 
Longueuil (Champlain) 14 390 6,4 
Acton 6 900 14,7 
Le Bas-Richelieu 5 60 1,0 
Les Maskoutains 6 125 2,0 
La Vallée-du-Richelieu 10 105 1,7 
Lajemmerais 6 40 0,7 
Vaudreuil-Soulanges 4 0 0,0 
Beauharnois-Salaberry 5 355 5,8 
Le Haut-Saint-Laurent 6 875 14,3 
Roussillon 2 20 0,3 
Les Jardins-de-Napierville 1 70 1,1 

Montérégie 101 6 105 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Usines de textiles et de produits textiles 
Montérégie 8,2 7,5 6,5 -2,8% -0,7 -1,0 
Québec 29,8 20,8 17,8 -3,1% -9,0 -3,0 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9  
 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

    en % 
2003 20 378 81,6 
2002 11 220 -49,0 
2001 21 987 6,6 
2000 20 625 26,3 

Usines de textiles et de  
produits textiles 

1999 16 332  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 430 6,3 355 5,0 
Professionnel 150 2,2 150 2,1 
Technique 1 735 25,3 1 605 22,8 
Intermédiaire 3 560 51,9 3 800 54,0 
Élémentaire 980 14,3 1 130 16,1 
Total 6 855 100,0 7 040 100,0 
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Les deux principales professions du secteur des usines de textiles et de produits textiles selon le niveau de 
compétence 

 
  
  

Emplois 
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 215 10 Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 55 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 45 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2174 Programmeurs et développeurs en médias interactifs 25 NP Favorables Oui 41 720 20,5 
Technique       
9216 Surveillants dans la transformation des produits 
textiles 495 35 Restreintes Non 37 071 27,3 

7317 Mécaniciens et monteurs de machines dans l'industrie 
du textile 300 NP Restreintes Non 33 323 10,3 

Intermédiaire       
9441 Opérateurs de machines de préparation de fibres 

textiles et de filés 825 55 Restreintes Oui 27 784 41,8 

9442 Tisseurs, tricoteurs et autres conducteurs de machines 
textiles 715 25 Restreintes Non 24 620 35,3 

Élémentaire       

9616 Manœuvres des produits du textile 835 30 Très 
restreintes Non 22 183 44,1 

9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 
fabrication et d'utilité publique 70 25 Restreintes Non 21 081 44,7 

 
NP : Non-publié. 

 
Le secteur du textile devra s’adapter face à la concurrence mondiale afin de minimiser les pertes d’emplois 
 
Le secteur de la fabrication des usines de textiles et de produits textiles occupe une place relativement modeste en Montérégie, soit 1,1 % de 
l’emploi total. Toutefois, la région accueille 36,1 % de l’emploi provincial de cette industrie alors que la Montérégie concentre 19,1 % de 
l’emploi provincial. Le secteur comprend 101 entreprises réparties dans cinq groupes d’industries. Les deux principaux sous-secteurs, au 
chapitre de l’emploi, étaient, dans l’ordre, les usines de tissus et les usines de textiles domestiques. Les entreprises les plus importantes pour 
l’emploi sont concentrées dans les MRC de La Haute-Yamaska, de Brome-Missisquoi, d’Acton et du Haut-Saint-Laurent. Le secteur fournit 
des intrants pour l’industrie du vêtement et satisfait les besoins des ménages (tapis, serviettes, etc.), mais il faut souligner aussi les créneaux 
des textiles techniques qui desservent une panoplie de secteurs (agriculture, construction, médecine, automobile, etc.). 
 
On dénombrait 6 855 emplois dans cette industrie au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 95 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur emploie plus d’hommes (62,3 %) que de femmes 
(37,7 %). La main-d’œuvre du secteur se fait vieillissante, la proportion de personnes de 25 à 44 ans et de 45 ans et plus étant plus élevée 
que dans l’ensemble des secteurs. Dans les prochaines années, il sera essentiel que les travailleurs d’expérience transfèrent leurs 
compétences aux plus jeunes. Au chapitre des compétences professionnelles, 51,9 % des emplois sont de niveau intermédiaire, 25,3 % de 
niveau technique et 14,3 % de niveau élémentaire. En dépit d’une baisse généralisée des emplois entre 1996 et 2001, la part de l’emploi dans 
le niveau technique a augmenté, laissant supposer une hausse de l’utilisation de technologies de pointe dans le secteur en Montérégie. 
 
Le secteur de la fabrication des usines de textiles et des produits textiles a été très touché par la récession du début des années 1990, mais a 
profité de l’ouverture des marchés à la suite des accords de libre-échange dans la deuxième portion des années 1990. Le secteur devra 
composer avec la concurrence des pays à bas salaires, surtout la Chine, d’autant plus qu’il y aura abolition complète des barrières tarifaires 
en janvier 2005 (à la fin de l’accord multifibres). Bref, le secteur devrait connaître une décroissance de l’emploi entre 2003 et 2008. Le 
principal défi sera de se spécialiser dans les créneaux d’avenir comme les textiles techniques et les produits à valeur ajoutée, comme les 
textiles médicaux et les géotextiles par exemple. Or, une forte proportion des entreprises de la Montérégie sont encore actives dans les 
textiles destinés aux vêtements et dans les textiles destinés aux ménages ou textiles domestiques. Donc, pour l’heure, le défi est économique, 
mais, pour ce qui est de la main-d’œuvre, le secteur devra remplacer son personnel partant à la retraite et attirer une main-d’œuvre de 
remplacement adéquatement formée pour utiliser les technologies de pointe du secteur. 
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Fabrication de vêtements et de produits en cuir 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
vêtements et de 
produits en cuir Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 6 690 100,0 100,0 
Temps plein 5 865 87,7 82,6 
Temps partiel 825 12,3 17,4 
Hommes 1 570 23,5 53,8 
Femmes 5 120 76,5 46,2 
15-24 ans 565 8,4 14,8 
25-44 ans 2 830 42,2 48,8 
45 ans et plus 3 295 49,2 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de vêtements 23 096 $ 
Produits en cuir 29 005 $ 

37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 7 250 5,1
La Haute-Yamaska 21 1 020 21,0 
Le Haut-Richelieu  10 530 10,9 
Rouville  9 375 7,7 
Longueuil (Champlain) 44 665 13,7 
Acton 7 115 2,4 
Le Bas-Richelieu 1 65 1,3 
Les Maskoutains 22 820 16,9 
La Vallée-du-Richelieu 10 255 5,2 
Lajemmerais 8 395 8,1 
Vaudreuil-Soulanges 3 45 0,9 
Beauharnois-Salaberry 4 105 2,2 
Le Haut-Saint-Laurent 2 30 0,6 
Roussillon 17 135 2,8 
Les Jardins-de-Napierville 1 50 1,0 
Montérégie 166 4 865 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 
 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de vêtements et de produits en cuir 
Montérégie 9,6 4,8 3,3 -7,2% -4,8 -1,5 
Québec 76,9 55,4 45,4 -3,9% -21,5 -10,0 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 936 -12,6 
2002 1 071 -29,3 
2001 1 515 -38,3 
2000 2 457 -59,5 

Fabrication de vêtements  
et de produits en cuir 

1999 6 070  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 415 6,2 430 5,7 
Professionnel 75 1,1 70 0,9 
Technique 1 925 28,8 1 495 20,0 
Intermédiaire 3 630 54,3 4 645 62,1 
Élémentaire 645 9,6 845 11,3 
Total 6 690 100,0 7 485 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de vêtements et de produits en cuir selon le 
niveau de compétence 

 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 225 10 Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 50 10 NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 35 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
1121 Spécialistes des ressources humaines 10 NP Acceptables Non 52 631 56,4 
Technique       
7342 Tailleurs, couturiers, fourreurs et modistes 1 065 125 Restreintes Non 14 671 87,3 
9225 Surveillants dans la confection d'articles en tissu, en cuir 

et en fourrure 190 10 Très restreintes Non 26 828 69,8 

Intermédiaire       
9451 Opérateurs de machines à coudre industrielles 2 270 205 Restreintes Non 16 719 92,1 
9452 Coupeurs de tissu, de fourrure et de cuir 180 30 Très restreintes Non 17 808 62,3 
Élémentaire       
6682 Repasseurs, presseurs et finisseurs 230 30 Très restreintes Non 17 525 61,8 
9616 Manœuvres des produits du textile 170 25 Très restreintes Non 22 183 44,1 

 
NP : Non-publié. 

 
Le secteur de la fabrication de vêtements est en difficulté et il devrait connaître une baisse de l’emploi 
 
Le secteur de la fabrication de vêtements et de produits en cuir occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, soit 0,7 % 
de l’emploi total. La Montérégie compte pour 8,7 % de l’emploi provincial du secteur alors que la région compte pour 19,1 % de l’emploi, 
tous secteurs confondus. Le secteur comprend 166 entreprises réparties dans six groupes d’industries. Les principaux sous-secteurs, en 
nombre d’emplois, étaient, dans l’ordre, la fabrication de vêtements coupés-cousus, les usines de tricotage de vêtements, la fabrication 
d’accessoires vestimentaires et d’autres vêtements ainsi que la fabrication de chaussures. Les entreprises et les emplois sont concentrés dans 
les MRC de La Haute-Yamaska, des Maskoutains, de Champlain (Longueuil) et du Haut-Richelieu. Cette industrie fournit surtout des biens 
de consommation aux ménages (pantalons, robes, bonneteries, etc.) et peut quelquefois fabriquer des uniformes ou des accessoires 
vestimentaires pour des entreprises. 
 
On dénombrait 6 690 emplois dans cette industrie au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans une proportion de 87,7 %, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur emploie une forte proportion de femmes, soit 
trois employés sur quatre. La main-d’œuvre s’y fait vieillissante, une personne sur deux étant âgée de 45 ans et plus. Les jeunes de 15 à 24 
ans y sont représentés dans une proportion d’à peine 8,4 %, comparativement à 14,8 % dans l’ensemble des secteurs d’activité économique. 
Au chapitre des compétences professionnelles, 54,3 % des postes sont de niveau intermédiaire et 28,8 % de niveau technique. Signe d’une 
évolution technologique, les postes de niveau technique ont vu leur proportion augmenter de 8,8 points de pourcentage entre 1996 et 2001, 
tandis que les postes de niveau intermédiaire ont chuté de 7,8 points de pourcentage lors de la même période. Soulignons que les salaires 
sont relativement bas dans le secteur, ceux des produits en cuir (29 005 $) étant cependant supérieurs à ceux des vêtements (23 096 $). 
 
Le secteur éprouve des difficultés. En effet, il doit faire face à une concurrence accrue des pays à bas salaires, comme ceux d’Asie, 
d’Amérique du Sud et d’Amérique centrale autant sur les marchés d’exportation que sur le marché intérieur. C’est pourquoi nous estimons 
qu’entre 2003 et 2008 l’emploi devrait régresser en moyenne de 7,2 % par année. Il y aura un certain remplacement d’une main-d’œuvre 
vieillissante, mais plus de pertes d’emplois liées au rétrécissement des marchés. Il faut souligner que les opérateurs et opératrices de 
machines à coudre, qui comptent 2 270 personnes en emploi, sont de plus en plus âgés et sont plus difficiles à remplacer par un manque 
d’attractions de la part des jeunes pour le métier. L’avenir pourrait être plus intéressant dans la conception et le design de vêtements haut de 
gamme conçus ici, mais fabriqués dans des pays à bas salaires. Après ce virage, les emplois de la conception de vêtements pourraient croître 
(tailleurs, modistes). 
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Fabrication de produits en caoutchouc et plastique 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabr. de produits en 
caoutchouc et plastique Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 8 780 100,0 100,0 
Temps plein 8 523 97,1 82,6 
Temps partiel 257 2,9 17,4 
Hommes 6 590 75,1 53,8 
Femmes 2 190 25,0 46,2 
15-24 ans 1 250 14,2 14,8 
25-44 ans 4 640 52,8 48,8 
45 ans et plus 2 890 32,9 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de produits en 
caoutchouc 40 872 $ 

Fabrication de produits en 
plastique 33 836 $ 

37 556 $ 

 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 11 655 8,5
La Haute-Yamaska 27 1 185 15,4 
Le Haut-Richelieu  10 745 9,7 
Rouville  5 190 2,5 
Longueuil (Champlain) 25 575 7,5 
Acton 2 425 5,5 
Le Bas-Richelieu 0 15 0,2 
Les Maskoutains 10 245 3,2 
La Vallée-du-Richelieu 12 315 4,1 
Lajemmerais 10 745 9,7 
Vaudreuil-Soulanges 11 470 6,1 
Beauharnois-Salaberry 3 1 665 21,7 
Le Haut-Saint-Laurent 2 15 0,2 
Roussillon 9 360 4,7 
Les Jardins-de-Napierville 1 65 0,8 
Montérégie 138 7 675 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de produits en caoutchouc et plastique 
Montérégie 9,8 11,1 12,2 1,9% 1,3 1,1 
Québec 45,7 33,2 36,5 1,9% -12,5 3,3 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

    en % 
2003 34 943 -20,7 
2002 44 088 -14,1 
2001 51 351 -3,6 
2000 53 260 -21,9 

Fabrication de produits 
en caoutchouc et 
plastique 

1999 68 152  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 520 5,9 445 6,9 
Professionnel 250 2,8 140 2,2 
Technique 2 000 22,8 1 290 20,1 
Intermédiaire 4 110 46,8 3 120 48,6 
Élémentaire 1 900 21,6 1 430 22,3 
Total 8 780 100,0 6 425 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de produits en caoutchouc et plastique selon le 
niveau de compétence 
 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 310 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 70 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel  NP     
1111 Vérificateurs et comptables 75 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2141 Ingénieurs d'industrie et de fabrication 45 NP Favorables Non 57 761 22,8 
Technique       
9214 Surveillants dans la fabrication de produits en 

caoutchouc et en plastique 620 15 Acceptables Non 41 057 18,8 

7311 Mécaniciens de chantier et mécaniciens industriels (sauf 
l'industrie du textile) 220 NP Acceptables Non 44 021 0,7 

Intermédiaire       
9422 Opérateurs de machines de traitement des matières 

plastiques 1 085 160 Favorables Oui 26 344 31,1 

9423 Opérateurs de machines de transformation du caoutchouc 
et personnel assimilé 1 065 20 Restreintes Non 40 036 7,6 

Élémentaire       
9615 Manœuvres dans la fabrication des produits en 

caoutchouc et en plastique 1 585 165 Acceptables Oui 25 926 30,5 

9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 
fabrication et d'utilité publique 115 15 Restreintes Non 21 081 44,7 

 
NP : Non-publié. 

 
La croissance de l’emploi est redevable à l’industrie de la plasturgie 
 
Le secteur de la fabrication de produits en caoutchouc et plastique occupait 1,6 % de l’emploi en Montérégie en 2003 et 7,9 % de l’emploi 
manufacturier. Toutefois, la région accueille 33,4 % de l’emploi provincial du secteur, la plaçant ainsi au premier rang au Québec pour 
l’emploi dans cette industrie. On y dénombre 138 entreprises, comptant un employé et plus, dont de très grandes (Good Year à Valleyfield). 
Ce segment comprend deux industries, soit le plastique (plasturgie) qui regroupe 69 % des emplois et le caoutchouc (31 % des emplois). Les 
entreprises et les emplois sont présents dans quatorze des quinze MRC de la région, mais ce sont dans l’ordre les MRC de Beauharnois-
Salaberry (21,7 % de l’emploi), de La Haute-Yamaska (15,4 %), du Haut-Richelieu (9,7 %), de Lajemmerais (9,7 %) et l’agglomération de 
Longueuil (7,5 %) qui recueillent le plus d’emplois. Le plus grand nombre d’entreprises se trouve toutefois dans la MRC de La Haute-
Yamaska. La production et l’emploi dans ce secteur évoluent selon une tendance structurelle dans la mesure où les plastiques se dessinent 
comme des produits substituts à d’autres produits existants (acier) en raison, notamment, de leur légèreté et des coûts de production très bas. 
 
On dénombrait 8 780 emplois dans cette industrie au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 97,1 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Les hommes occupaient la majorité des postes (75,1 %). La 
main-d’œuvre de l’industrie est plus jeune que la moyenne de l’ensemble des secteurs en raison d’un roulement important. Les travailleurs 
de 45 ans et plus étaient moins présents que dans l’ensemble de l’économie, alors que les 25 à 44 ans étaient plus fortement représentés. En 
ce qui a trait aux compétences professionnelles, précisons que plus des deux tiers des emplois sont de niveaux intermédiaire et élémentaire. 
On observe un très léger relèvement du niveau de compétence entre 1996 et 2001; la part des emplois de niveau technique a augmenté de 2,7 
points de pourcentage, alors que celle des postes de niveau intermédiaire reculait de 1,8 point de pourcentage. Par ailleurs, selon une enquête 
récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, près de 59,4 % des entreprises du secteur éprouvent des difficultés avec le recrutement 
de personnel qualifié. Dans la mesure où la demande de main-d’œuvre demeure soutenue, la désaffection marquée des jeunes à l’endroit de 
cette industrie est préoccupante pour l’avenir du secteur. De plus, le recours à des technologies de pointe nécessite qu’on développe les 
compétences des travailleurs en place. 
 
Contrairement à l’ensemble du secteur manufacturier où l’emploi a reculé de 3,0 % entre 1990 et 2003, le secteur de la fabrication des 
produits en caoutchouc et plastique a progressé à un rythme annuel moyen de 2,2 % au cours de la même période, ajoutant 2 700 emplois à 
cette industrie. Dans la foulée d’un marché en expansion, basé sur la substitution des matériaux, le secteur, mais en particulier le sous-
secteur de la plasturgie, devrait croître à un rythme annuel moyen de 1,9 % entre 2003 et 2008, soit au même rythme que l’ensemble de 
l’emploi régional. Cela devrait ajouter 1 100 emplois au secteur. 



 

 
Emploi-Québec Montérégie 25 

 
 

Fabrication du papier 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication du papier Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 3 905 100,0 100,0 

Temps plein 3 782 96,9 82,6 
Temps partiel 123 3,1 17,4 
Hommes 2 850 72,9 53,8 
Femmes 1 055 27,0 46,2 
15-24 ans 410 10,5 14,8 
25-44 ans 1 985 50,9 48,8 
45 ans et plus 1 510 38,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Fabrication du papier 47 284 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 0 35 1,5 
La Haute-Yamaska 3 55 2,4 
Le Haut-Richelieu  3 50 2,2 
Rouville  4 260 11,4 
Longueuil (Champlain) 7 150 6,6 
Acton 0 10 0,4 
Le Bas-Richelieu 0 0 0,0 
Les Maskoutains 6 345 15,1 
La Vallée-du-Richelieu 1 120 5,2 
Lajemmerais 3 130 5,7 
Vaudreuil-Soulanges 4 535 23,4 
Beauharnois-Salaberry 2 115 5,0 
Le Haut-Saint-Laurent 0 0 0,0 
Roussillon 8 465 20,3 
Les Jardins-de-Napierville 0 10 0,4 

Montérégie 41 2 290 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication du papier 
Montérégie 6,7 4,5 4,2 -1,4% -2,2 -0,3 
Québec 36,0 34,7 32,5 -1,3% -1,3 -2,3 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Fabrication du papier 2003 33 744 38,2 
 2002 24 417 -65,7 
 2001 71 134 74,3 
 2000 40 812 26,8 
 1999 32 176  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 465 11,9 265 7,5 
Professionnel 195 5,0 155 4,4 
Technique 1 045 26,9 975 27,5 
Intermédiaire 1 625 41,7 1 670 47,2 
Élémentaire 575 14,7 475 13,4 
Total 3 905 100,0 3 540 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication du papier selon le niveau de compétence 
 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 135 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0611 Directeurs des ventes, du marketing et de la publicité 110 NP Favorables Non 66 322 25,4 
Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 50 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2133 Ingénieurs électriciens et électroniciens 20 10 Favorables Non 68 907 9,7 
Technique       
9215 Surveillants dans la transformation des produits forestiers 210 NP Restreintes Non 47 164 8,2 
7311 Mécaniciens de chantier et mécaniciens industriels (sauf 

l'industrie du textile) 130 NP Acceptables Non 44 021 0,7 

Intermédiaire       
9435 Opérateurs de machines à façonner le papier 520 15 Acceptables Non 34 287 25,2 
7452 Manutentionnaires 185 20 Restreintes Non 26 753 10,3 
Élémentaire       
9614 Manœuvres dans le traitement des pâtes et papiers et la 

transformation du bois 315 20 Restreintes Oui 22 592 26,7 

9619 Autres manœuvres des services de transformation de 
fabrication et d'utilité publique 155 NP Restreintes Non 21 081 44,7 

 
NP : Non-publié. 
 
Une industrie dont les emplois se retrouvent majoritairement dans le papier transformé 
 
Le secteur de la fabrication du papier compte parmi les plus petits secteurs de l’industrie manufacturière en Montérégie. Ne représentant que 
3,2 % de l’emploi manufacturier et 0,6 % de l’emploi total de la région en 2003, cette industrie ne compte que pour 13,0 % de l’emploi 
provincial du secteur. Elle comprend 41 entreprises qui se partagent l’emploi entre les sous-secteurs des pâtes à papier, du papier et du 
carton (un emploi sur trois) et la fabrication de produits en papier transformé (deux emplois sur trois). Concrètement, il s’agit du papier 
journal, du carton et du papier transformé. Les entreprises et les emplois sont regroupés principalement dans les MRC de Vaudreuil-
Soulanges, de Roussillon, des Maskoutains et de Rouville. Les exigences techniques relatives à la structure de la production diffèrent 
considérablement selon le type de produit fabriqué. En raison de la dépendance envers les entreprises des pâtes et papiers, le prix des 
facteurs de production a toujours été extrêmement volatil, entraînant d’importantes fluctuations de l’emploi. 
 
Au recensement de 2001, on dénombrait 3 905 emplois dans ce secteur. Presque tous les emplois sont à temps plein (96,9 %) et sont en 
bonne partie occupés par des hommes (72,9 %). La main-d’œuvre du secteur est vieillissante, les moins de 25 ans étant proportionnellement 
moins nombreux que dans l’ensemble de l’économie, alors que les 45 ans et plus y occupent une part plus importante. Les salaires versés 
sont parmi les plus élevés de l’économie régionale. Le revenu annuel moyen atteint 47 284 $ comparativement à 37 556 $ pour l’ensemble 
des secteurs. En ce qui a trait aux compétences professionnelles, précisons que la majorité des emplois n’exigent que des compétences de 
niveaux intermédiaire et élémentaire (56,4 %). Entre 1996 et 2001, la structure professionnelle a légèrement évolué. La part des emplois en 
gestion a progressé de 4,4 points de pourcentage, alors que celle des postes de niveau élémentaire augmentait de 1,3 point de pourcentage. 
Selon une étude récente, menée par Emploi-Québec, le recrutement de travailleurs n'est pas une préoccupation au sein de l'industrie. 
Toutefois, à mesure que la main-d'œuvre vieillit, les entreprises subiront des pressions pour trouver de nouveaux moyens d'attirer les jeunes 
travailleurs dans l'industrie. Certains gestionnaires de ressources humaines des grandes entreprises de papier ont déjà commencé à envisager 
la façon d'y parvenir. De plus en plus, l'industrie reconnaît la nécessité d'embaucher des travailleurs qui ont des compétences en technologie 
de l'information afin de faire face au nouveau paradigme. 
 
À l’instar de l’ensemble du secteur manufacturier où l’emploi a reculé de 3,0 % entre 1990 et 2003, le secteur du papier a vu sa situation se 
détériorer. Concrètement, l’emploi a reculé de 6,3 % au cours de la même période, en raison de la compétitivité de plus en plus grande, 
particulièrement dans les sous-secteurs qui dépendent de façon considérable du commerce international. Les prix de nombreux produits de 
papier transformé sont aussi très volatils, en raison de leur dépendance au secteur des pâtes et papiers. On a observé également une 
rationalisation à la suite des fusions et une volonté d'effectuer certaines économies d'échelle. Dans de nombreux cas, la rationalisation a 
entraîné une tendance aux procédés de production plus souples et à une moins grande production de produits transformés. Dans la foulée de 
la nouvelle et importante concurrence des fournisseurs tant asiatiques qu'européens, et ce, plus particulièrement dans le sous-secteur du 
papier couché, l’emploi devrait poursuivre sa descente à un rythme annuel moyen de 1,4 % pour se fixer à 4 200 postes en 2008. Toutefois, 
de nombreux emplois seront disponibles, dans ce secteur, au cours de cette période en raison du vieillissement de la main-d’œuvre qui 
favorisera les départs à la retraite. 
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Impression et activités connexes de soutien 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Impression et activités
connexes de soutien Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 6 885 100,0 100,0 
Temps plein 6 344 92,1 82,6 
Temps partiel 541 7,9 17,4 
Hommes 4 160 60,4 53,8 
Femmes 2 725 39,6 46,2 
15-24 ans 955 13,9 14,8 
25-44 ans 3 645 53,0 48,8 
45 ans et plus 2 280 33,1 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Impression et activités 
connexes de soutien 36 168 $ 37 556 $ 

 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 8 260 4,6
La Haute-Yamaska 15 440 7,8 
Le Haut-Richelieu  19 565 10,0 
Rouville  5 95 1,7 
Longueuil (Champlain) 48 1 510 26,8 
Acton 1 30 0,5 
Le Bas-Richelieu 7 45 0,8 
Les Maskoutains 12 380 6,8 
La Vallée-du-Richelieu 21 190 3,4 
Lajemmerais 31 1 430 25,4 
Vaudreuil-Soulanges 9 125 2,2 
Beauharnois-Salaberry 9 125 2,2 
Le Haut-Saint-Laurent 2 20 0,4 
Roussillon 21 380 6,8 
Les Jardins-de-Napierville 5 40 0,7 
Montérégie 213 5 625 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Impression et activités connexes de soutien 
Montérégie 6,1 10,0 10,9 1,7% 3,9 0,9 
Québec 29,9 39,6 42,2 1,3% 9,7 2,6 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

    en % 
2003 31 676 1,1 
2002 31 340 29,6 
2001 24 181 -43,0 
2000 42 436 214,7 

Impression et activités 
connexes de soutien 

1999 13 483  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 550 8,0 855 11,0 
Professionnel 215 3,1 535 6,9 
Technique 2 965 43,1 2 785 35,8 
Intermédiaire 2 610 37,9 3 080 39,6 
Élémentaire 545 7,9 535 6,9 
Total 6 885 100,0 7 790 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de l’impression et des activités connexes de soutien selon le niveau 
de compétence 

 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 140 10 NP Non 77 934 12,8 

0911 Directeurs de la fabrication 120 NP Favorables Non 66 818 18,4 
Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 70 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2174 Programmeurs et développeurs en médias interactifs 20 NP Favorables Oui 41 720 20,5 
Technique       
7381 Opérateurs de presse à imprimer 1 435 60 Acceptables Oui 37 416 13,8 
7218 Surveillants de l'imprimerie et du personnel assimilé 385 20 Acceptables Non 39 183 38,8 
Intermédiaire       
9473 Opérateurs de machines à relier et de finition 580 45 Acceptables Oui 21 306 59,8 
9471 Opérateurs de machines à imprimer 365 NP Acceptables Non 28 332 32,8 
Élémentaire       
9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 

fabrication et d'utilité publique 490 75 Restreintes Non 21 081 44,7 

9614 Manoeuvres dans le traitement des pâtes et papiers et la 
transformation du bois 25 NP Restreintes Oui 22 592 26,7 

 
NP : Non-publié. 
 
L’expansion du secteur de l’impression procurera de nouveaux emplois 
 
En 2003, le secteur de l’impression et des activités connexes de soutien occupait 7,1 % des emplois manufacturiers en Montérégie. La 
progression de l’emploi au cours de la dernière année lui a permis de se classer au sixième rang parmi les seize secteurs manufacturiers 
présents en Montérégie. De plus, la Montérégie accapare 25,3 % des emplois au Québec dans ce secteur, soit un niveau bien supérieur au 
19,1 % en moyenne pour l’ensemble des secteurs. L’industrie de l’impression comprend 213 entreprises en Montérégie réparties dans six 
sous-secteurs. Ceux comptant le plus grand nombre d’entreprises sont, par ordre, les autres activités d’impression telles que l’impression de 
journaux, revues et papeterie, l’impression de formulaires commerciaux et les activités de soutien à l’impression. Les entreprises et les 
emplois sont présents sur tout le territoire de la Montérégie, mais six MRC concentrent un plus grand nombre d’emplois. Il s’agit de 
Longueuil (MRC de Champlain) et de la MRC de Lajemmerais qui accueillent les plus grandes entreprises et le plus d’emplois, suivies des 
MRC du Haut-Richelieu, de La Haute-Yamaska, de Roussillon et des Maskoutains. Les entreprises sont principalement de petite taille, 91 % 
ont 50 employés et moins. 
 
Selon les données du recensement de 2001, on comptait 92,1 % des personnes en emploi à temps plein dans l’impression, comparativement à 
82,6 % pour l’ensemble des emplois. Les hommes occupaient 60,4 % des emplois, soit un niveau supérieur à la moyenne des emplois. Les 
travailleurs sont concentrés dans le groupe des 25 à 44 ans en plus grande proportion que ce que l’on retrouve dans les autres secteurs et les 
personnes de 45 ans et plus y sont moins représentées. Les opérateurs de presse à imprimer (CNP 7381) occupent la plus grande part de 
l’emploi avec 21 % des emplois du secteur, suivis des opérateurs de machines à relier et de finition (8 %). Les emplois de niveau technique 
accaparent 43,1 % des emplois du secteur, comparativement à 32 % pour l’ensemble des emplois. Les emplois de niveau intermédiaire sont 
également nombreux avec 37,9 % des emplois dans l’impression. Cela peut expliquer pourquoi les revenus (36 168 $) sont inférieurs à la 
moyenne (37 556 $) des emplois. Selon une récente étude, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, les entreprises du secteur de 
l’impression éprouvent plus de difficultés à recruter du personnel qualifié (63 %) que la moyenne des entreprises. À titre d’exemple, pour 
rentabiliser les coûts d’acquisition des équipements qui sont devenus très dispendieux, les entreprises (de 50 employés et plus) procèdent à 
l’ajout de quarts de travail de soir et de nuit. Cependant, ces postes sont difficiles à pourvoir. 
 
Les investissements ont littéralement explosé en 2000, après la fusion d’entreprises et l’acquisition de nouveaux équipements. Selon l’étude 
Diagnostic sectoriel 2004, produite par le Comité sectoriel de main-d’œuvre des communications graphiques au Québec, le marché de 
l’imprimerie est moins affecté par la mondialisation que les autres industries manufacturières, parce qu’il est avantageux d’être situé près des 
lieux de distribution. Les grandes entreprises font donc des acquisitions pour prendre de l’expansion. Entre 2003 et 2008, la croissance de 
l’emploi dans le secteur de l’impression et des activités connexes devrait connaître un taux de croissance annuel moyen de l’emploi de 
1,7 %, soit environ 900 emplois de plus pour les cinq années. Le secteur a tendance à suivre les cycles économiques, ainsi les prochaines 
années augurent bien pour ce domaine. Comme les changements technologiques, tels que l’impression numérique, l’infographie et le réseau 
Internet, affectent les façons de travailler, la disparition de postes et de nouvelles méthodes de travail constituent les plus grands défis sur le 
plan organisationnel. 
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Fabrication de produits chimiques 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
produits chimiques Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 8 780 100,0 100,0 
Temps plein 8 420 95,9 82,6 
Temps partiel 360 4,1 17,4 
Hommes 5 320 60,6 53,8 
Femmes 3 460 39,4 46,2 
15-24 ans 720 8,2 14,8 
25-44 ans 4 855 55,3 48,8 
45 ans et plus 3 205 36,5 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de produits 
chimiques 45 880 $ 37 556 $ 

 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 9 760 12,0
La Haute-Yamaska 9 80 1,3 
Le Haut-Richelieu  15 400 6,3 
Rouville  2 65 1,0 
Longueuil (Champlain) 25 930 14,7 
Acton 2 35 0,6 
Le Bas-Richelieu 6 60 0,9 
Les Maskoutains 19 220 3,5 
La Vallée-du-Richelieu 12 230 3,6 
Lajemmerais 39 1 935 30,5 
Vaudreuil-Soulanges 9 80 1,3 
Beauharnois-Salaberry 12 860 13,6 
Le Haut-Saint-Laurent 4 40 0,6 
Roussillon 17 485 7,6 
Les Jardins-de-Napierville 9 160 2,5 
Montérégie 189 6 345 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de produits chimiques 
Montérégie 9,9 11,4 11,9 0,9% 1,5 0,5 
Québec 31,4 37,8 40,1 1,2% 6,4 2,3 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Fabrication de produits  2003 105 271 35,2 
chimiques 2002 77 836 -0,7 
 2001 78 365 88,5 
 2000 41 570 18,1 
 1999 35 201  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 945 10,8 740 9,5 
Professionnel 625 7,1 600 7,7 
Technique 3 005 34,2 2 905 37,5 
Intermédiaire 3 005 34,2 2 575 33,2 
Élémentaire 1 200 13,7 930 12,0 
Total 8 780 100,0 7 750 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de produits chimiques selon le niveau de 
compétence 
 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 355 20 Favorables Non 66 818 18,4 
0611 Directeurs des ventes, du marketing et de la publicité 250 NP Favorables Non 66 322 25,4 
Professionnel       
2112 Chimistes 175 NP Acceptables Non 46 591 47,9 
1111 Vérificateurs et comptables 75 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
Technique       
6221 Spécialistes des ventes techniques – commerce de gros 465 10 Très favorables Oui 50 494 26,4 
9212 Surveillants dans le raffinage du pétrole, le traitement du 

gaz et des produits chimiques et les services d'utilité 
publique 

385 NP Acceptables Non 48 347 33,0 

Intermédiaire       
9421 Opérateurs d'installations de traitement des produits 

chimiques 1 245 135 Acceptables Non 35 847 35,5 

1471 Expéditeurs et réceptionnaires 255  Acceptables Oui 25 911 24,4 
Élémentaire       
9613 Manœuvres dans le traitement des produits chimiques et 

les services d'utilité publique 760 100 Restreintes Non 29 321 51,6 

9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 
fabrication et d'utilité publique 155 15 Restreintes Non 21 081 44,7 

 
NP : Non-publié. 

 
Près du tiers des personnes en emploi dans le secteur des produits chimiques au Québec demeurent en 
Montérégie 
 
Le secteur de la fabrication de produits chimiques occupait 1,6 % de toutes les personnes en emploi en Montérégie en 2003. Alors que la 
région représente 19,1 % de l’emploi provincial, les produits chimiques en recueillent 30,2 %. Le secteur comprend près de 200 entreprises 
(189) réparties dans sept groupes d’industries, dont les produits pharmaceutiques et les médicaments, les savons de détachant et les produits 
de toilette et produits chimiques de base. Quoique les entreprises et les emplois soient répartis sur l’ensemble du territoire, c’est dans la 
MRC de Lajemmerais et à Longueuil (MRC de Champlain) que l’on retrouve les plus fortes concentrations. 
 
On dénombrait 8 780 emplois dans cette industrie au recensement de 2001, presque tous à temps plein (95,9 % comparativement à 82,6 % 
pour l’ensemble des secteurs d’activité économique). Globalement, le secteur des produits chimiques occupe davantage d’hommes (60,6 %) 
que de femmes (39,4 %). Par contre, les femmes sont majoritaires dans l’industrie pharmaceutique, accaparant 59,8 % des 2 735 emplois 
dans ce sous-secteur. 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, plus des deux tiers (68,4 %) des emplois sont de niveaux technique et intermédiaire. Par 
rapport à 1996, le niveau de compétence a légèrement diminué, la part des emplois de niveau professionnel ayant diminué de 0,6 point de 
pourcentage, alors que la part des postes de niveau élémentaire progressait de 1,7 point de pourcentage. Notons, toutefois, que dans le sous-
secteur des produits pharmaceutiques la part des professions de niveau professionnel a progressé de deux points de pourcentage durant cette 
même période, passant de 10,3 % en 1996 à 12,3 % en 2001. Selon le Comité sectoriel de main-d'œuvre des industries des produits 
pharmaceutiques et biotechnologiques du Québec (Pharmabio développement), 40 % des entreprises de ce secteur éprouveraient des 
difficultés à attirer du personnel compétent. Le manque d’expérience et l’absence de diplôme seraient les principales causes de ces 
difficultés. 
 
Le secteur des produits chimiques présente aussi une dynamique fortement différenciée selon le sous-secteur d’activité économique. Alors 
que l’industrie des produits pharmaceutiques est en plein essor, l’ensemble des autres secteurs semble davantage être à maturité. Entre 1996 
et 2001, l’emploi a progressé de 61 % dans l’industrie pharmaceutique alors que, dans les autres industries du secteur chimique, l’emploi est 
demeuré stable. Selon nos estimations, l’emploi du secteur de la fabrication des produits chimiques devrait croître à un rythme annuel moyen 
de seulement 0,9 % entre 2003 et 2008, soit moins rapidement qu’au cours des cinq années précédentes (2,9 % entre 1998 et 2003) et que 
l’ensemble des secteurs de la Montérégie (1,4 %). 
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Fabrication de produits en bois 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
produits en bois Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 3 965 100,0 100,0 
Temps plein 3 743 94,4 82,6 
Temps partiel 222 5,6 17,4 
Hommes 3 300 83,2 53,8 
Femmes 665 16,8 46,2 
15-24 ans 785 19,8 14,8 
25-44 ans 2 060 51,9 48,8 
45 ans et plus 1 120 28,2 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de produits en 
bois 29 580 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 23 355 9,6
La Haute-Yamaska 15 225 6,1 
Le Haut-Richelieu  13 420 11,4 
Rouville  5 95 2,6 
Longueuil (Champlain) 14 445 12,1 
Acton 4 20 0,5 
Le Bas-Richelieu 8 95 2,6 
Les Maskoutains 14 345 9,4 
La Vallée-du-Richelieu 21 525 14,3 
Lajemmerais 8 180 4,9 
Vaudreuil-Soulanges 12 130 3,5 
Beauharnois-Salaberry 8 65 1,8 
Le Haut-Saint-Laurent 4 65 1,8 
Roussillon 12 600 16,3 
Les Jardins-de-Napierville 9 105 2,9 
Montérégie 170 3 680 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de produits en bois 
Montérégie 2,7 4,4 4,6 0,9% 1,7 0,2 
Québec 45,7 62,0 66,2 1,3% 16,3 4,2 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

    en % 
2003 11 637 91,3 
2002 6 082 -26,5 
2001 8 276 -38,1 
2000 13 376 -35,9 

Fabrication de produits 
en bois 

1999 20 862  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 410 10,3 240 7,6 
Professionnel 55 1,4 40 1,3 
Technique 1 005 25,3 905 28,5 
Intermédiaire 1 885 47,5 1 585 49,9 
Élémentaire 610 15,4 405 12,8 
Total 3 965 100,0 3 175 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de produits en bois selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives 
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 180 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 90 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel          
1111 Vérificateurs et comptables 20 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2174 Programmeurs et développeurs en médias interactifs 20 NP Favorables Oui 41 720 20,5 
Technique          
7271 Charpentiers-menuisiers 160 10 Acceptables Oui 29 323 1,2 
7272 Ébénistes 145 NP Favorables Oui 23 702 6,0 
Intermédiaire          
9431 Opérateurs de machines à scier dans les scieries 310 25 Acceptables Non 23 281 13,6 
9493 Monteurs et contrôleurs d'autres produits en bois 285 15 Favorables Oui 22 657 14,4 
Élémentaire          
9614 Manœuvres dans le traitement des pâtes et papiers et 

la transformation du bois 365 75 Restreintes Oui 22 592 26,7 

7611 Aides de soutien des métiers et manœuvres en 
construction 120 15 Restreintes Non 23 046 2,3 

 
NP : Non-publié. 

 
L’emploi dans le secteur de la fabrication de produits en bois progressera surtout dans les portes et fenêtres et 
les menuiseries préfabriquées 
 
Le secteur de la fabrication de produits en bois occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, soit 0,6 % de l’emploi 
total. Ainsi, la Montérégie compte pour 7,1 % de l’emploi du secteur au Québec, par rapport à 19,1 % pour l’ensemble des secteurs 
d’activité économique. Le secteur comprend 170 entreprises réparties en trois groupes d’industries. Les principaux sous-secteurs au chapitre 
de l’emploi étaient, dans l’ordre, la fabrication d’autres produits en bois (dont les portes et fenêtres), la fabrication de placages, de 
contreplaqués et de produits en bois reconstitué ainsi que les scieries et la préservation du bois. Les entreprises et les emplois sont concentrés 
dans les MRC de Roussillon, de La Vallée-du-Richelieu, de Champlain (Longueuil) et du Haut-Richelieu. Beaucoup de produits du secteur 
sont destinés à la construction et à la rénovation. La conjoncture est donc favorable, d’autant plus que le conflit sur le bois d’œuvre avec les 
États-Unis semble vouloir se régler en faveur du Canada. Cependant, la Montérégie n’est pas une région ressource et est, par le fait, 
beaucoup moins sensible au conflit. 
 
On dénombrait 3 965 emplois dans cette industrie au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 94,4 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur occupe plus de 80 % d’hommes. La main-
d’œuvre du secteur est relativement jeune, les 15 à 24 ans et les 25 à 44 ans étant plus présents que dans l’ensemble des secteurs. Au chapitre 
des compétences professionnelles, 47,5 % des emplois sont de niveau intermédiaire et 25,3 % de niveau technique. Les technologies de 
pointe (machines à commande numérique, informatisation de la production, production juste à temps) sont très présentes dans le secteur en 
Montérégie, entre autres dans la fabrication de portes et fenêtres. 
 
Selon nos estimations, l’emploi dans le secteur de la fabrication de produits en bois devrait croître à un rythme de 0,9 % par année entre 
2003 et 2008. Cette tendance se situe sous la croissance prévue pour l’ensemble des secteurs d’activité économique, soit 1,4 % par année. En 
Montérégie, la croissance devrait être plus marquée dans les sous-secteurs des portes et fenêtres et des menuiseries préfabriquées. Les 
entreprises pourraient éprouver certaines difficultés à recruter de la main-d’œuvre en raison des salaires plus bas (29 580 $) et des conditions 
de travail particulières du secteur, notamment les poussières, le bruit et les odeurs. Une enquête récente d’Emploi-Québec de la Montérégie 
montre que le secteur éprouve des difficultés particulières avec les compétences de base (lire, écrire, compter) de son personnel. Il semble, 
par ailleurs, que ces compétences de base manquantes se reflètent par des difficultés de réalisation d’activités de formation. De plus, le 
secteur est touché par du roulement de personnel, les employés trouvant de meilleures conditions salariales dans d’autres secteurs. 
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Fabrication de produits minéraux non métalliques 
 

Comparaison de l’emploi (1987=100) 

0

50

100

150

200

1987 1990 1993 1996 1999 2002

%

Ensemble des secteurs

  Total fabrication

     Fabrication de produits minéraux non métalliques

 
 
Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
produits minéraux 

non métalliques Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 3 125 100,0 100,0 
Temps plein 2 929 93,7 82,6 
Temps partiel 196 6,3 17,4 
Hommes 2 580 82,6 53,8 
Femmes 545 17,4 46,2 
15-24 ans 430 13,8 14,8 
25-44 ans 1 495 47,8 48,8 
45 ans et plus 1 200 38,4 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de produits 
minéraux non métalliques 37 513 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 7 60 2,3
La Haute-Yamaska 11 135 5,2 
Le Haut-Richelieu  13 310 11,9 
Rouville  1 10 0,4 
Longueuil (Champlain) 20 630 24,2 
Acton 2 25 1,0 
Le Bas-Richelieu 3 25 1,0 
Les Maskoutains 6 130 5,0 
La Vallée-du-Richelieu 14 115 4,4 
Lajemmerais 8 300 11,5 
Vaudreuil-Soulanges 12 145 5,6 
Beauharnois-Salaberry 2 120 4,6 
Le Haut-Saint-Laurent 3 15 0,6 
Roussillon 12 515 19,8 
Les Jardins-de-Napierville 3 75 2,9 
Montérégie 117 2 605 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de produits minéraux non métalliques 
Montérégie 1,9 5,0 5,1 0,4% 3,1 0,1 
Québec 10,7 16,3 16,9 0,8% 5,6 0,6 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Fabrication de produits  2003 NP NP 
minéraux non 2002 NP NP 
métalliques 2001 NP NP 
 2000 NP NP 
 1999 NP  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 235 7,5 180 5,8 
Professionnel 125 4,0 145 4,7 
Technique 785 25,1 860 27,8 
Intermédiaire 1 545 49,5 1 540 49,8 
Élémentaire 435 13,9 365 11,8 
Total 3 125 100,0 3 090 100,0 



 

 
Emploi-Québec Montérégie 34 

 
 

Les deux principales professions du secteur de la fabrication de produits minéraux non métalliques selon le 
niveau de compétence 
   Emplois

en 2001
Chômeurs

en 2001 
Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 90 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 30 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 35 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2141 Ingénieurs d'industrie et de fabrication 30 NP Favorables Non 57 761 22,8 
Technique       
9211 Surveillants dans la transformation des métaux et des 

minerais 105 10 Acceptables Non 55 802 4,4 

7311 Mécaniciens de chantier et mécaniciens industriels (sauf 
l'industrie du textile) 95 NP Acceptables Non 44 021 0,7 

Intermédiaire       
9414 Opérateurs de machines dans le façonnage et la finition 

des produits en béton, en argile ou en pierre 340 20 Restreintes Non 25 939 2,0 

7411 Conducteurs de camions 245 10 Favorables Oui 32 151 2,8 
Élémentaire       
9611 Manœuvres dans le traitement des métaux et des 
minerais 185 NP Restreintes Non 34 239 9,8 

9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 
fabrication et d'utilité publique 105 NP Restreintes Non 21 081 44,7 

 
NP : Non-publié. 
 
L’emploi dans le secteur de la fabrication de produits minéraux non métalliques est fortement concentré dans 
la couronne sud de l’île de Montréal 
 
En 2003, le secteur de la fabrication de produits minéraux non métalliques occupait une part relativement peu élevée de travailleurs en 
Montérégie, soit à peine 0,7 %. Malgré ce fait, la Montérégie est la région administrative qui compte le plus de personnes en emploi dans ce 
secteur au Québec, avec 30,7 % des emplois. Le secteur comprend 117 entreprises réparties dans cinq sous-secteurs : fabrication de ciment 
et de produits en béton (59 établissements), fabrication de verre et de produits en verre (17), fabrication de produits en argile et de produits 
réfractaires (10), fabrication de chaux et de produits en gypse (6) ainsi que fabrication d'autres produits minéraux non métalliques (25). C’est 
dans la couronne sud de l’île de Montréal que l’on retrouve la plus forte concentration d’entreprises et d’emplois de ce secteur, soit dans les 
MRC de Champlain (24,2 % des emplois en Montérégie), de Roussillon (19,8 %) et de Lajemmerais (11,5 %). 
 
On dénombrait 3 125 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans une proportion de 93,7 %, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Par contre, ce secteur connaît d’importantes variations 
saisonnières puisqu’il dépend en grande partie de l’activité économique dans le secteur de la construction. Le secteur des produits minéraux 
non métalliques est traditionnellement masculin alors que les hommes occupent la majorité des postes (82,6 % et 86,9 % dans le sous-secteur 
de la fabrication de ciment et autres). La main-d’œuvre du secteur comprend à la fois un peu moins de jeunes et un peu plus de personnes de 
45 ans et plus que dans l’ensemble de l’économie. Toutefois, l’industrie s’est rajeunie puisqu’en 1996 la proportion de jeunes n’était que de 
7,8 % (13,3 % dans l’ensemble des secteurs) alors qu’elle est aujourd’hui de 13,8 % (14,8 %). 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, près des deux tiers des postes (63,4 %) sont de niveau élémentaire ou intermédiaire, soit 20 
points de pourcentage de plus que dans l’ensemble des secteurs d’activité économique (43,7 %). À l’inverse, les postes d’un niveau plus 
élevé, soit technique et professionnel, sont beaucoup moins représentés dans ce secteur que dans l’ensemble de l’économie (29,1 % 
comparativement à 46,3 %). Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, 38,1 % des entreprises du secteur 
éprouvent des difficultés avec le vieillissement de leur personnel, comparativement à 13,3 % pour l’ensemble du secteur des services. 
Quoique inférieur à l’ensemble des industries, le recrutement de personnel qualifié pose des difficultés à une entreprise sur trois (33,3 % par 
rapport à 53,6 % pour l’ensemble des secteurs). 
 
Tributaire de l’évolution dans la construction, le secteur de la fabrication des produits minéraux non métalliques a profité au cours des 
dernières années d’une forte activité dans ce secteur. Ainsi, entre 1998 et 2003, le nombre de personnes en emploi dans le secteur des 
produits minéraux non métalliques s’est accru de 263 %, passant de 1 900 à 5 000 emplois, son niveau le plus élevé depuis 1990. Selon nos 
estimations, l’emploi du secteur devrait croître à un rythme annuel moyen beaucoup plus modéré, soit de 0,4 % entre 2003 et 2008, en raison 
du ralentissement attendu dans le secteur de la construction. 
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Première transformation des métaux 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Première transfor-
mation des métaux Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 8 165 100,0 100,0 

Temps plein 8 049 98,6 82,6 
Temps partiel 116 1,4 17,4 
Hommes 7 330 89,8 53,8 
Femmes 835 10,2 46,2 
15-24 ans 490 6,0 14,8 
25-44 ans 3 525 43,1 48,8 
45 ans et plus 4 150 50,8 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Première transformation 
des métaux 53 124 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 4 60 0,8 
La Haute-Yamaska 7 125 1,7 
Le Haut-Richelieu  7 110 1,5 
Rouville  2 370 5,0 
Longueuil (Champlain) 4 290 3,9 
Acton 0 10 0,1 
Le Bas-Richelieu 6 2 845 38,1 
Les Maskoutains 2 45 0,6 
La Vallée-du-Richelieu 5 225 3,0 
Lajemmerais 5 2 080 27,9 
Vaudreuil-Soulanges 1 85 1,1 
Beauharnois-Salaberry 5 990 13,3 
Le Haut-Saint-Laurent 0 15 0,2 
Roussillon 8 210 2,8 
Les Jardins-de-Napierville 2 10 0,1 
Montérégie 58 7 465 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 
 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Première transformation des métaux 
Montérégie 8,4 6,9 6,5 -1,2% -1,5 -0,4 
Québec 32,7 30,0 28,8 -0,8% -2,7 -1,2 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 91 111 -25,7 
2002 122 690 -7,8 
2001 133 057 -20,9 
2000 168 299 -39,1 

Première transformation 
des métaux 

1999 276 462  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 465 5,7 305 4,4 
Professionnel 520 6,4 385 5,6 
Technique 3 450 42,3 3 015 43,5 
Intermédiaire 2 470 30,2 2 155 31,2 
Élémentaire 1 260 15,4 1 055 15,3 
Total 8 165 100,0 6 915 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la première transformation des métaux selon le niveau de 
compétence 

 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion           
0911 Directeurs de la fabrication 240 20 Favorables Non 66 818  18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 75 NP NP Non 77 934  12,8 

Professionnel          
2142 Ingénieurs métallurgistes et des matériaux 80 10 Acceptables Non 56 206  20,0 
1111 Vérificateurs et comptables 70 NP Favorables Oui 45 444  57,2 
Technique          
7311 Mécaniciens de chantier et mécaniciens industriels (sauf 

l'industrie du textile) 495 10 Acceptables Non 44 021  0,7 

9211 Surveillants dans la transformation des métaux et des 
minerais 410 10 Acceptables Non 55 802  4,4 

Intermédiaire          
9411 Opérateurs de machines dans le traitement des métaux et 

des minerais 575 20 Restreintes Non 46 419  3,7 

9412 Mouleurs, noyauteurs et fondeurs de métaux dans les 
aciéries 430 15 Restreintes Non 39 763  1,5 

Élémentaire          
9611 Manœuvres dans le traitement des métaux et des 

minerais 740 60 Restreintes Non 34 239  9,8 

9612 Manœuvres en métallurgie 275 NP Restreintes Oui 27 512  18,0 
 
NP : Non-publié. 
 
La sidérurgie pourrait connaître des temps difficiles au niveau de l’emploi 
 
Le secteur de la première transformation des métaux occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, soit 1 % de l’emploi 
total. Toutefois, la région compte pour 23 % de l’emploi du secteur au Québec alors que l’ensemble des secteurs représente 19,1 % de 
l’emploi provincial. Le secteur compte 58 entreprises réparties dans cinq groupes d’industries. Les principaux sous-secteurs en nombre 
d’emplois étaient, dans l’ordre, la sidérurgie, la production et la transformation de métaux non ferreux, sauf l’aluminium et la fabrication de 
produits en acier à partir d’acier acheté. Les entreprises et les emplois sont concentrés dans les MRC du Bas-Richelieu, de Lajemmerais 
(Contrecoeur) et de Beauharnois-Salaberry. Le secteur de la première transformation des métaux est appelé à fournir en intrants la 
fabrication de produits métalliques, la fabrication de machines et le matériel de transport tant au Québec que dans les autres provinces. Le 
secteur exporte aussi beaucoup, en particulier dans les sous-secteurs de l’aluminium (MRC de Beauharnois-Salaberry) et des autres métaux 
non ferreux. 
 
On dénombrait 8 165 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 98,6 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Les hommes sont représentés à 90 % dans le secteur de la 
première transformation des métaux. Le secteur comprend une personne sur deux de 45 ans et plus et à peine 6 % d’employés de 15 à 24 
ans. La main-d’œuvre s’y fait vieillissante. Au chapitre des compétences professionnelles, 42,3 % des postes sont de niveau technique et 
30,2 % sont de niveau intermédiaire. Le secteur compte un grand nombre d’emplois spécialisés reliés à la production et à l’entretien des 
équipements. Il n’y a pas eu de changements notables du côté des compétences professionnelles entre 1996 et 2001. À noter que les salaires 
sont très élevés dans ce secteur (53 124 $) en raison de la qualification des employés et de la forte syndicalisation. 
 
Comme le secteur manufacturier, où l’emploi a reculé de 3 % entre 1990 et 2003, le secteur de la première transformation des métaux a 
connu une baisse, mais encore plus prononcée, soit une perte de 3 500 emplois (- 34 %) entre 1990 et 2003. L’emploi devrait même 
connaître un taux de décroissance annuel moyen de 1,2 % entre 2003 et 2008. Cette situation s’explique en grande partie par la présence 
importante de la sidérurgie en Montérégie, un sous-secteur où la concurrence mondiale est importante. En effet, la concurrence est exacerbée 
par l’arrivée des pays de l’Europe de l’Est et des pays d’Asie qui s’appuient sur des technologies de pointe, et dont les normes 
environnementales de production sont peu contraignantes, ce qui suscite une pression à la baisse sur les prix. De plus, l’acier doit faire face à 
la concurrence des matériaux de remplacement, comme les métaux non ferreux (aluminium, magnésium, etc.) et les plastiques. Cependant, si 
l’emploi ne vient pas de la croissance des affaires, il proviendra de la nécessité de remplacer les départs à la retraite. Il y aura donc des gens 
qui devront être remplacés par une main-d’œuvre bien formée. Les forces du secteur sont la tradition d’excellence, la disponibilité des 
minerais, les bas coûts d’énergie ainsi que la présence d’industries de seconde transformation. 
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Fabrication de produits métalliques 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
produits métalliques Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 9 895 100,0 100,0 

Temps plein 9 396 95,0 82,6 
Temps partiel 499 5,0 17,4 
Hommes 8 395 84,8 53,8 
Femmes 1 500 15,2 46,2 
15-24 ans 1 425 14,4 14,8 
25-44 ans 5 135 51,9 48,8 
45 ans et plus 3 335 33,7 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de produits 
métalliques 36 510 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 18 260 3,0
La Haute-Yamaska 54 1 265 14,6 
Le Haut-Richelieu  24 530 6,1 
Rouville  13 1 090 12,6 
Longueuil (Champlain) 71 875 10,1 
Acton 8 150 1,7 
Le Bas-Richelieu 20 480 5,5 
Les Maskoutains 34 480 5,5 
La Vallée-du-Richelieu 50 495 5,7 
Lajemmerais 63 1 220 14,1 
Vaudreuil-Soulanges 36 300 3,5 
Beauharnois-Salaberry 17 370 4,3 
Le Haut-Saint-Laurent 6 95 1,1 
Roussillon 60 880 10,2 
Les Jardins-de-Napierville 9 180 2,1 
Montérégie 483 8 665 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de produits métalliques 
Montérégie 10,5 10,3 10,7 0,8% -0,2 0,4 
Québec 41,1 40,7 43,9 1,5% -0,4 3,2 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Fabrication de produits  2003 23 108 -49,5 
métalliques 2002 45 793 -53,0 
 2001 97 402 48,4 
 2000 65 615 28,0 
 1999 51 258  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 845 8,5 690 8,1 
Professionnel 365 3,7 230 2,7 
Technique 4 925 49,8 2 965 34,8 
Intermédiaire 2 760 27,9 3 745 43,9 
Élémentaire 1 000 10,1 895 10,5 
Total 9 895 100,0 8 525 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de produits métalliques selon le niveau de 
compétence 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion           
0911 Directeurs de la fabrication 355 10 Favorables Non 66 818  18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 180 NP NP Non 77 934  12,8 

Professionnel          
1111 Vérificateurs et comptables 80 NP Favorables Oui 45 444  57,2 
2132 Ingénieurs mécaniciens 50 NP Favorables Non 53 391  5,0 
Technique          
7231 Machinistes et vérificateurs d'usinage et d'outillage 1 140 70 Favorables Non 36 665  4,9 
7265 Soudeurs et opérateurs de machines à souder et à braser 1 055 100 Favorables Oui 32 182  2,7 
Intermédiaire          
9511 Opérateurs de machines d'usinage 265 35 Favorables Oui 33 891  12,7 
9516 Opérateurs de machines d'autres produits métalliques 195 30 Acceptables Non 32 381  10,3 
Élémentaire          
9612 Manœuvres en métallurgie 485 50 Restreintes Oui 27 512  18,0 
9611 Manœuvres dans le traitement des métaux et des 

minerais 270 20 Restreintes Non 34 239  9,8 
 
NP : Non-publié. 
 
Près de deux entreprises sur trois dans le secteur de la fabrication de produits métalliques éprouvent des 
difficultés à recruter du personnel qualifié 
 
En 2003, le secteur de la fabrication des produits métalliques occupait une part relativement faible au chapitre de l’emploi en Montérégie, 
soit 1,5 % de l’emploi total (7,3 % des emplois manufacturiers). Malgré ce fait, la Montérégie arrive en tête des régions administratives pour 
ce qui est du nombre de personnes en emploi dans ce secteur au Québec, avec 25,3 % des emplois. Le secteur comprend 483 entreprises 
réparties dans neuf sous-secteurs, dont ateliers d'usinage, de fabrication de produits tournés, de vis, d'écrous et de boulons (157), fabrication 
de produits d'architecture et d'éléments de charpentes métalliques (147), forgeage et estampage (38) ainsi que fabrication de chaudières, de 
réservoirs et de contenants d'expédition (28). C’est à Longueuil (MRC de Champlain, 71 établissements et 10,1 % des emplois en 
Montérégie), et dans les MRC de Lajemmerais (63 et 14,1 % des emplois) et de Roussillon (60 et 10,2 % des emplois) que l’on retrouve la 
plus forte concentration d’entreprises. Par contre, c’est la MRC de La Haute-Yamaska qui accueille la plus forte proportion de travailleurs 
dans ce secteur en Montérégie (14,6 % ou 1 265 emplois). 
 
On dénombrait 9 895 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient en très grande majorité à temps plein : 95,0 % 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur des produits métalliques est traditionnellement 
masculin alors que les hommes occupent la majorité des postes (84,8 % comparativement à 53,8 % dans l’ensemble de l’économie). 
Globalement, la répartition de la main-d’œuvre du secteur selon le groupe d’âge est similaire à celle de l’ensemble des secteurs d’activité 
économique. Par contre, certains sous-secteurs présentent de fortes proportions de travailleurs âgés de 45 ans et plus, notamment la 
fabrication d'articles de quincaillerie (47,3 %) et la fabrication de ressorts et de produits en fil métallique (40,2 %). 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, près de la moitié des postes (49,8 %) sont de niveau technique (31,9 % pour l’ensemble des 
secteurs d’activité économique), mais seulement 3,7 % sont de niveau professionnel (10,0 % pour l’ensemble des secteurs d’activité 
économique). Par rapport à 1996, le niveau de compétence dans l’industrie des produits métalliques s’est accru. En effet, la part des postes 
de niveau technique est passée de 34,8 % en 1996 à 49,8 % en 2001, alors que les postes de niveau élémentaire ou intermédiaire ont diminué 
de 16,4 points de pourcentage, passant de 54,4 % à 38,0 % en 2001. Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, 
près des deux tiers (65,3 %) des établissements éprouvent beaucoup ou assez de difficulté à recruter du personnel qualifié, comparativement 
à 53,6 % pour l’ensemble des secteurs. De plus, mais dans une moindre proportion, les établissements du secteur des produits métalliques 
éprouvent des difficultés avec les compétences des finissants des institutions scolaires (31,6 % et 20,4 % pour l’ensemble des secteurs) et les 
compétences de base de leur personnel (31,2 % comparativement à 24,4 % dans l’ensemble des secteurs). 
 
Fortement lié à l’activité économique en Amérique du Nord, le secteur des produits métalliques a été durement frappé par la récession du 
début des années 1990. C’est seulement à partir de 1997 que l’industrie s’est inscrite véritablement sur une trajectoire montante. Toutefois, 
avec le ralentissement économique aux États-Unis au cours des dernières années, l’emploi s’est remis à diminuer. Ainsi, entre 1998 et 2003, 
le nombre de personnes en emploi dans le secteur des produits métalliques a diminué de 200 (- 1,9 %), passant de 10 500 à 10 300 emplois. 
Selon nos estimations, l’emploi du secteur devrait croître à un rythme annuel moyen modéré de 0,8 % entre 2003 et 2008. 
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Fabrication de machines 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
machines Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 6 345 100,0 100,0 
Temps plein 6 055 95,4 82,6 
Temps partiel 290 4,6 17,4 
Hommes 5 360 84,5 53,8 
Femmes 985 15,5 46,2 
15-24 ans 690 10,9 14,8 
25-44 ans 3 605 56,8 48,8 
45 ans et plus 2 050 32,3 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Fabrication de machines 40 448 $ 37 556 $ 

  
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 15 135 2,7 
La Haute-Yamaska 23 445 8,8 
Le Haut-Richelieu  19 245 4,9 
Rouville  5 180 3,6 
Longueuil (Champlain) 37 940 18,7 
Acton 3 0 0,0 
Le Bas-Richelieu 6 435 8,6 
Les Maskoutains 26 625 12,4 
La Vallée-du-Richelieu 29 350 7,0 
Lajemmerais 36 885 17,6 
Vaudreuil-Soulanges 17 360 7,2 
Beauharnois-Salaberry 3 25 0,5 
Le Haut-Saint-Laurent 3 10 0,2 
Roussillon 29 360 7,2 
Les Jardins-de-Napierville 4 30 0,6 
Montérégie 255 5 030 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de machines 
Montérégie 5,8 5,6 6,0 1,4% -0,2 0,4 
Québec 23,6 29,4 34,2 3,0% 5,8 4,8 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Fabrication de machines 2003 11 866 -12,1 
 2002 13 498 -29,4 
 2001 19 106 -33,6 
 2000 28 774 29,1 
 1999 22 291  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 745 11,7 420 10,0 
Professionnel 500 7,9 320 7,7 
Technique 3 275 51,6 1 650 39,5 
Intermédiaire 1 515 23,9 1 570 37,6 
Élémentaire 310 4,9 220 5,3 
Total 6 345 100,0 4 180 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de machines selon le niveau de compétence 
 
  
  

Emplois
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives 
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des
femmes 

(%) 

Gestion           
0911 Directeurs de la fabrication 215 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 55 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
2132 Ingénieurs mécaniciens 110 NP Favorables Non 53 391 5,0 
2174 Programmeurs et développeurs en médias interactifs 75 NP Favorables Oui 41 720 20,5 
Technique       
7265 Soudeurs et opérateurs de machines à souder et à braser 555 45 Favorables Oui 32 182 2,7 
7231 Machinistes et vérificateurs d'usinage et d'outillage 510 30 Favorables Non 36 665 4,9 
Intermédiaire       
9486 Monteurs et contrôleurs de matériel mécanique 120 30 Acceptables Non 31 183 12,9 
9484 Monteurs et contrôleurs dans la fabrication de matériel 

d'appareils et d'accessoires électriques 100 15 Acceptables Non 30 506 32,5 

Élémentaire       
9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 

fabrication et d'utilité publique 90 45 Restreintes Non 21 081 44,7 

9612 Manœuvres en métallurgie 80 NP Restreintes Oui 27 512 18,0 
 
NP : Non-publié. 
 
La croissance de l’emploi dans la fabrication de machines est redevable aux développements du secteur 
manufacturier  
 
Le secteur de la fabrication de machines occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, soit 0,8 % de l’emploi total et 
4,0 % de l’emploi manufacturier. Toutefois, cette industrie accueille 19 % de l’emploi provincial du secteur, soit l’équivalent de la part de 
l’ensemble de l’emploi de la Montérégie dans le Québec. Le secteur comprend 255 entreprises réparties dans sept groupes d’industries. Les 
principaux sous-secteurs, au chapitre de l’emploi sont, dans l’ordre, la fabrication de machines pour le commerce et les industries de services, 
la fabrication de machines industrielles et celles des autres machines d’usage général. Les entreprises et les emplois sont légèrement 
concentrés le long du Saint-Laurent, soit dans la ville de Longueuil (MRC de Champlain) et la MRC de Lajemmerais. Cette industrie fournit 
de la machinerie et de l'équipement de production à un grand nombre de domaines de l'économie; son impact est notable sur les secteurs 
manufacturiers. Habituellement, la demande pour la machinerie de production se caractérise par des fluctuations cycliques importantes 
puisqu'elle dépend des décisions d'investissements des entreprises manufacturières, lesquelles sont directement liées aux conditions 
économiques générales et aux mouvements des taux d'intérêt. 
 
On dénombrait 6 345 emplois dans cette industrie au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 95,4 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur de la fabrication de machines est traditionnellement 
masculin alors que les hommes occupent la majorité des postes (84,5 %). La main-d’œuvre du secteur comprend à la fois moins de jeunes et 
moins de personnes de 45 ans et plus que dans l’ensemble de l’économie. Au chapitre des compétences professionnelles, plus de la moitié 
(51,6 %) des emplois sont de niveau technique et près du quart (23,9 %) sont de niveau intermédiaire. Fait intéressant, le niveau de scolarité 
s’est accru entre 1996 et 2001. La part des emplois de niveau technique s’est accrue de 12,1 points de pourcentage, alors que la part des postes 
de niveau intermédiaire reculait davantage, soit de 13,7 points de pourcentage. Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la 
Montérégie, un peu plus de 55 % des entreprises du secteur éprouvent des difficultés avec le recrutement d’employés, comparativement à 
53,1 % pour l’ensemble du secteur manufacturier. La technologie change rapidement dans cette industrie avec la mise en place de nouveaux 
équipements informatisés. Cela peut avoir une incidence sur l’organisation du travail ou encore sur le recrutement. À cet égard, l’industrie 
éprouve des difficultés de recrutement pour les machinistes, les moulistes, les soudeurs et les opérateurs de presses, et ce, particulièrement 
dans les secteurs de l’industrie en concurrence directe avec de grandes compagnies étrangères qui ont investi fortement dans les nouvelles 
technologies. 
 
Contrairement à l’ensemble du secteur manufacturier où l’emploi a reculé de 3,0 % entre 1990 et 2003, le secteur de la fabrication de 
machines a connu une croissance vigoureuse de 1990 à 2003. Tout en évoluant en dents de scie, l’emploi s’est accru de 9,8 % sous l’impulsion 
des exportations internationales qui se sont multipliées par 2,5 depuis 1992. Selon nos estimations, l’emploi du secteur des machines devrait 
croître à un rythme annuel moyen de 1,4 % entre 2003 et 2008, soit le même que l’ensemble des secteurs. Sans revenir à son sommet de 2001 
(7 500 emplois), l’emploi devrait atteindre 6 000 en 2008. À l’instar de l’ensemble de l’industrie manufacturière, la reprise qui se dessine aux 
États-Unis devrait stimuler les dépenses d’investissements en immobilisation, qui n’ont cessé de diminuer depuis 2001. 
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Fabrication de produits informatiques, électroniques et électriques 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Produits informati-
ques, électroniques et 

électriques Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 11 810 100,0 100,0 
Temps plein 11 364 95,9 82,6 
Temps partiel 446 4,1 17,4 
Hommes 7 570 64,1 53,8 
Femmes 4 240 35,9 46,2 
15-24 ans 1 560 13,2 14,8 
25-44 ans 6 945 58,8 48,8 
45 ans et plus 3 305 28,0 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Produits informatiques et 
électroniques 43 222 $ 

Produits électriques 42 167 $ 
37 556 $ 

 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 3 150 1,9
La Haute-Yamaska 12 3 640 45,0 
Le Haut-Richelieu  21 1 460 18,1 
Rouville  1 0 0,0 
Longueuil (Champlain) 36 925 11,4 
Acton 1 0 0,0 
Le Bas-Richelieu 1 40 0,5 
Les Maskoutains 9 255 3,2 
La Vallée-du-Richelieu 24 145 1,8 
Lajemmerais 23 725 9,0 
Vaudreuil-Soulanges 14 350 4,3 
Beauharnois-Salaberry 3 35 0,4 
Le Haut-Saint-Laurent 3 0 0,0 
Roussillon 13 285 3,5 
Les Jardins-de-Napierville 3 45 0,6 
Montérégie 167 8 085 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 
 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Produits informatiques, électroniques et électriques 
Montérégie 13,7 8,7 9,2 1,1% -5,0 0,5 
Québec 42,4 42,6 44 0,6% 0,2 1,4 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Produits informatiques,  2003 156 924 -26,5 
électroniques et 2002 213 571 89,1 
électriques 2001 112 963 -2,7 
 2000 116 153 -5,3 
 1999 122 705  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 1 060 9,0 1 015 7,7 
Professionnel 1 500 12,7 1 435 10,8 
Technique 3 700 31,3 4 395 33,2 
Intermédiaire 5 070 42,9 5 750 43,5 
Élémentaire 480 4,1 630 4,8 
Total 11 810 100,0 13 240 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de produits informatiques, électroniques et 
électriques selon le niveau de compétence 

  
  

Emplois
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 
Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 275 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 160 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
2133 Ingénieurs électriciens et électroniciens 375 10 Favorables Non 68 907 9,7 
2147 Ingénieurs informaticiens (sauf ingénieurs en logiciel) 175 NP Acceptables Non 63 940 17,0 
Technique       
2241 Technologues et techniciens en génie électronique et 

électrique 590 90 Favorables Oui 45 758 7,9 

9222 Surveillants dans la fabrication du matériel électronique 280 10 Acceptables Non 34 914 50,0 
Intermédiaire       
9483 Assembleurs, monteurs, contrôleurs et vérificateurs de 

matériel électronique 2 295 520 Restreintes Non 27 863 54,5 

9484 Monteurs et contrôleurs dans la fabrication de matériel, 
d'appareils et d'accessoires électriques 690 35 Acceptables Non 30 506 32,5 

Élémentaire       
9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 

fabrication et d'utilité publique 295 30 Restreintes Non 21 081 44,7 

6663 Concierges et concierges d'immeubles 40 NP Acceptables Oui 21 959 16,3  
NP : Non-publié. 
 
L’expansion de l’emploi dans ce secteur est tributaire au commerce extérieur 
 
Le grand secteur de la fabrication de produits informatiques, électroniques et électriques concentre 6,2 % de l’emploi manufacturier et 1,3 % 
de l’emploi total de la Montérégie. La région compte pour 20,4 % de l’emploi du secteur au niveau provincial, comparativement à 19,1 % 
pour l’ensemble de l’emploi. On y dénombre 167 entreprises (en baisse) dont de très grandes (IBM Bromont). Ce segment regroupe deux 
industries séparées par l’évolution technologique. Le sous-secteur des produits électriques (un emploi sur deux) repose sur des technologies 
arrivées à maturité, telles que le matériel d’éclairage, les appareils domestiques et les transformateurs de puissance (un emploi sur trois du 
sous-secteur), alors que celui de la fabrication des produits informatiques et électroniques regroupe des industries plus avant-gardistes, telles 
que les activités de production de semi-conducteurs (deux emplois sur trois du sous-secteur), de matériel de communication et les 
instruments médicaux. Près de la moitié des emplois de ce secteur se situent dans la MRC de La Haute-Yamaska alors qu’un autre quart des 
emplois sont concentrés dans les MRC du Haut-Richelieu et de Champlain. La production et l’emploi de ces industries, notamment celles 
des produits informatiques et électroniques, sont très sensibles à la conjoncture économique. De plus, ces industries sont dépendantes des 
marchés d’exportation et subissent une vive compétition qui les rend particulièrement vulnérables à la délocalisation des emplois. 
 
Au moment du recensement en 2001, on dénombrait 11 810 emplois dans ce secteur en Montérégie. Ces emplois étaient à temps plein plus 
de neuf fois sur dix et étaient majoritairement (64,1 %) occupés par des hommes. La main-d’œuvre du secteur est plus jeune que dans 
l’ensemble de l’économie, et ce, plus particulièrement dans le sous-secteur des produits informatiques et électroniques. En ce qui a trait aux 
compétences professionnelles, précisons que près d’un emploi sur deux (47,0 %) n’exige que des compétences de niveau intermédiaire ou 
moins. Par ailleurs, on assiste depuis quelques années à une substitution des compétences techniques par des compétences professionnelles, 
notamment en ce qui a trait aux analystes programmeurs. C’est la recherche croissante des savoirs comportementaux (soft skills) détenus 
presque essentiellement par les universitaires qui sont à la base de cette tendance. Selon une étude récente, réalisée par Emploi-Québec de la 
Montérégie, on a observé que les entreprises du secteur de la fabrication des produits électriques éprouvaient plus de difficulté (56,4 %) que 
la moyenne des secteurs à recruter du personnel qualifié, alors que l’industrie des produits informatiques et électroniques ne semblait pas 
vraiment avoir de difficulté à ce chapitre. À cet égard, on peut penser que les rationalisations et la contraction de l’emploi qu’a connues le 
secteur à partir de 2001 ne sont pas étrangères à cela. Dans l’avenir, la main-d’œuvre du secteur devra être polyvalente et spécialisée dans 
plusieurs technologies. Il faudra requalifier la main-d’œuvre plus âgée. Au chapitre du recrutement, ce secteur devra attirer une relève 
compétente et expérimentée. 
 
L’emploi a oscillé sans cesse depuis 1990 pour atteindre un sommet en 2000 (17 500 emplois). À partir de 2001, à la suite de l’éclatement de 
la bulle financière du secteur des technologies de l’information et des communications (TIC), l’emploi a chuté brusquement pour se fixer à 
8 700 en 2003. Toutefois, le secteur a renoué avec la croissance, mais lentement, à partir de 2003 et cette tendance devrait se poursuivre à un 
rythme annuel moyen de 1,1 % d’ici 2008 pour atteindre 9 200 emplois sous l’impulsion, entre autres, du développement des réseaux de 
transmission de données sans fil et du développement de nouvelles générations d’ordinateurs ainsi que du développement commercial à 
l’international. Toutefois, le sous-secteur des produits informatiques et électroniques demeurera sensible au déplacement des pôles de 
fabrication vers les pays émergents (faibles coûts et marché potentiel). 
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Fabrication de matériel de transport 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
matériel de transport Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 13 440 100,0 100,0 
Temps plein 13 029 96,9 82,6 
Temps partiel 411 3,1 17,4 
Hommes 10 960 81,6 53,8 
Femmes 2 480 18,5 46,2 
15-24 ans 1 345 10,0 14,8 
25-44 ans 7 930 59,0 48,8 
45 ans et plus 4 165 31,0 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de matériel de 
transport 47 482 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 1 55 0,5 
La Haute-Yamaska 12 1 580 14,9 
Le Haut-Richelieu  14 300 2,8 
Rouville  2 15 0,1 
Longueuil (Champlain) 26 5 990 56,5 
Acton 4 150 1,4 
Le Bas-Richelieu 4 55 0,5 
Les Maskoutains 8 120 1,1 
La Vallée-du-Richelieu 16 990 9,3 
Lajemmerais 15 900 8,5 
Vaudreuil-Soulanges 7 110 1,0 
Beauharnois-Salaberry 7 85 0,8 
Le Haut-Saint-Laurent 4 10 0,1 
Roussillon 6 205 1,9 
Les Jardins-de-Napierville 4 35 0,3 
Montérégie 130 10 600 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de matériel de transport 
Montérégie 18,0 13,4 13,5 0,1% -4,6 0,1 
Québec 54,2 49,5 51,4 0,8% -4,7 1,9 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Fabrication de matériel  2003 43 978 -12,2 
de transport 2002 50 092 -46,0 
 2001 92 777 33,1 
 2000 69 693 77,6 
 1999 39 252  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 985 7,3 650 5,7 
Professionnel 1 720 12,8 1 400 12,2 
Technique 5 965 44,4 5 115 44,5 
Intermédiaire 4 380 32,6 3 915 34,1 
Élémentaire 390 2,9 415 3,6 
Total 13 440 100,0 11 495 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la fabrication de matériel de transport selon le niveau de 
compétence 

 
  
  

Emplois
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 295 10 Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services d'utilité 

publique, transport et construction 140 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
2146 Ingénieurs en aérospatiale 405 NP Acceptables Non 67 124 11,5 
2132 Ingénieurs mécaniciens 225 NP Favorables Non 53 391 5,0 
Technique       
7231 Machinistes et vérificateurs d'usinage et d'outillage 970 NP Favorables Non 36 665 4,9 
7265 Soudeurs et opérateurs de machines à souder et à braser 585 30 Favorables Oui 32 182 2,7 
Intermédiaire       
9481 Monteurs d'aéronefs et contrôleurs de montage d'aéronefs 1 640 20 Acceptables Non 41 811 13,4 
9482 Assembleurs, contrôleurs et vérificateurs de véhicules 

automobiles 235 30 Très 
restreintes Non 24 103 33,3 

Élémentaire       
9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 

fabrication et d'utilité publique 150 20 Restreintes Non 21 081 44,7 

9612 Manœuvres en métallurgie 55 NP Restreintes Oui 27 512 18,0 
 
NP : Non-publié. 

 
Le matériel de transport : Un secteur à forte valeur ajoutée qui procure des emplois qualifiés 
 
En 2003, le secteur de la fabrication de matériel de transport se situait au deuxième rang pour l’importance de l’emploi manufacturier en 
Montérégie. Comptant 13 400 travailleurs, le secteur représentait 9,5 % de l’emploi manufacturier et 1,9 % de l’emploi total de la région. 
Cette industrie accaparait 26 % des effectifs provinciaux du secteur. On dénombre 130 entreprises réparties dans sept groupes d’industries. 
L’emploi est concentré cependant dans le sous-secteur de l’aéronautique qui détient 67,6 % des effectifs répartis dans seulement 26 
entreprises. Viennent ensuite, selon l’ordre d’importance, l’industrie des pièces automobiles (11,2 % de l’emploi) et l’industrie de la 
fabrication de remorques (7,6 % de l’emploi). Plus de 50 % de l’emploi de cette industrie se retrouve dans l’agglomération de Longueuil 
(MRC de Champlain). Ensuite, les emplois se distribuent selon l’ordre d’importance dans les MRC de La Haute-Yamaska (14,9 %), de La 
Vallée-du-Richelieu (9,3 %) et de Lajemmerais (8,5 %). En raison de son importance dans la fabrication manufacturière (valeur de la 
production) et de sa sensibilité aux fluctuations de la demande, le secteur du matériel de transport représente l’une des principales sources 
d’expansion ou de ralentissement de l’économie de la province. Le ralentissement qu’a connu cette industrie, depuis 2001, a été suivi de 
nombreuses pertes d’emplois au cours de 2003. Il semble toutefois qu’une reprise soit sur le point de se dessiner. 
 
On dénombrait 13 440 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. À l’instar de l’industrie manufacturière, le secteur du matériel de 
transport est presque essentiellement composé d’une main-d’œuvre masculine, les femmes n’occupant que 18,5 % des emplois. Les emplois 
étaient majoritairement à temps plein, soit 96,9 %. La main-d’œuvre du secteur compte à la fois moins de jeunes et moins de personnes de 
45 ans et plus que dans l’ensemble de l’économie. Celle-ci est plus scolarisée que dans l’ensemble du secteur manufacturier alors que près 
de la moitié (44,4 %) des effectifs détiennent des compétences de niveau technique et que moins de 3 % ne possèdent que des compétences 
de niveau élémentaire. D’ailleurs, entre 1996 et 2001, la structure professionnelle n’a pratiquement pas bougé, seule la part des gestionnaires 
s’est accrue en raison de la fragmentation des établissements de production. Dans une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la 
Montérégie, on a observé que 56,6 % des entreprises interviewées ont dit éprouver des difficultés avec le recrutement de personnel qualifié. 
La désaffection des jeunes pour la formation professionnelle et technique créera à terme de sérieux problèmes de relève et accroîtra les coûts 
de recrutement, d’intégration et de formation de la main-d’œuvre. Faute d’un apport extérieur suffisant en nouvelles compétences, la 
formation en entreprise de même que la mise en valeur des compétences à l’interne deviendront essentielles. 
 
À l’instar de l’industrie manufacturière, l’emploi dans le secteur du matériel de transport a culminé en 2002 avant d’amorcer une descente en 
2003 sous la force de la devise canadienne et du ralentissement économique aux États-Unis. Le rythme des exportations de même que la 
production ont ralenti, entraînant des pertes d’emplois. L’avenir de ce secteur est plus incertain compte tenu de la tendance du secteur à se 
relocaliser dans les pays en développement. Selon nos prévisions, le rythme de croissance annuel moyen de l’emploi devrait osciller autour 
de 0,1 % d’ici 2008 en raison, principalement, de la faiblesse de la demande dans l’industrie aéronautique qui compte pour plus de deux 
emplois sur trois dans le secteur. À ce rythme de croissance, l’emploi du secteur devrait atteindre 13 500 en 2008. 
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Fabrication de meubles et de produits connexes 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Fabrication de 
meubles et de 

produits connexes Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 5 860 100,0 100,0 
Temps plein 5 457 93,1 82,6 
Temps partiel 403 6,9 17,4 
Hommes 4 190 71,5 53,8 
Femmes 1 670 28,5 46,2 
15-24 ans 940 16,0 14,8 
25-44 ans 3 130 53,4 48,8 
45 ans et plus 1 790 30,5 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Fabrication de meubles et 
de produits connexes 26 985 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 13 225 4,3
La Haute-Yamaska 20 765 14,5 
Le Haut-Richelieu  31 655 12,4 
Rouville  11 60 1,1 
Longueuil (Champlain) 35 535 10,1 
Acton 7 55 1,0 
Le Bas-Richelieu 5 25 0,5 
Les Maskoutains 47 1 620 30,7 
La Vallée-du-Richelieu 25 290 5,5 
Lajemmerais 26 465 8,8 
Vaudreuil-Soulanges 19 135 2,6 
Beauharnois-Salaberry 12 150 2,8 
Le Haut-Saint-Laurent 2 55 1,0 
Roussillon 20 160 3,0 
Les Jardins-de-Napierville 7 90 1,7 
Montérégie 280 5 280 100,0 

 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Fabrication de meubles et de produits connexes 
Montérégie 8,0 4,6 4,9 1,3% -3,4 0,3 
Québec 35,7 40,4 43,0 1,3% 4,7 2,6 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

    en % 
2003 2 055 -75,7 
2002 8 449 -23,8 
2001 11 093 131,5 
2000 4 791 241,7 

Fabrication de meubles 
et de produits connexes 

1999 1 402  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 475 8,1 250 8,2 
Professionnel 80 1,4 45 1,5 
Technique 2 310 39,4 1 100 36,0 
Intermédiaire 2 560 43,7 1 305 43,1 
Élémentaire 435 7,4 340 11,2 
Total 5 860 100,0 3 040 100,0 

 



 

 
Emploi-Québec Montérégie 46 

 
 

Les deux principales professions du secteur de la fabrication de meubles et de produits connexes selon le 
niveau de compétence 

 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 230 NP Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 125 NP NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
2174 Programmeurs et développeurs en médias interactifs 30 NP Favorables Oui 41 720 20,5 
2141 Ingénieurs d'industrie et de fabrication 15 NP Favorables Non 57 761 22,8 
Technique       
7272 Ébénistes 985 30 Favorables Oui 23 702 6,0 
9224 Surveillants dans la fabrication de meubles et 
d'accessoires 255 15 Acceptables Non 32 952 17,7 

Intermédiaire       
9492 Monteurs et contrôleurs de meubles et d'accessoires 880 70 Favorables Non 20 693 17,8 
9513 Opérateurs de machines à travailler le bois 355 35 Favorables Oui 21 641 16,9 
Élémentaire       
9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 

fabrication et d'utilité publique 265 20 Restreintes Non 21 081 44,7 

9614 Manœuvres dans le traitement des pâtes et papiers et la 
transformation du bois 65 10 Restreintes Oui 22 592 26,7 

 
NP : Non-publié. 

 
La variation de l’emploi dans le meuble est très liée à la construction, à la consommation des ménages et aux 
exportations 
 
Le secteur de la fabrication de meubles et de produits connexes occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, soit 0,7 % 
de l’emploi total. La région compte pour 11,4 % de l’emploi du secteur dans la province alors que la Montérégie concentre 19,1 % de 
l’emploi provincial. Le secteur comprend 280 entreprises réparties dans trois groupes d’industries. Les principaux sous-secteurs au chapitre 
de l’emploi étaient, dans l’ordre, la fabrication de meubles de maison, d’établissements institutionnels et d’armoires de cuisine, la fabrication 
de meubles de bureau (y compris les articles d’ameublement) ainsi que la fabrication d’autres produits connexes aux meubles. Les 
entreprises et les emplois sont concentrés dans les MRC des Maskoutains, de La Haute-Yamaska et du Haut-Richelieu. Cette industrie est 
fortement influencée par le degré de consommation des ménages ainsi que par la conjoncture dans le secteur de la construction résidentielle 
et institutionnelle (incluant la rénovation). Le secteur a ainsi beaucoup profité de la conjoncture économique favorable à partir du milieu des 
années 1990 et a également bénéficié de l’augmentation des exportations, surtout vers les États-Unis. 
 
On dénombrait 5 860 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 93,1 % des cas, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Environ sept employés sur dix du secteur sont des hommes. 
Le secteur emploie relativement plus de jeunes de 15 à 24 ans et aussi des personnes de 25 à 44 ans, la main-d’œuvre est donc plus jeune que 
dans les autres secteurs d’activité économique. Au chapitre des compétences professionnelles, 43,7 % des emplois sont de niveau 
intermédiaire et 39,4 % sont de niveau technique. Entre 1996 et 2001, les postes de niveau élémentaire ont connu une baisse de leur 
proportion alors que les postes de niveau technique ont connu une hausse. Cela s’explique, en partie, par une hausse des investissements en 
immobilisation en 2000 et 2001 qui a fait augmenter la demande pour des travailleurs de niveau technique. Le secteur a de la difficulté à 
attirer les jeunes et éprouve aussi des problèmes à conserver son personnel au profit d’autres secteurs. Cela peut s’expliquer par le fait que 
les salaires y sont relativement bas (26 985 $) et que les conditions de travail (bruit, poussière, instruments contondants, etc.) peuvent 
dissuader la venue de main-d’œuvre. Il faut noter que les entreprises sont souvent de petite taille et n’ont pas de ressources pour effectuer 
des activités de recrutement efficaces et structurées. La relève au sein de l’entreprise pose aussi des problèmes; en effet, les travailleurs 
expérimentés qui prennent leur retraite sont difficiles à remplacer. Enfin, les lacunes fréquentes quant aux compétences scolaires de base 
(lire, écrire, compter) rendent difficile la réalisation d’activités de formation du personnel. 
 
L’emploi a évolué en dents de scie à partir du milieu des années 1990 et devrait se stabiliser pour croître en moyenne de 1,3 % par année 
entre 2003 et 2008. Les exportations vers les États-Unis sont un facteur important pour maintenir la croissance du secteur, mais il y a de 
l’incertitude pour les années à venir. De plus, les meubles haut de gamme sont un créneau porteur de succès. Soulignons aussi la présence de 
plus en plus marquée de la Chine sur les marchés d’exportation et la capacité de ce pays à fournir des produits de plus en plus haut de 
gamme, et ce, à bas coûts. 
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Activités diverses de fabrication 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Activités diverses de 
fabrication Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 4 580 100,0 100,0 
Temps plein 4 210 91,9 82,6 
Temps partiel 370 8,1 17,4 
Hommes 2 505 54,7 53,8 
Femmes 2 075 45,3 46,2 
15-24 ans 600 13,1 14,8 
25-44 ans 2 375 51,9 48,8 
45 ans et plus 1 605 35,0 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Activités diverses de 
fabrication 29 391 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 8 530 14,2
La Haute-Yamaska 19 145 3,9 
Le Haut-Richelieu  18 490 13,1 
Rouville  1 15 0,4 
Longueuil (Champlain) 47 930 24,9 
Acton 2 30 0,8 
Le Bas-Richelieu 4 65 1,7 
Les Maskoutains 17 315 8,4 
La Vallée-du-Richelieu 18 145 3,9 
Lajemmerais 18 525 14,1 
Vaudreuil-Soulanges 13 145 3,9 
Beauharnois-Salaberry 9 35 0,9 
Le Haut-Saint-Laurent 4 105 2,8 
Roussillon 13 225 6,0 
Les Jardins-de-Napierville 2 35 0,9 
Montérégie 193 3 730 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Activités diverses de fabrication 
Montérégie 4,4 4,0 4,1 0,5% -0,4 0,1 
Québec 24,2 22,5 24,2 1,4% -1,7 1,7 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 201 914 -1,4 
2002 204 797 32,3 
2001 154 776 4,0 
2000 148 786 -15,4 

Activités diverses de 
fabrication 

1999 175 968  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 515 11,2 535 8,3 
Professionnel 105 2,3 300 4,7 
Technique 1 665 36,4 1 785 27,8 
Intermédiaire 1 870 40,8 2 835 44,2 
Élémentaire 425 9,3 955 14,9 
Total 4 580 100,0 6 410 100,0 
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Les deux principales professions du secteur des activités diverses de fabrication selon le niveau de compétence
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0911 Directeurs de la fabrication 175 10 Favorables Non 66 818 18,4 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 160 10 NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 25 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
5136 Peintres, sculpteurs et autres artistes des arts visuels 20 NP NP Non 12 249 63,5 
Technique       
9227 Surveillants dans la fabrication et le montage de 

produits divers 180 NP Restreintes Non 31 963 39,6 

1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 140 10 Acceptables Oui 23 831 98,2 
Intermédiaire       
9517 Opérateurs de machines à fabriquer des produits divers 280 45 Restreintes Non 27 234 36,3 
9498 Autres monteurs et contrôleurs 235 20 Restreintes Non 22 643 44,4 
Élémentaire       
9619 Autres manœuvres des services de transformation, de 

fabrication et d'utilité publique 190 25 Restreintes Non 21 081 44,7 

9615 Manœuvres dans la fabrication des produits en 
caoutchouc et en plastique 80 10 Acceptables Oui 25 926 30,5 

 
NP : Non-publié. 

 
Des emplois de qualité dans le secteur des activités diverses de fabrication pourraient se développer dans la 
fabrication de fournitures et de matériel médicaux 
 
Le secteur des activités diverses de fabrication occupe une place modeste au chapitre de l’emploi en Montérégie, avec 4 000 emplois au 
total. Toutefois, la région compte pour 17,8 % de l’emploi du secteur au Québec par rapport à 19,1 % pour l’ensemble des secteurs d’activité 
économique. Ce secteur obtient donc sa juste part. Le secteur comprend 193 entreprises réparties dans deux groupes d’industries. En nombre 
d’emplois, les autres activités diverses de fabrication (bijoux, articles de sport, jouets et jeux, fournitures de bureau, enseignes et autres) 
occupent le premier rang, suivies de la fabrication de fournitures et de matériel médicaux. Les entreprises et les emplois sont concentrés dans 
les MRC de Champlain (Longueuil), de Brome-Missisquoi, de Lajemmerais et du Haut-Richelieu. Cette industrie dessert en partie les 
consommateurs (articles de sport, bijoux, jouets) et les entreprises (matériel médical et enseignes). 
 
On dénombrait 4 580 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans une proportion de 91,9 % 
comparativement à 82,6 % dans l’ensemble des secteurs d’activité économique. La proportion de femmes et d’hommes ressemble de près à 
celle qu’on trouve dans l’ensemble des secteurs d’activité économique. Il en va de même dans la répartition des groupes d’âge avec une 
structure ressemblant à celle qui prévaut dans l’ensemble des secteurs d’activité économique. Il y a un peu plus d’employés de 25 à 44 ans 
dans cette industrie, soit 51,9 % comparativement à l’ensemble des secteurs d’activité économique (48,8 %). Au chapitre des compétences 
professionnelles, 40,8 % des emplois sont de niveau intermédiaire et 36,4 % sont de niveau technique. Entre 1996 et 2001, il y a eu une 
hausse de 8,6 points de pourcentage des emplois de niveau technique et une baisse de 3,4 points de pourcentage des postes de niveau 
intermédiaire accompagnée d’une baisse de 5,6 points de pourcentage des postes de niveau élémentaire. Cette tendance laisse supposer 
l’arrivée de nouvelles technologies et une hausse de la qualification du personnel. 
 
Le secteur des activités diverses de fabrication devrait connaître une hausse moyenne annuelle de l’emploi de 0,5 % entre 2003 et 2008; c’est 
moins que l’ensemble des secteurs d’activité économique (1,4 %). Il faut souligner qu’il existe une forte concurrence des pays à bas salaires 
dans les sous-secteurs des articles de sports, des bijoux, des jouets et des jeux, ce qui aura pour conséquence de limiter la hausse de l’emploi. 
Déjà, des entreprises montérégiennes qui fabriquent des articles de sports ont délocalisé leurs activités en Chine pour diminuer leurs coûts de 
production. Des investissements en recherche et en développement dans le sous-secteur des fournitures et matériel médicaux pourraient être 
porteurs de succès pour l’avenir. 
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Commerce de gros 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Commerce de gros Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 33 820 100,0 100,0 
Temps plein 30 805 91,1 82,6 
Temps partiel 3 015 8,9 17,4 
Hommes 22 795 67,4 53,8 
Femmes 11 025 32,6 46,2 
15-24 ans 4 045 12,0 14,8 
25-44 ans 18 395 54,4 48,8 
45 ans et plus 11 380 33,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Commerce de gros 39 621 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 86 545 2,3
La Haute-Yamaska 169 1 940 8,3 
Le Haut-Richelieu  141 975 4,2 
Rouville  70 755 3,2 
Longueuil (Champlain) 563 5 345 22,8 
Acton 34 115 0,5 
Le Bas-Richelieu 63 510 2,2 
Les Maskoutains 216 1 880 8,0 
La Vallée-du-Richelieu 282 1 910 8,2 
Lajemmerais 302 4 775 20,4 
Vaudreuil-Soulanges 208 1 310 5,6 
Beauharnois-Salaberry 99 770 3,3 
Le Haut-Saint-Laurent 33 220 0,9 
Roussillon 230 1 920 8,2 
Les Jardins-de-Napierville 72 425 1,8 

Montérégie 2 568 23 395 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Commerce de gros 
Montérégie 20,5 25,8 28,5 2,0% 5,3 2,7 
Québec 107,6 136,8 150,1 1,9% 29,2 13,3 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 293 661 -9,1 
2002 323 195 31,9 
2001 244 973 16,1 
2000 210 938 1,5 

Commerce de gros  
Commerce de détail 
(rénovation et alimentation) 

1999 207 867  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 5 365 15,9 4 385 14,5 
Professionnel 1 760 5,2 1 280 4,2 
Technique 8 415 24,9 7 080 23,4 
Intermédiaire 16 270 48,1 15 370 50,9 
Élémentaire 2 010 5,9 2 105 7,0 
Total 33 820 100,0 30 220 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de commerce de gros selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0611 Directeurs des ventes, du marketing et de la publicité 2 315 20 Favorables Non 66 322 25,4 
0015 Cadres supérieurs – commerce, radiotélédiffusion et 

autres services, n.c.a. 1 045 80 NP Non 66 384 16,0 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 440 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2174 Programmeurs et développeurs en médias interactifs 230 10 Favorables Oui 41 720 20,5 
Technique       

6221 Spécialistes des ventes techniques – commerce de gros 1 325 40 Très 
favorables Oui 50 494 26,4 

1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 1 120 40 Acceptables Oui 23 831 98,2 
Intermédiaire       
6411 Représentants des ventes non techniques – commerce de 

gros 3 665 115 Favorables Oui 39 859 29,1 

7452 Manutentionnaires 1 560 75 Restreintes Non 26 753 10,3 
Élémentaire       
9617 Manœuvres dans la transformation des aliments, des 

boissons et du tabac 380 60 Acceptables Oui 23 020 46,0 

6611 Caissiers 240 NP Acceptables Oui 10 731 89,1 
 
NP : Non-publié. 
 
Le commerce de gros comporte davantage de postes de niveaux élémentaire et intermédiaire que dans 
l’ensemble de l’économie 
 
En 2003, le secteur du commerce de gros occupait 3,7 % des emplois en Montérégie. Par ailleurs, cette industrie accueille 18,9 % de 
l’emploi provincial du secteur, soit l’équivalent de la part de l’ensemble de l’emploi de la Montérégie dans le Québec. Le secteur comprend 
2 568 entreprises réparties dans neuf sous-secteurs, dont les plus importants sont grossistes – distributeurs de machines, de matériel et de 
fournitures (527 établissements), grossistes – distributeurs de produits divers (442), grossistes – distributeurs de matériaux et de fournitures 
de construction (345) et grossistes – distributeurs de produits alimentaires, de boissons et de tabac (326). C’est à Longueuil (MRC de 
Champlain, 563 établissements et 22,8 % des emplois occupés en Montérégie) et dans la MRC de Lajemmerais (302 et 20,4 %) que l’on 
retrouve la plus forte concentration d’entreprises et d’emplois dans ce secteur en Montérégie. 
 
On dénombrait 33 820 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient en très grande majorité à temps plein dans 
91,1 % des cas, comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur du commerce de gros est 
majoritairement masculin alors que les hommes occupent 67,4 % des postes, comparativement à 53,8 % dans l’ensemble de l’économie. 
Globalement, la répartition de la main-d’œuvre du secteur selon le groupe d’âge est similaire à celle de l’ensemble des secteurs d’activité 
économique. Par contre, certains sous-secteurs présentent de fortes proportions de travailleurs âgés de 45 ans et plus, notamment chez les 
grossistes – distributeurs de produits pétroliers (42,9 %), les grossistes – distributeurs de produits agricoles (40,5 %) ainsi que les agents et 
courtiers du commerce de gros (40,1 %). 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, plus de la moitié des postes (54,0 %) sont de niveau intermédiaire ou élémentaire, 
comparativement à 43,7 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. À l’inverse, le secteur du commerce de gros est sous-
représenté par rapport à la moyenne des secteurs pour ce qui est des postes techniques et professionnels (30,1 % comparativement à 46,3 %). 
Par rapport à 1996, le niveau de compétence de l’industrie s’est rehaussé quelque peu. En effet, la part des postes de niveaux technique et 
professionnel est passée de 27,6 % en 1996 à 30,1 % en 2001, alors que les postes de niveau élémentaire ou intermédiaire sont passés de 
57,9 % à 54,0 % en 2001. Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, près de la moitié des établissements 
(47,4 %) semblent éprouver des difficultés à recruter du personnel qualifié (53,6 % pour l’ensemble des secteurs). Aussi, près d’une 
entreprise sur trois (29,0 % comparativement à 33,2 % pour l’ensemble des secteurs) éprouve des difficultés avec la disponibilité et la qualité 
de la relève. 
 
Fortement lié à l’activité économique du secteur des biens (agriculture, construction, services publics et fabrication), le secteur du commerce 
de gros a connu une forte croissance de l’emploi entre 1998 et 2002. Par contre, avec le ralentissement de l’économie québécoise en 2003, 
l’emploi dans le secteur du commerce de gros a diminué. Malgré cette baisse, entre 1998 et 2003, l’emploi a tout de même progressé de 
5 300 postes. Selon nos estimations, l’emploi du secteur devrait croître à un rythme annuel moyen de 2,0 % entre 2003 et 2008, soit un taux 
de croissance supérieur à celui qui est attendu pour l’ensemble des secteurs d’activité économique (1,4 %). 
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Commerce de détail 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Commerce de détail Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 73 615 100,0 100,0 
Temps plein 49 715 67,5 82,6 
Temps partiel 23 900 32,5 17,4 
Hommes 34 505 46,9 53,8 
Femmes 39 110 53,1 46,2 
15-24 ans 23 960 32,5 14,8 
25-44 ans 28 515 38,7 48,8 
45 ans et plus 21 140 28,7 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Commerce de détail 27 951 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 238 2 150 3,4
La Haute-Yamaska 390 4 720 7,5 
Le Haut-Richelieu  436 4 860 7,7 
Rouville  105 915 1,4 
Longueuil (Champlain) 1 117 16 710 26,5 
Acton 87 455 0,7 
Le Bas-Richelieu 260 2 635 4,2 
Les Maskoutains 371 3 990 6,3 
La Vallée-du-Richelieu 594 7 765 12,3 
Lajemmerais 380 5 050 8,0 
Vaudreuil-Soulanges 354 3 920 6,2 
Beauharnois-Salaberry 328 3 115 4,9 
Le Haut-Saint-Laurent 90 580 0,9 
Roussillon 472 5 250 8,3 
Les Jardins-de-Napierville 127 1 015 1,6 

Montérégie 5 349 63 110 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Commerce de détail 
Montérégie 72,2 93,7 103,8 2,1% 21,5 10,1 
Québec 396,4 467,5 511,6 1,8% 71,1 44,1 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

    en % 

2003 293 661 -9,1 
2002 323 195 31,9 
2001 244 973 16,1 
2000 210 938 1,5 

Commerce de détail 
(rénovation et alimentation) 

Commerce de gros 

1999 207 867  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 11 225 15,2 11 815 15,8 
Professionnel 1 870 2,5 1 505 2,0 
Technique 12 745 17,3 15 475 20,7 
Intermédiaire 29 270 39,8 26 870 35,9 
Élémentaire 18 505 25,1 19 165 25,6 
Total 73 615 100,0 74 830 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de commerce de détail selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0621 Directeurs – commerce de détail 9 265 235 Favorables Non 35 659 36,8 
0015 Cadres supérieurs – commerce, radiotélédiffusion et 

autres services, n.c.a. 725 NP NP Non 66 384 16,0 

Professionnel       

3131 Pharmaciens 650 10 Très 
favorables Oui 78 162 57,4 

1111 Vérificateurs et comptables 490 25 Favorables Oui 45 444 57,2 
Technique       
6211 Superviseurs – commerce de détail 2 965 100 Favorables Oui 26 844 51,7 
7321 Mécaniciens et réparateurs de véhicules automobiles, de 

camions et d'autobus 1 680 45 Favorables Oui 30 546 0,9 

Intermédiaire       
6421 Vendeurs et commis-vendeurs – commerce de détail 18 025 1 055 Favorables Oui 17 600 58,0 
1431 Commis à la comptabilité et personnel assimilé 1 430 20 Acceptables Oui 25 889 88,7 
Élémentaire       
6611 Caissiers 9 440 570 Acceptables Oui 10 731 89,1 
6622 Commis d'épicerie et autres garnisseurs de tablettes – 

commerce de détail 6 000 370 Acceptables Oui 13 451 33,3 
 
NP : Non-publié. 

 
Un emploi sur trois est à temps partiel dans le secteur du commerce de détail 
 
En 2003, le secteur du commerce de détail occupait 13,5 % des emplois en Montérégie. Il s’agit du secteur qui embauche le plus de 
personnes dans la région. Alors que la région représente 19,1 % de l’emploi provincial, le commerce de détail en recueille 20,0 %. Le 
secteur comprend 5 349 entreprises réparties en douze types de commerce, dont les magasins d’alimentation (1 105), les magasins de 
vêtements (667) et les commerces de véhicules automobiles et de pièces (651). La répartition territoriale des commerces est liée, en bonne 
partie, à la distribution de la population sur le territoire. Ainsi, c’est à Longueuil (MRC de Champlain) que l’on retrouve la plus forte 
concentration d’entreprises et d’emplois dans ce secteur (1 117 entreprises et 26,5 % des emplois). 
 
On dénombrait 73 615 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Près du tiers de ces emplois (32,5 %) étaient à temps partiel, soit 
une proportion environ deux fois plus élevée que dans l’ensemble des secteurs d’activité économique (17,4 %). Le secteur du commerce de 
détail occupe davantage de femmes (53,1 %) que d’hommes (46,9 %). Alors que, globalement, les jeunes (les personnes âgées de 15 à 24 
ans) n’accaparent que 14,8 % des emplois, ils représentent 32,5 % de toutes les personnes en emploi du secteur du commerce de détail. Dans 
leurs cas, la proportion d’emplois à temps partiel dépasse 50 % (51,1 % comparativement à 23,9 % pour les autres groupes d’âge). Notons 
toutefois qu’au Québec les jeunes occupent des emplois à temps partiel sur une base volontaire dans 82 % des cas, puisqu’une forte 
proportion de ceux-ci sont aux études. 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, le quart des postes (25,1 %) sont de niveau élémentaire, soit une proportion deux fois plus 
élevée que dans l’ensemble des secteurs d’activité économique (11,9 %). À l’inverse, les postes d’un niveau plus élevé, soit technique et 
professionnel, sont beaucoup moins représentés dans ce secteur que dans l’ensemble de l’économie (19,8 % comparativement à 46,3 %). 
Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, 55 % des entreprises du secteur éprouvent des difficultés avec le 
recrutement d’employés, comparativement à 54 % pour l’ensemble du secteur des services. Le quart des établissements du secteur du 
commerce de détail semblent également éprouver des difficultés avec le roulement du personnel. La forte concurrence qui sévit dans ce 
secteur en raison du grand nombre d’entreprises et la sensibilité de la demande aux variations de prix poussent les entreprises à maintenir des 
coûts d’exploitation au minimum, ce qui se reflète sur les conditions de travail de leurs employés. À leur tour, ces conditions de travail 
contribuent aux taux de roulement élevés de personnel que connaît ce secteur. 
 
Grâce à la forte hausse du volume des dépenses de consommation au Québec, entre 1989 et 2003 (+ 37,0 %), l’emploi dans ce secteur s’est 
accru de 19,9 % (+ 22,6 % en Montérégie ou 1,5 % annuellement). Selon nos estimations, l’emploi dans le secteur du commerce de détail 
devrait croître à un rythme annuel moyen de 2,1 % entre 2003 et 2008, soit 0,7 point de pourcentage de plus que l’ensemble des secteurs et 
0,3 point de pourcentage de plus que dans l’ensemble du Québec (1,8 %). 
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Transport et entreposage 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Transport et 
entreposage Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 34 840 100,0 100,0 
Temps plein 31 445 90,3 82,6 
Temps partiel 3 395 9,7 17,4 
Hommes 26 880 77,2 53,8 
Femmes 7 960 22,8 46,2 
15-24 ans 2 420 6,9 14,8 
25-44 ans 17 025 48,9 48,8 
45 ans et plus 15 395 44,2 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Transport et entreposage 38 412 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 94 630 3,6
La Haute-Yamaska 135 730 4,2 
Le Haut-Richelieu  200 1 505 8,6 
Rouville  91 690 3,9 
Longueuil (Champlain) 353 3 435 19,5 
Acton 45 105 0,6 
Le Bas-Richelieu 74 515 2,9 
Les Maskoutains 199 1 035 5,9 
La Vallée-du-Richelieu 215 1 265 7,2 
Lajemmerais 188 2 715 15,4 
Vaudreuil-Soulanges 192 1 265 7,2 
Beauharnois-Salaberry 102 915 5,2 
Le Haut-Saint-Laurent 79 325 1,8 
Roussillon 301 1 785 10,2 
Les Jardins-de-Napierville 148 660 3,8 
Montérégie 2 416 17 575 100,0 

 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Transport et entreposage 
Montérégie 36,5 34,2 37,4 1,8% -2,3 3,2 
Québec 159,8 162,9 177,5 1,7% 3,1 14,6 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Transport et entreposage 2003 27 596 9,6 
 2002 25 190 -22,6 
 2001 32 548 -22,0 
 2000 41 735 205,2 
 1999 13 675  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 2 465 7,1 1 940 5,9 
Professionnel 865 2,5 990 3,0 
Technique 7 065 20,3 6 995 21,5 
Intermédiaire 23 285 66,8 21 785 66,2 
Élémentaire 1 160 3,3 1 200 3,6 
Total 34 840 100,0 32 910 100,0 
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Les deux principales professions du secteur du transport et entreposage selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0713 Directeurs des transports 960 40 Acceptables Non 56 766 14,5 
0016 Cadres supérieurs – production de biens, services 

d'utilité publique, transport et construction 480 20 NP Non 77 934 12,8 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 185 NP Favorables Oui 45 444 57,2 
2171 Analystes et consultants en informatique 90 NP Acceptables Oui 55 837 31,3 
Technique       
1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 850 55 Acceptables Oui 23 831 98,2 
7321 Mécaniciens et réparateurs de véhicules automobiles, de 

camions et d'autobus 765 25 Favorables Oui 30 546 0,9 

Intermédiaire       
7411 Conducteurs de camions 7 645 285 Favorables Oui 32 151 2,8 
7412 Conducteurs d'autobus et opérateurs de métro et d'autre 

matériel de transport en commun 3 310 70 Acceptables Non 28 914 29,8 

Élémentaire       
7621 Manœuvres à l'entretien des travaux publics 220 15 Restreintes Non 25 130 12,8 
7622 Manœuvres dans le transport ferroviaire et routier 170 NP Restreintes Oui 28 293 10,4 

 
NP : Non-publié. 

 
Reprise de l’emploi dans le transport et main-d’œuvre vieillissante 
 
L’industrie du transport et de l’entreposage occupe une place relativement importante de l’emploi en Montérégie avec 34 200 personnes 
occupées en 2003. Il représente 4,9 % de l’emploi total et 6,9 % de l’emploi dans les services. La région détient 21 % des emplois du secteur 
au Québec. Cette industrie est très sensible aux cycles économiques, puisque plus du tiers des emplois sont redevables au transport de 
marchandises par camions. En fait, l’industrie du transport et de l’entreposage est subdivisée en onze sous-secteurs, dont huit selon les types 
de transport (aérien, eau, camion, etc.), les services postaux, la messagerie et l’entreposage. En Montérégie, trois sous-secteurs retiennent 
67 % des emplois et 91 % des entreprises, soit le transport par camion, le transport en commun et de voyageurs, ainsi que les activités de 
soutien aux transports (ex. : remorquage de véhicules, aéroport et courtiers en douane). La plus grande partie des emplois se retrouvent sur le 
territoire qui longe le Saint-Laurent, notamment Longueuil (MRC de Champlain) et les MRC de Lajemmerais et de Roussillon, qui 
concentrent 45 % des travailleurs du secteur. 
 
Parmi les 34 840 personnes en emploi dénombrées au recensement de 2001, 90,3 % travaillaient à temps plein. Les conducteurs de camion 
représentent plus d’un emploi sur cinq. Les hommes occupent la majorité des emplois, dont 84 % des emplois dans le transport par camion. 
Mentionnons que les femmes sont de plus en plus présentes dans le transport scolaire et concentrent 40 % des emplois. La main-d’œuvre est 
plus âgée que dans l’ensemble des secteurs. On retrouve 44,2 % des travailleurs ayant 45 ans et plus, comparativement à 36,3 % dans 
l’emploi total et cela atteint 62,1 % dans le transport en commun. De meilleures conditions de travail, la syndicalisation et le faible niveau 
d’embauche dans le transport en commun expliquent cette situation. Selon une étude d’Emploi-Québec de la Montérégie réalisée auprès des 
entreprises en 2003, 17,8 % des établissements du secteur éprouvaient des difficultés à l’égard du vieillissement de la main-d’œuvre, soit une 
part supérieure à la moyenne des entreprises (13,4 %). La part des travailleurs autonomes dans le transport par camion et la messagerie 
atteint 20 % et 62 % dans le transport par taxi, comparativement à 11 % pour l’ensemble des secteurs. Le niveau de compétence des 
travailleurs du transport et de l’entreposage est moins élevé que celui de la moyenne des personnes en emploi. En 2001, 65 % avaient une 
formation de niveau secondaire général et moins, comparativement à 49 % pour l’ensemble des travailleurs montérégiens. Malgré tout, leur 
revenu annuel moyen à temps plein (38 412 $) était légèrement supérieur à la moyenne. Toutefois, les revenus varient énormément selon les 
sous-secteurs. À titre d’exemple, ceux dans le taxi étaient de 22 840 $ et ceux du transport par pipeline étaient de 59 063 $. 
 
L’emploi dans le secteur du transport et de l’entreposage a été fortement touché par le ralentissement de l’activité économique américaine 
entre 2001 et 2003. Avec la reprise américaine en 2004 et la croissance économique qui s’intensifie au Québec, nous prévoyons que la 
croissance de l’emploi en Montérégie dans ce secteur devrait dépasser légèrement la moyenne des secteurs et atteindre 1,8 % par année entre 
2003 et 2008. Ainsi, on pourrait assister à l’ajout de 3 200 travailleurs dans ce secteur en cinq ans, contrairement à la perte de 2 300 emplois 
pour les cinq années précédentes (1998 et 2003). De plus, de nombreux postes se libéreront au cours des prochaines années, en raison de la 
main-d’œuvre qui approche l’âge de la retraite. Les nouvelles technologies disponibles, telles que le GPS (Global Positioning System) et 
l’échange de données informatisées (EDI), permettent d’optimiser les opérations de transport, mais nécessitent également plus de 
compétences de la part des camionneurs, en plus de la maîtrise de l’anglais. 
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Finance, assurances, immobilier et location 
 

Comparaison de l’emploi (1987=100) 

75

100

125

150

1987 1990 1993 1996 1999 2002

%

Ensemble des secteurs

Secteur des services

  Finance, assurances, immobilier et  location

 
 
Statistiques du secteur - 2001 
 

Finance, assurances, 
immobilier et 

location Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 36 220 100,0 100,0 
Temps plein 30 877 85,2 82,6 
Temps partiel 5 343 14,8 17,4 
Hommes 13 295 36,7 53,8 
Femmes 22 925 63,3 46,2 
15-24 ans 3 170 8,7 14,8 
25-44 ans 19 335 53,4 48,8 
45 ans et plus 13 715 37,9 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Finance et assurances  45 988 $ 

Immobilier et location 38 708 $ 
37 556 $ 

 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 98 610 3,2
La Haute-Yamaska 154 1 155 6,1 
Le Haut-Richelieu  160 1 295 6,8 
Rouville  50 440 2,3 
Longueuil (Champlain) 575 5 570 29,4 
Acton 22 185 1,0 
Le Bas-Richelieu 83 720 3,9 
Les Maskoutains 160 2 165 11,4 
La Vallée-du-Richelieu 254 1 695 8,9 
Lajemmerais 230 1 580 8,3 
Vaudreuil-Soulanges 159 950 5,0 
Beauharnois-Salaberry 95 745 3,9 
Le Haut-Saint-Laurent 36 170 0,9 
Roussillon 161 1 380 7,3 
Les Jardins-de-Napierville 37 280 1,5 
Montérégie 2 274 18 940 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Finance, assurances, immobilier et location 
Montérégie 35,0 36,8 38,0 0,6% 1,8 1,2 
Québec 180,9 188,9 200,9 1,2% 8,0 12,0 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Finance, assurances,  2003 713 470 12,0 
immobilier et location 2002 636 886 -24,1 
 2001 839 370 55,1 
 2000 541 153 5,1 
 1999 514 709  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 6 080 16,8 5 370 15,7 
Professionnel 5 950 16,4 4 225 12,4 
Technique 11 050 30,5 11 345 33,2 
Intermédiaire 11 885 32,8 12 030 35,2 
Élémentaire 1 255 3,5 1 180 3,5 
Total 36 220 100,0 34 150 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de la finance, assurances, immobilier et location selon le niveau de 
compétence 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0122 Directeurs de banque, du crédit et d'autres services de 

placements 2 300 40 Acceptables Non 61 123 54,8 

0121 Directeurs des assurances, de l'immobilier et du 
courtage financier 760 15 Acceptables Non 71 115 39,0 

Professionnel       
1114 Autres agents financiers 2 395 30 Favorables Oui 51 297 55,1 
1113 Agents en valeurs, agents en placements et négociateurs 

en valeurs 835 10 Favorables Non 67 901 43,2 

Technique       
6231 Agents et courtiers d'assurance 2 425 20 Favorables Oui 37 712 53,8 
1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 1 610 20 Acceptables Oui 23 831 98,2 
Intermédiaire       
1433 Représentants aux services à la clientèle – services 

financiers 3 810 115 Acceptables Non 21 883 92,0 

1434 Commis de banque, d'assurance et des autres services 
financiers 1 950 30 Restreintes Non 26 895 83,4 

Élémentaire       
6663 Concierges et concierges d'immeubles 560 NP Acceptables Oui 21 959 16,3 
6611 Caissiers 305 NP Acceptables Oui 10 731 89,1 

 
NP : Non-publié. 
 
Les services financiers en ligne réduisent la demande de main-d’œuvre 
 
Le secteur de la finance, des assurances, de l’immobilier et de la location concentre 5,3 % de l’emploi en Montérégie, pour un total de 36 800 
emplois en 2003. Les services financiers accaparent 18 200 emplois, les assurances 9 800, les services immobiliers 5 100 et les services de 
location et de location à bail, 3 700. La population de la Montérégie détient 19,5 % des emplois de ce grand secteur au Québec. Cependant, 
une grande partie de ces emplois sont à Montréal. Selon les données du recensement de 2001, il y avait 18 940 emplois sur le territoire de la 
Montérégie, alors qu’il y avait 36 220 Montérégiens qui occupaient un emploi dans ce domaine. Comme partout dans le monde, les services 
financiers sont implantés davantage dans les grandes métropoles. Toutefois, si plusieurs Montérégiens vont travailler à Montréal dans le 
secteur de la finance et des assurances, il en est autrement dans les services immobiliers et de location qui offrent plus de postes sur notre 
territoire qu’il y a de résidants qui occupent ces emplois. 
 
Par ailleurs, il existe d’autres différences notables à l’égard du marché du travail dans ces deux secteurs. Le secteur de la finance et des 
assurances offre davantage d’emplois à temps plein (87,7 %) que celui des services immobiliers et de location (76,7 %). De plus, les revenus 
dans le secteur de la finance et des assurances (45 988 $) sont supérieurs à ceux dans l’immobilier et la location (38 708 $). Les femmes 
occupent 68,9 % des emplois en finance et assurances, comparativement à 44,2 % dans l’immobilier et la location. De plus, la part des 
personnes âgées de 45 ans et plus est bien supérieure dans l’immobilier et la location (54 %), que ce que l’on observe dans les services 
financiers et les assurances (36,8 %). Entre 1996 et 2001, la part de l’emploi de niveau professionnel dans le secteur de la finance, des 
assurances, de l’immobilier et de la location s’est accrue, au profit des emplois de niveaux technique et intermédiaire. La structure 
professionnelle des deux secteurs est également très différente, le secteur financier comptant beaucoup de personnel (20 %) professionnel et 
d’employés de bureau (35 %, niveau intermédiaire), alors que les services immobiliers et la location concentrent une plus grande part 
d’employés de niveau technique (44 %). La multiplication des produits financiers nécessite de plus en plus de connaissances, c’est pourquoi 
la réglementation oblige maintenant le personnel des services financiers et des assurances à suivre de la formation sur une base continue. Le 
décloisonnement amorcé dans les années 1990, dans les services financiers et les assurances, permet aux deux groupes d’offrir des produits 
et des services similaires. 
 
La nouvelle technologie a permis l’ajout de nouveaux services (guichets automatiques et services en ligne par Internet), mais a également 
accru la concurrence, notamment avec les marchés financiers internationaux. Si bien que l’emploi a connu un sommet en 2002 en Montérégie 
(44 200), mais le retour du balancier après l’éclatement de la bulbe spéculative dans les technologies de l’information, ainsi que les 
acquisitions et les fermetures de succursales (caisses et banques) ont fait chuter l’emploi de 7 400 postes en 2003. Nous prévoyons qu’entre 
2003 et 2008 l’emploi devrait progresser moins rapidement que dans l’ensemble des secteurs et permettre l’ajout de 1 200 postes en 
Montérégie, comparativement à 1 800 entre 1998 et 2003. Le déplacement de services financiers de Montréal vers Toronto devrait se 
poursuivre et affecter nécessairement les emplois des résidants de la Montérégie. Le marché immobilier va plutôt bien, mais son activité 
devrait commencer à ralentir d’ici 2008. 
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Services professionnels, scientifiques et techniques 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Services profes-
sionnels, scientifiques 

et techniques Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 37 675 100,0 100,0 
Temps plein 32 963 87,5 82,6 
Temps partiel 4 712 12,5 17,4 
Hommes 20 390 54,1 53,8 
Femmes 17 285 45,9 46,2 
15-24 ans 3 355 8,9 14,8 
25-44 ans 21 615 57,4 48,8 
45 ans et plus 12 705 33,7 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Services professionnels, 
scientifiques et techniques 47 706 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 119 545 2,7
La Haute-Yamaska 188 1 085 5,4 
Le Haut-Richelieu  224 1 130 5,7 
Rouville  61 235 1,2 
Longueuil (Champlain) 1 076 7 110 35,6 
Acton 25 105 0,5 
Le Bas-Richelieu 76 340 1,7 
Les Maskoutains 174 1 355 6,8 
La Vallée-du-Richelieu 483 1 925 9,6 
Lajemmerais 425 2 285 11,4 
Vaudreuil-Soulanges 287 1 340 6,7 
Beauharnois-Salaberry 108 770 3,9 
Le Haut-Saint-Laurent 40 115 0,6 
Roussillon 317 1 420 7,1 
Les Jardins-de-Napierville 52 220 1,1 

Montérégie 3 655 19 985 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Services professionnels, scientifiques et techniques 
Montérégie 28,5 38,0 44,0 3,0% 9,5 6,0 
Québec 184,3 211,9 239,3 2,5% 27,6 27,4 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 112 071 3,9 
2002 107 820 -23,4 
2001 140 679 17,3 
2000 119 971 19,2 

Services professionnels,  
scientifiques, techniques 
et services aux 
entreprises 

1999 100 632  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 4 630 12,3 NP NP 
Professionnel 16 085 42,7 NP NP 
Technique 11 405 30,3 NP NP 
Intermédiaire 5 035 13,4 NP NP 
Élémentaire 520 1,4 NP NP 
Total 37 675 100,0 NP NP 

Note : Une différence dans le classement des industries entre 1996 et 2001, nous 
empêche de comparer les données. 
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Les deux principales professions du secteur des services professionnels, scientifiques et techniques selon le 
niveau de compétence 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 
Gestion       
0013 Cadres supérieurs – services financiers, communications 

et autres services aux entreprises 1 230 10 NP Non 93 243 16,6 

0213 Gestionnaires de systèmes informatiques 905 30 Favorables Non 69 210 25,1 
Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 2 670 65 Favorables Oui 45 444 57,2 
2171 Analystes et consultants en informatique 2 015 85 Acceptables Oui 55 837 31,3 
Technique       
1242 Secrétaires juridiques 1 595 45 Favorables Non 30 075 98,8 
1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 1 535 10 Acceptables Oui 23 831 98,2 
Intermédiaire       
1431 Commis à la comptabilité et personnel assimilé 1 385 75 Acceptables Oui 25 889 88,7 
1411 Commis de bureau généraux 610 30 Restreintes Oui 26 756 87,0 
Élémentaire       
6623 Autre personnel élémentaire de la vente 170 30 Acceptables Non 17 307 58,6 
6661 Préposés à l'entretien ménager et au nettoyage – travaux 

légers 90 NP Acceptables Non 17 309 55,9 
 
NP : Non-publié. 
 

Le secteur présentant la plus forte croissance de l’emploi depuis 1990 
 
Le secteur des services professionnels, scientifiques et techniques compte parmi les grands pourvoyeurs d’emplois en Montérégie. Représen-
tant 7,7 % de l’emploi du grand secteur des services et 5,5 % de l’emploi total de la région en 2003, ce secteur ne concentre cependant que 
17,9 % de l’emploi provincial de cette industrie (total industrie = 19,1 %). On y dénombre 3 655 entreprises qui sont en grande majorité de 
très petite taille (moins de cinq employés). Ces entreprises se partagent l’emploi entre cinq sous-secteurs : les services juridiques (9,7 % de 
l’emploi du secteur), les services d'architecture, de génie, de prospection et de design (16,3 %), la conception de systèmes informatiques 
(29,2 %), les services de conseils en gestion et de conseils scientifiques et techniques (17,9 %) ainsi que les autres services professionnels 
(27,1 %) majoritairement constitués par les services vétérinaires. Les entreprises et les emplois sont concentrés dans la couronne suburbaine, 
soit dans l’agglomération de Longueuil, et les MRC de Lajemmerais, de Roussillon et de Vaudreuil-Soulanges. De façon générale, la crois-
sance du secteur découle de la croissance de l’activité économique en général et plus particulièrement des grandes sociétés et des organismes 
provinciaux. La production et l’emploi sont, toutefois, moins sensibles aux soubresauts de l’économie que le secteur manufacturier du fait 
que plus de 70 % des activités commerciales se tiennent sur le marché intérieur. Toutefois, le sous-secteur de la conception de systèmes 
informatiques est tributaire des innovations technologiques et des caprices boursiers (bulle spéculative de 2001) pour assurer sa croissance 
sur les marchés internationaux. Contrairement à la tendance internationale, cette industrie tarde à se redresser au Québec. 
 
Lors du recensement de 2001, le secteur comptait 37 675 emplois en Montérégie. Ces emplois étaient à temps plein près de neuf fois sur dix. 
Les hommes détenaient 54,1 % des emplois (57 % au Québec), une proportion qui a chuté légèrement au cours des dernières années en 
raison de la diminution de l’emploi dans les sous-secteurs traditionnellement masculins (informatique et génie) et, inversement, de la 
progression de l’emploi dans les sous-secteurs à forte concentration féminine (services juridiques et services vétérinaires). Dans l’ensemble, 
la main-d’œuvre du secteur est plus jeune que la moyenne alors que 33,7 % des personnes sont âgées de 45 ans et plus (36,3 % pour 
l’ensemble des secteurs). Après le secteur de l’enseignement, l’industrie des services professionnels et techniques est celle qui embauche le 
plus de personnes détenant des compétences de niveau professionnel. La proportion des emplois de ce niveau atteint près d’une personne sur 
deux (42,7 %). À l’opposé, cette industrie emploie peu de personnes détenant des compétences de niveaux intermédiaire et élémentaire, 
celles-ci ne comptant que pour 14,8 % de l’ensemble des emplois du secteur. La rémunération est donc très avantageuse, le salaire annuel 
moyen étant de 47 706 $ comparativement à 37 556 $ pour l’ensemble des secteurs. Selon une étude récente réalisée par Emploi-Québec de 
la Montérégie, on a constaté que les entreprises du secteur n’éprouvaient pas plus et pas moins de difficulté, que la moyenne des secteurs, à 
recruter du personnel qualifié. Toutefois, le roulement de personnel est assez important au sein des très petites entreprises en raison d’une 
relative précarité. Dans l’avenir, le sous-secteur de la conception des systèmes informatiques pourrait être touché par le off shoring, c'est-à-
dire la création de l’emploi reliée au secteur, dans les pays en développement. 
 
L’emploi dans ce secteur a plus que doublé depuis 1990. Malgré de légères fluctuations annuelles, le taux de croissance annuel moyen a 
atteint 5,8 % entre 1990 et 2003, soit le plus élevé de tous les secteurs d’activité économique. Entre 2003 et 2008, nos estimations sont que 
le secteur devrait croître à un rythme annuel moyen de 3,0 % sous l’impulsion de la reprise dans l’industrie des services-conseils en gestion 
et de conseils scientifiques et techniques ainsi que de la conception de systèmes informatiques. Cela permettra d’ajouter 6 000 emplois au 
secteur. 
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Services aux entreprises, aux bâtiments et autres services de soutien 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Services aux entreprises, 
aux bâtiments et autres 

services de soutien Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble 
des secteurs 

(%) 

Total 21 215 100,0 100,0 
Temps plein 16 439 77,5 82,6 
Temps partiel 4 776 22,5 17,4 
Hommes 12 710 59,9 53,8 
Femmes 8 505 40,1 46,2 
15-24 ans 3 520 16,6 14,8 
25-44 ans 10 180 48,0 48,8 
45 ans et plus 7 515 35,4 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Services aux entreprises 67 128 $ 

Services aux bâtiments et 
autres services de soutien 28 770 $ 

37 556 $ 

 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 69 365 3,5
La Haute-Yamaska 148 725 6,9 
Le Haut-Richelieu  129 640 6,1 
Rouville  43 180 1,7 
Longueuil (Champlain) 569 2 960 28,0 
Acton 13 50 0,5 
Le Bas-Richelieu 83 280 2,6 
Les Maskoutains 154 690 6,5 
La Vallée-du-Richelieu 265 1 060 10,0 
Lajemmerais 223 1 115 10,5 
Vaudreuil-Soulanges 167 680 6,4 
Beauharnois-Salaberry 84 505 4,8 
Le Haut-Saint-Laurent 9 100 0,9 
Roussillon 262 1 035 9,8 
Les Jardins-de-Napierville 43 175 1,7 

Montérégie 2 261 10 575 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Services aux entreprises, aux bâtiments et autres services de 
soutien 
Montérégie 22,8 18,7 21,1 2,4% -4,1 2,4 
Québec 101,9 114,7 129,7 2,5% 12,8 15,0 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
2003 26 827 -29,1 
2002 37 819 98,1 
2001 19 092 20,1 
2000 15 899 74,6 

Services aux bâtiments 
et autres services de 
soutien 

1999 9 108  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 1 945 9,2 NP NP 
Professionnel 1 085 5,1 NP NP 
Technique 3 980 18,8 NP NP 
Intermédiaire 5 500 25,9 NP NP 
Élémentaire 8 705 41,0 NP NP 
Total 21 215 100,0 NP NP 

Note : Une différence dans le classement des industries entre 1996 et 2001, nous 
empêche de comparer les données. 
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Les deux principales professions du secteur des services aux entreprises, aux bâtiments et autres services de 
soutien selon le niveau de compétence 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0013 Cadres supérieurs – services financiers, communications 

et autres services aux entreprises 300 10 NP Non 93 243 16,6 

0015 Cadres supérieurs – commerce, radiotélédiffusion et 
autres services, n.c.a. 275 NP NP Non 66 384 16,0 

Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 190 10 Favorables Oui 45 444 57,2 
2171 Analystes et consultants en informatique 125 NP Acceptables Oui 55 837 31,3 
Technique       
1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 830 35 Acceptables Oui 23 831 98,2 
2225 Techniciens et spécialistes de l'aménagement paysager 

et de l'horticulture 295 20 Acceptables Non 24 400 32,1 

Intermédiaire       
6431 Conseillers en voyages 940 30 Très restreintes Non 24 146 82,4 
1431 Commis à la comptabilité et personnel assimilé 480 30 Acceptables Oui 25 889 88,7 
Élémentaire       
6661 Préposés à l'entretien ménager et au nettoyage – travaux 

légers 2 250 155 Acceptables Non 17 309 55,9 

6651 Gardiens de sécurité et personnel assimilé 2 055 90 Acceptables Non 20 917 26,1  
NP : Non-publié. 
 
Une bonne croissance de l’emploi dans les services aux entreprises, aux bâtiments et autres services 
 
L’industrie des services aux entreprises, aux bâtiments et autres services de soutien est petite au sein du grand secteur des services. Ne 
représentant que 3,8 % de l’emploi des services et 2,7 % de l’emploi total de la région en 2003, ce secteur ne concentre que 16,3 % de 
l’emploi provincial de cette industrie (total industrie = 19,1 %). Le secteur comprend un grand nombre d’entreprises (2 261) qui sont en 
majorité de très petite taille (91 % ont moins de cinq employés). Ces entreprises se partagent l’emploi en deux grands groupes : la gestion de 
sociétés et d’entreprises (66,3 % des emplois du secteur) et les services administratifs, les services de soutien, les services de gestion des 
déchets ainsi que les services d’assainissement (33,7 %). Ce dernier groupe est très diversifié car il comprend une foule d’activités, 
notamment les agences de placement, la location de personnel, les centres d’appels téléphoniques, les agences de voyages, les services de 
conciergerie et l’aménagement paysager. Les entreprises et les emplois sont concentrés dans la couronne suburbaine, soit dans 
l’agglomération de Longueuil, les MRC de Lajemmerais, de La Vallée-du-Richelieu et de Roussillon. La croissance du secteur découle en 
bonne partie du besoin des entreprises de confier en sous-traitance certaines activités qui sont importantes, mais qui ne sont pas stratégiques 
dans leur plan d’affaires (ex. : services d’entretien et services administratifs). Ainsi, le secteur obéit davantage à un effet structurel que 
conjoncturel. 
 
Au moment du recensement de 2001, on dénombrait 21 215 emplois dans ce secteur en Montérégie. Ces emplois étaient à temps plein dans 
une proportion inférieure (77,5 %) à l’ensemble des secteurs (82,6 %). Dans l’ensemble du secteur, les hommes détenaient la majorité des 
emplois, soit 59,9 %. Cependant, certains sous-secteurs, comme les services de voyages ou les services de main-d’œuvre, sont à 
prépondérance féminine alors que les services d’ébouage ou encore de sécurité concentrent presque essentiellement des hommes. La main-
d’œuvre du secteur est légèrement plus jeune que dans l’ensemble de l’économie, notamment chez les 15 à 24 ans qui représentent 16,6 % 
des personnes occupées, comparativement à 14,8 % pour l’ensemble des secteurs. Malgré qu’il s’agisse pour une bonne part de services de 
gestion de sociétés et d’entreprises (66,3 % des emplois), ce secteur emploie peu de personnes détenant des compétences professionnelles, 
soit seulement 5,1 %, un taux comparable à celui de l’industrie du papier. En fait, 66,9 % des personnes travaillant dans ce secteur 
détiennent des compétences de niveaux intermédiaire et élémentaire, car les services de gestion concernent surtout des services 
administratifs. C’est aussi ce qui explique que le revenu annuel moyen n’est que de 28 770 $. Les employés des services aux entreprises 
gagnent beaucoup plus, mais ils sont peu nombreux. Selon une étude récente réalisée par Emploi-Québec de la Montérégie, il appert que les 
entreprises du secteur éprouvent moins de difficulté que la moyenne à recruter du personnel qualifié. Bon nombre d’emplois du secteur 
demandent une bonne part de tâches physiques et manuelles, comme l’entretien ménager qui ne requiert pas vraiment de formation 
professionnelle. 
 
L’emploi dans le secteur, quoique sensible à la conjoncture, évolue de façon structurelle, le nombre de personnes occupées dans cette 
industrie ayant presque doublé depuis 1990. En fait, c’est l’un des secteurs qui a connu le taux de croissance annuel moyen le plus élevé de 
l’économie montérégienne entre 1990 et 2003, soit 3,1 %. Pour l’horizon de prévision s’étendant de 2003 à 2008, nous estimons un taux de 
croissance annuel moyen de l’emploi de 2,4 %, soit un point de pourcentage de plus que la moyenne des secteurs. La poursuite du recours à 
la sous-traitance dans un contexte d’amélioration de la rentabilité des entreprises commerciales appuiera cette croissance. 
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Services d’enseignement 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Services 
d’enseignement Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 38 540 100,0 100,0 

Temps plein 29 797 77,3 82,6 
Temps partiel 8 743 22,7 17,4 
Hommes 12 245 31,8 53,8 
Femmes 26 295 68,2 46,2 
15-24 ans 2 430 6,3 14,8 
25-44 ans 17 705 45,9 48,8 
45 ans et plus 18 405 47,8 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Services d’enseignement 42 399 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 10 965 3,1
La Haute-Yamaska 24 1 810 5,8 
Le Haut-Richelieu  20 2 585 8,3 
Rouville  8 510 1,6 
Longueuil (Champlain) 96 8 135 26,1 
Acton 3 165 0,5 
Le Bas-Richelieu 8 1 285 4,1 
Les Maskoutains 26 3 020 9,7 
La Vallée-du-Richelieu 40 2 770 8,9 
Lajemmerais 31 1 810 5,8 
Vaudreuil-Soulanges 19 2 235 7,2 
Beauharnois-Salaberry 12 1 595 5,1 
Le Haut-Saint-Laurent 2 470 1,5 
Roussillon 29 3 440 11,0 
Les Jardins-de-Napierville 7 375 1,2 
Montérégie 335 31 160 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Services d’enseignement 
Montérégie 45,5 42,6 42,0 -0,3% -2,9 -0,6 
Québec 229,2 250,8 253,4 0,2% 21,6 2,6 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ’000 $ Variation 

    en % 
Services d’enseignement 2003 110 169 5,5 
 2002 104 465 19,2 
 2001 87 646 -12,7 
 2000 100 392 2,5 
 1999 97 972  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 2 005 5,2 1 995 5,4 
Professionnel 23 950 62,1 22 915 62,2 
Technique 6 945 18,0 5 870 15,9 
Intermédiaire 4 210 10,9 4 350 11,8 
Élémentaire 1 430 3,7 1 700 4,6 
Total 38 540 100,0 36 830 100,0 
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Les deux principales professions du secteur des services d’enseignement selon le niveau de compétence 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession  
en demande 

en 2003 

Salaire $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion           
0313 Directeurs d'école et administrateurs de programmes 

d'enseignement aux niveaux primaire et secondaire 1 040 15 Favorables Non 64 285  46,0 

0312 Administrateurs enseignement postsecondaire et 
formation professionnelle 425 NP Favorables Non 56 127  58,1 

Professionnel          
4142 Enseignants aux niveaux primaire et préscolaire 10 020 50 Favorables Non 38 456  88,2 
4141 Enseignants au niveau secondaire 6 550 40 Favorables Non 42 852  53,7 
Technique          
1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 2 020 35 Acceptables Oui 23 831  98,2 
4214 Éducateurs et aides-éducateurs de la petite enfance 1 235 NP Favorables Oui 17 499  97,0 
Intermédiaire          
6472 Aides-enseignants aux niveaux primaire et secondaire 2 270 55 Restreintes Non 12 858  87,9 
1411 Commis de bureau généraux 500 10 Restreintes Oui 26 756  87,0 
Élémentaire          
6663 Concierges et concierges d'immeubles 885 50 Acceptables Oui 21 959  16,3 
6661 Préposés à l'entretien ménager et au nettoyage – travaux 

légers 215 10 Acceptables Non 17 309  55,9 
 
NP : Non-publié. 
 
En dépit de la baisse de la clientèle étudiante, les nombreux départs à la retraite créent des occasions 
d’emplois dans l’enseignement 
 
Le secteur des services de l’enseignement occupe une part non négligeable des emplois, avec 6,1 % (42 600) des personnes en emploi 
résidant en Montérégie. La région détient 17 % des emplois en enseignement au Québec. Le ralentissement de la croissance démographique 
qu’on observe partout au Québec, et plus particulièrement la diminution de la population âgée de moins de 20 ans, entraîne des baisses de 
clientèles dans les établissements de formation. Ainsi, parmi les douze commissions scolaires de la région, soit neuf francophones et trois 
anglophones, seulement une (CS de Riverside) connaîtra une croissance des effectifs au secteur des jeunes en formation générale à temps 
plein d’ici 2008. Un recul plus marqué de la clientèle se fera sentir dans la CS de la Vallée-des-Tisserands et dans la CS de Sorel-Tracy, soit 
les deux MRC où la baisse démographique est la plus forte. 
 
Le secteur de l’enseignement est dominé par les femmes, avec 68,2 % des personnes en emploi, comparativement à 46,2 % pour l’ensemble 
des secteurs. Les écoles primaires et secondaires accaparent 77 % de l’emploi et les femmes concentrent 73 % de l’emploi dans ces niveaux 
d’enseignement. Aux niveaux collégial et universitaire, les femmes représentent respectivement 54 % et 55 % du personnel. Par ailleurs, la 
part des emplois à temps partiel (22,7 %) est de beaucoup supérieure à la moyenne des secteurs (17,4 %), compte tenu de la particularité du 
calendrier scolaire et des nombreux postes d’enseignants sur appel (à la pige). Quant au revenu annuel moyen à temps plein, il est supérieur 
(42 399 $) à la moyenne (37 556 $) en raison du niveau de scolarité élevé du personnel. En fait, 62,1 % des emplois sont de niveau 
professionnel et nécessitent une formation universitaire, comparativement à 14,4 % pour l’ensemble des emplois. Cependant, les emplois de 
niveau technique augmentent considérablement, notamment en raison des postes de techniciens en éducation spécialisée qui ont été ajoutés 
pour accroître la réussite éducative et pour réduire le décrochage scolaire. Par ailleurs, on compte également plus d’éducatrices en garderie 
dans les services de garde en milieu scolaire à la suite de la mise en place du programme de garderie à 5 $ par jour. La récente hausse 
annoncée à 7 $ par jour ne changera probablement pas la demande dans les écoles. 
 
La tendance de l’emploi dans les services de l’enseignement est directement reliée à l’évolution des clientèles, et ce, malgré l’augmentation 
du niveau de scolarité de la population et la récente annonce d’une prolongation des heures d’enseignement au primaire. Comme la 
population en âge scolaire en Montérégie a commencé à décroître, le nombre d’emplois dans ce domaine devrait diminuer à compter de 
2006. Cependant, cela ne signifie pas que les besoins de main-d’œuvre seront nuls pour autant. Bien au contraire, les nombreux départs à la 
retraite nécessiteront beaucoup de remplacements. Dans l’enseignement, 47,8 % du personnel ont 45 ans et plus, comparativement à 36,3 % 
dans l’ensemble des secteurs. Au collégial, c’est 54,3 % du personnel qui a 45 ans et plus. De façon générale, les enseignants prennent leur 
retraire avant l’âge de 60 ans, ainsi, le recrutement constitue un défi important. Selon le ministère de l’Éducation du Québec (MEQ), le 
renouvellement du corps enseignant a déjà commencé et l’embauche de jeunes enseignants suscite un nouveau défi, soit plus de 
remplacements temporaires (suppléance) en raison des congés de maternité. Le nouveau régime de congés de maternité permet aux parents 
de demeurer jusqu’à un an avec leur bébé. Une amélioration de la conciliation travail-famille facilitera peut-être le renouvellement de la 
clientèle scolaire. 
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Soins de santé et assistance sociale 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Soins de santé et 
assistance sociale Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 61 830 100,0 100,0 
Temps plein 46 021 74,4 82,6 
Temps partiel 15 809 25,6 17,4 
Hommes 11 800 19,1 53,8 
Femmes 50 030 80,9 46,2 
15-24 ans 5 410 8,8 14,8 
25-44 ans 31 300 50,6 48,8 
45 ans et plus 25 120 40,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Soins de santé et 
assistance sociale 38 353 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 112 2 055 4,5
La Haute-Yamaska 158 3 195 7,0 
Le Haut-Richelieu  186 4 365 9,6 
Rouville  37 910 2,0 
Longueuil (Champlain) 676 12 985 28,6 
Acton 20 410 0,9 
Le Bas-Richelieu 117 2 195 4,8 
Les Maskoutains 178 3 875 8,5 
La Vallée-du-Richelieu 250 3 025 6,7 
Lajemmerais 208 2 280 5,0 
Vaudreuil-Soulanges 180 2 040 4,5 
Beauharnois-Salaberry 139 2 675 5,9 
Le Haut-Saint-Laurent 49 860 1,9 
Roussillon 224 3 965 8,7 
Les Jardins-de-Napierville 36 500 1,1 
Montérégie 2 570 45 330 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Soins de santé et assistance sociale 
Montérégie 56,7 75,9 88,4 3,1% 19,2 12,5 
Québec 330,7 431,5 488,5 2,5% 100,8 57,0 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Soins de santé et  2003 114 633 6,8 
assistance sociale 2002 107 339 30,7 
 2001 82 121 24,9 
 2000 65 758 25,2 
 1999 52 534  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 2 035 3,3 2 055 3,7 
Professionnel 19 040 30,8 18 345 33,2 
Technique 22 465 36,3 14 515 26,3 
Intermédiaire 14 455 23,4 16 380 29,7 
Élémentaire 3 835 6,2 3 920 7,1 
Total 61 830 100,0 55 215 100,0 
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Les deux principales professions du secteur des soins de santé et de l’assistance sociale selon le niveau de 
compétence 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
Femmes 

(%) 

Gestion       
0311 Directeurs des soins de santé 740 10 Favorables Non 50 529 66,5 
0314 Directeurs des services sociaux, communautaires et 

correctionnels 310 NP Favorables Non 42 976 63,6 

Professionnel       

3152 Infirmiers autorisés 9 575 30 Très 
favorables Oui 39 628 92,4 

3112 Omnipraticiens et médecins en médecine familiale 1 360 15 Favorables Non 117 277 43,4 
Technique       
4214 Éducateurs et aides-éducateurs de la petite enfance 6 490 175 Favorables Oui 17 499 97,0 
1243 Secrétaires médicaux 2 290 50 Favorables Non 22 898 99,0 
Intermédiaire       
3413 Aides-infirmiers, aides-soignants et préposés aux 

bénéficiaires 7 000 190 Très 
favorables Oui 21 088 84,8 

6474 Gardiens d'enfants, gouvernants et aides aux parents 1 120 35 Acceptables Non 10 097 96,5 
Élémentaire       
6661 Préposés à l'entretien ménager et au nettoyage – travaux 

légers 1 705 40 Acceptables Non 17 309 55,9 

6641 Serveurs au comptoir, aides de cuisine et personnel 
assimilé 980 20 Acceptables Oui 9 909 65,5 

 
NP : Non-publié. 
 

Hausse des effectifs à la suite de l’explosion de la demande de services en santé 
 
Le secteur des soins de santé et de l’assistance sociale représentait 10,9 % de l’ensemble des personnes en emploi en Montérégie en 2003, 
pour un total de 75 900 travailleurs. Les emplois sont répartis dans quatre sous-secteurs, dont 25 100 dans les hôpitaux, 22 000 dans 
l’assistance sociale (services familiaux, communautaires, de réadaptation et de garde), 14 800 dans les soins ambulatoires (cabinets de 
médecins, laboratoires médicaux et soins à domicile), 14 000 dans les établissements de soins infirmiers et de soins pour bénéficiaires 
internes (établissements pour personnes âgées, personnes avec handicaps physiques ou mentaux, maisons de transition). La Montérégie 
détient 17,6 % des emplois du secteur au Québec, soit une part moins grande que la moyenne des secteurs (19,1 %). Par ailleurs, selon les 
données du recensement de 2001, on constate que 45 330 emplois sont en Montérégie, ce qui nous permet d’affirmer que plus de trois 
résidants sur dix travaillent à l’extérieur de la région, principalement à Montréal. La région compte 2 570 entreprises dans le secteur, dont 
plus de la moitié ont pignon sur rue dans Longueuil (MRC de Champlain) et dans les MRC de La Vallée-du-Richelieu, de Lajemmerais et de 
Roussillon. 
 
Le secteur offre une plus grande part d’emplois à temps partiel (25,6 %) que celle qui est observée dans l’ensemble des secteurs (17,4 %). Le 
revenu d’emploi moyen à temps plein est supérieur (38 353 $) à la moyenne. Les femmes dominent largement ce domaine, avec 80,9 % des 
emplois, comparativement à 46,2 % pour l’ensemble des emplois régionaux. La part des femmes atteint 97 % chez les éducateurs de la petite 
enfance et 92 % chez les infirmières, ces deux professions comptant pour le quart des emplois du secteur. Le personnel est plus âgé que dans 
les autres secteurs, avec 40,6 % des travailleurs ayant 45 ans et plus. On observe des écarts notables entre les milieux de travail : entre autres, 
la part des personnes âgées de 45 ans et plus atteint 47,9 % dans les établissements de soins infirmiers alors qu’elle n’est que de 32,3 % dans 
le sous-secteur de l’assistance sociale. Les nombreux départs à la retraite qui surviendront au cours des prochaines années constituent un défi 
important pour le renouvellement du personnel, dans un contexte où la demande pour les soins de santé s’accroît considérablement avec le 
vieillissement de la population. Par ailleurs, les horaires de travail (nuit et fin de semaine) dissuadent un grand nombre de jeunes à entrer 
dans le domaine, aggravant ainsi les problèmes de recrutement. Selon une étude réalisée par Emploi-Québec de la Montérégie, 65 % des 
établissements de ce secteur éprouvent des difficultés de recrutement de personnel qualifié, comparativement à 54 % pour l’ensemble des 
secteurs. Le niveau de compétence du personnel est très élevé, avec 31 % des emplois de niveau professionnel et 36 % de niveau technique. 
 
Les restrictions budgétaires de 1995 à 1999 et le programme de départs volontaires à la retraite de 1997 ont entraîné une baisse des effectifs 
dans le secteur pendant cette période. Par la suite, le réinvestissement dans la santé et l’ajout de places dans le réseau des garderies ont 
contribué à la création d’emplois dans ce secteur. Le secteur de la santé et de l’assistance sociale est un de ceux qui offriront le meilleur taux 
de croissance au cours des prochaines années. Entre 2003 et 2008, nous prévoyons l’ajout de 12 500 emplois en Montérégie, ce qui 
correspond à une croissance de l’emploi de 3,1 % par année. Les débouchés seront nombreux, avec la demande accrue de soins pour les 
personnes âgées et le développement des services de garde qui se poursuit. Des défis de taille dans l’organisation du travail persisteront dans 
un contexte où les budgets ne pourront suivre l’explosion de la demande des soins et des services. 
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Information, culture et loisirs 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Information, culture 
et loisirs Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 25 800 100,0 100,0 
Temps plein 20 776 80,5 82,6 
Temps partiel 5 024 19,5 17,4 
Hommes 13 700 53,1 53,8 
Femmes 12 100 46,9 46,2 
15-24 ans 4 765 18,5 14,8 
25-44 ans 13 130 50,9 48,8 
45 ans et plus 7 905 30,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Information et culture  48 547 $ 
Arts, spectacles et loisirs 29 505 $ 

37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 34 290 2,4 
La Haute-Yamaska 69 960 8,1 
Le Haut-Richelieu  89 970 8,2 
Rouville  27 170 1,4 
Longueuil (Champlain) 266 3 245 27,3 
Acton 8 70 0,6 
Le Bas-Richelieu 43 385 3,2 
Les Maskoutains 56 660 5,5 
La Vallée-du-Richelieu 120 1 330 11,2 
Lajemmerais 120 1 030 8,7 
Vaudreuil-Soulanges 74 920 7,7 
Beauharnois-Salaberry 48 345 2,9 
Le Haut-Saint-Laurent 17 155 1,3 
Roussillon 109 1 050 8,8 
Les Jardins-de-Napierville 28 315 2,6 

Montérégie 1 108 11 900 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Information, culture et loisirs 
Montérégie 26,0 31,2 33,0 1,1% 5,2 1,8 
Québec 135,8 154,0 168,0 1,8% 18,2 14,0 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Information, culture et  2003 413 756 14,1 
loisirs 2002 362 645 -4,7 
 2001 380 661 200,2 
 2000 126 805 -9,6 
 1999 140 231  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 3 500 13,6 NP NP 
Professionnel 5 095 19,7 NP NP 
Technique 8 250 32,0 NP NP 
Intermédiaire 6 270 24,3 NP NP 
Élémentaire 2 685 10,4 NP NP 
Total 25 800 100,0 NP NP 

Note : Une différence dans le classement des industries entre 1996 et 2001, nous 
empêche de comparer les données. 
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Les deux principales professions du secteur de l’information, de la culture et des loisirs selon le niveau de 
compétence 
  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0131 Directeurs de la transmission des télécommunications 640 20 Acceptables Non 68 027 42,3 
0611 Directeurs des ventes, du marketing et de la publicité 435 45 Favorables Non 66 322 25,4 
Professionnel       
5131 Producteurs, réalisateurs, chorégraphes et personnel 

assimilé 515 NP Restreintes Non 45 474 33,6 

5133 Musiciens/musiciennes et chanteurs/chanteuses 410 10 NP Non 18 621 42,3 
Technique       
5254 Animateurs/animatrices et responsables de programmes 

de sports et de loisirs 840 120 Acceptables Oui 11 099 62,8 

7246 Installateurs et réparateurs de matériel de 
télécommunications 730 15 Acceptables Non 41 859 11,6 

Intermédiaire       
1453 Commis aux services à la clientèle, commis à 

l'information et personnel assimilé 900 15 Favorables Oui 25 597 67,6 

1411 Commis de bureau généraux 505 20 Restreintes Oui 26 756 87,0 
Élémentaire       
6671 Opérateurs/opératrices et préposés/préposées aux sports, 

aux loisirs et dans les parcs d'attractions 485 120 Restreintes Non 13 382 43,2 

8612 Manœuvres en aménagement paysager et en entretien 
des terrains 455 25 Acceptables Non 15 521 12,4 

 
NP : Non-publié. 
 
En partie tributaires de l’aide gouvernementale, les emplois du secteur de l’information connaissent aussi une 
forte concurrence mondiale 
 
Le secteur de l’information, de la culture et des loisirs (incluant les arts, les sports et les spectacles) occupait 4,5 % de l’emploi en 
Montérégie en 2003. La région accueille 20,3 % de l’emploi du secteur à l’échelle provinciale, alors qu’elle représente 19,1 % de l’emploi 
total provincial. Les entreprises de l’information, de la culture et des loisirs sont au nombre de 1 108 et sont réparties en sept groupes 
d’industries. Les principaux sous-secteurs au chapitre de l’emploi sont la radiotélévision et les télécommunications, les divertissements et les 
jeux de hasard et, finalement, l’édition. Les entreprises et les emplois sont concentrés plus fortement dans la MRC de Champlain 
(Longueuil), suivie des MRC de La Vallée-du-Richelieu, de Lajemmerais et de Roussillon. 
 
On dénombrait 25 800 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Ces emplois étaient à temps plein dans 80,5 % des cas, soit un 
pourcentage légèrement inférieur à celui de l’ensemble des secteurs d’activité économique (82,6 %). Les représentations masculine et 
féminine étaient également similaires à celles de l’ensemble des secteurs. Toutefois, les travailleurs de 15 à 44 ans étaient davantage présents 
que dans l’ensemble de l’économie, alors que la proportion des 45 ans et plus était moins forte. Le domaine de l’information profite de 
moyens financiers plus élevés que celui des arts, ce dernier étant plutôt composé d’organismes à but non lucratif bénéficiant de subventions 
gouvernementales. Malgré un niveau élevé de scolarité, les artistes doivent souvent exercer un deuxième métier pour pouvoir survivre. Pour 
ce qui est des personnes qui travaillent dans les loisirs, une bonne partie occupent des emplois saisonniers (jardins zoologiques, parcs 
d’attractions, terrains de golf, centres de ski, marinas, etc.). 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, 19,7 % des emplois sont de niveau professionnel, soit un taux plus élevé que celui de 
l’ensemble des secteurs (14,3 %). Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, 27 % des entreprises de 
l’industrie de l’information et de la culture éprouvent des difficultés à recruter du personnel qualifié. Du côté des arts, spectacles et loisirs, ce 
pourcentage grimpe à 43,9 %. Toutefois, ce secteur éprouve moins de difficulté de recrutement que l’ensemble des secteurs d’activité 
(53,6 %). Le Conseil québécois des ressources humaines en culture (Comité sectoriel de main-d’œuvre pour la culture et les 
communications) s’est doté d’une stratégie globale de soutien à l’emploi en vue de contrer la précarité du travail qui caractérise le secteur et 
d’implanter une culture de formation continue accessible et adaptée à ses membres. 
 
Comparé au secteur des services qui a connu une croissance de l’emploi de 31,1 % entre 1990 et 2003, le secteur de l’information, de la 
culture et des loisirs affiche une performance supérieure (59,2 %). Le nombre d’emplois a connu un essor important et quasi continu depuis 
1997. Selon nos estimations, le secteur devrait toutefois connaître un taux de croissance annuel moyen de 1,1 % entre 2003 et 2008, soit un 
taux inférieur à ceux qui sont prévus pour le secteur au Québec (1,8 %) et pour l’ensemble des secteurs en Montérégie (1,4 %). 
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Hébergement et services de restauration 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Hébergement et ser-
vices de restauration Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 33 425 100,0 100,0 
Temps plein 19 226 57,5 82,6 
Temps partiel 14 199 42,5 17,4 
Hommes 12 655 37,9 53,8 
Femmes 20 770 62,1 46,2 
15-24 ans 13 650 40,8 14,8 
25-44 ans 12 415 37,1 48,8 
45 ans et plus 7 360 22,0 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 
Hébergement et services 
de restauration 20 591 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 145 1 250 4,4
La Haute-Yamaska 218 2 425 8,6 
Le Haut-Richelieu  225 2 450 8,7 
Rouville  65 620 2,2 
Longueuil (Champlain) 554 6 540 23,1 
Acton 32 175 0,6 
Le Bas-Richelieu 135 1 200 4,2 
Les Maskoutains 235 2 225 7,9 
La Vallée-du-Richelieu 254 2 410 8,5 
Lajemmerais 177 2 580 9,1 
Vaudreuil-Soulanges 200 1 950 6,9 
Beauharnois-Salaberry 157 1 410 5,0 
Le Haut-Saint-Laurent 57 260 0,9 
Roussillon 237 2 445 8,6 
Les Jardins-de-Napierville 61 340 1,2 
Montérégie 2 752 28 290 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Hébergement et services de restauration 
Montérégie 36,8 35,4 36,2 0,4% -1,4 0,8 
Québec 206,7 218,4 237,0 1,7% 11,7 18,6 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Hébergement et services 2003 27 637 -33,5 
de restauration 2002 41 551 64,8 
 2001 25 209 8,9 
 2000 23 149 172,6 
 1999 8 492  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 4 375 13,1 3 885 12,0 
Professionnel 165 0,5 205 0,6 
Technique 7 310 21,9 7 690 23,7 
Intermédiaire 11 050 33,1 12 025 37,0 
Élémentaire 10 525 31,5 8 660 26,7 
Total 33 425 100,0 32 465 100,0 
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Les deux principales professions du secteur de l’hébergement et des services de restauration selon le niveau de 
compétence 
  
  

Emplois
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 
Gestion       
0631 Directeurs de la restauration et des services d'alimentation 3 620 80 Favorables Non 29 173 41,8 
0632 Directeurs de services d'hébergement 380 15 Acceptables Non 30 827 49,0 
Professionnel       
5133 Musiciens et chanteurs 385 NP NP Non 18 621 42,3 
5136 Peintres, sculpteurs et autres artistes des arts visuels 365 NP NP Non 12 249 63,5 
Technique       
6242 Cuisiniers 4 850 330 Acceptables Oui 14 875 52,8 
5254 Animateurs et responsables de programmes de sports et de 

loisirs 115 45 Acceptables Oui 11 099 62,8 

Intermédiaire       
6453 Serveurs d'aliments et de boissons 7 280 390 Acceptables Oui 13 717 83,0 
6452 Barman 1 395 190 Restreintes Non 13 481 76,7 
Élémentaire       
6641 Serveurs au comptoir, aides de cuisine et personnel 

assimilé 7 475 545 Acceptables Oui 9 909 65,5 

6611 Caissiers 1 380 55 Acceptables Oui 10 731 89,1 
 
NP : Non-publié. 
 
Une forte proportion d’entreprises éprouvent des difficultés de roulement du personnel dans l’hébergement et 
la restauration 
 
En 2003, le secteur de l’hébergement et des services de restauration occupait 5,1 % des personnes en emploi de la Montérégie. Alors que la 
région représente 19,1 % de l’emploi total au Québec, cette industrie en accueille seulement 16,2 %. Le secteur comprend 2 752 entreprises 
réparties dans deux sous-secteurs : l’hébergement (237 établissements) et les services de restauration et de débits de boissons (2 515 dont 
399 débits de boissons alcooliques). Un établissement sur cinq est situé à Longueuil (MRC de Champlain, 554 établissements et 23,1 % des 
emplois en Montérégie). 
 
On dénombrait 33 425 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Seulement 57,5 % de ces emplois étaient à temps plein, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Ce secteur connaît également de fortes variations 
saisonnières au niveau de l’emploi. Le secteur de l’hébergement et de la restauration est majoritairement féminin alors que les femmes 
occupent 62,1 % des postes, comparativement à 46,2 % dans l’ensemble de l’économie. Par ailleurs, le secteur occupe une plus forte 
proportion de jeunes âgés de 15 à 24 ans que dans l’ensemble de l’économie (40,8 % comparativement à 14,8 %). 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, près des deux tiers des postes (64,6 %) sont de niveau élémentaire ou intermédiaire, 
comparativement à 43,7 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. À l’inverse, le secteur de l’hébergement et de la restauration 
est sous-représenté par rapport à la moyenne des secteurs pour ce qui est des postes technique et professionnel (22,4 % comparativement à 
46,3 %). Par rapport à 1996, le niveau de compétence de l’industrie a diminué de façon marquée. En effet, la part des postes de niveau 
élémentaire est passée de 26,7 % en 1996 à 31,5 % en 2001, alors que les postes de niveaux technique et professionnel ont diminué, passant 
de 24,3 % à 22,4 % en 2001. Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec de la Montérégie, plus de la moitié des établissements 
(54,6 %) semblent éprouver des difficultés à recruter du personnel qualifié (53,6 % pour l’ensemble des secteurs). Aussi, plus du tiers des 
entreprises éprouvent des difficultés avec la disponibilité et la qualité de la relève (36,1 % par rapport à 33,2 % pour l’ensemble des 
secteurs) et les compétences de base de son personnel (35,2 % comparativement à 24,4 % pour l’ensemble des secteurs). Ajoutons, par 
ailleurs, que 31,8 % des établissements du secteur de l’hébergement et de la restauration éprouvent des difficultés avec le roulement du 
personnel. La forte concurrence qui sévit dans ce secteur, en raison du grand nombre d’entreprises, force les entreprises à maintenir des 
coûts d’exploitation au minimum, ce qui se reflète sur les conditions de travail de leurs employés. À leur tour, ces conditions de travail 
contribuent au taux de roulement élevé de personnel que connaît ce secteur. 
 
En raison de l’importante récession et de la vigueur du dollar canadien par rapport à la devise américaine (en 1991 le dollar canadien 
équivalait à 87 cents américains alors qu’il représentait 71 cents en 2003), le secteur de l’hébergement et de la restauration a connu, à la fin 
des années 1980 et au début des années 1990, d’importantes difficultés. Entre 1987 et 1992, l’emploi a reculé de 13,4 % (- 2,8 % en 
moyenne par année). Depuis, par contre, avec le redressement de l’économie et l’affaiblissement du dollar canadien, l’emploi a eu tendance 
à progresser. Ainsi, entre 1992 et 2003, l’emploi a progressé de 2,2 % en moyenne par année. Selon nos estimations, l’emploi du secteur 
devrait croître à un rythme annuel moyen de 0,4 % entre 2003 et 2008, soit un taux de croissance inférieur à celui qui est attendu pour 
l’ensemble des secteurs d’activité économique (1,4 %). 
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Autres services 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Autres services Emploi en 2001 
Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 30 665 100,0 100,0 
Temps plein 23 768 77,5 82,6 
Temps partiel 6 897 22,5 17,4 
Hommes 14 555 47,5 53,8 
Femmes 16 110 52,5 46,2 
15-24 ans 4 160 13,6 14,8 
25-44 ans 14 665 47,8 48,8 
45 ans et plus 11 840 38,6 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Autres services 26 866 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 164 1 045 4,4
La Haute-Yamaska 272 2 095 8,7 
Le Haut-Richelieu  320 2 015 8,4 
Rouville  105 570 2,4 
Longueuil (Champlain) 835 5 385 22,5 
Acton 48 320 1,3 
Le Bas-Richelieu 182 970 4,0 
Les Maskoutains 306 2 105 8,8 
La Vallée-du-Richelieu 342 1 895 7,9 
Lajemmerais 295 2 000 8,3 
Vaudreuil-Soulanges 254 1 370 5,7 
Beauharnois-Salaberry 268 1 240 5,2 
Le Haut-Saint-Laurent 73 405 1,7 
Roussillon 392 2 090 8,7 
Les Jardins-de-Napierville 99 475 2,0 

Montérégie 3 955 23 975 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Autres services 
Montérégie 32,0 29,3 31,0 1,1% -2,7 1,7 
Québec 173,6 164,9 176,6 1,4% -8,7 11,7 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Autres services 2003 NP NP 
 2002 NP NP 
 2001 NP NP 
 2000 NP NP 
 1999 NP  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 2 755 9,0 NP NP 
Professionnel 1 980 6,5 NP NP 
Technique 16 085 52,5 NP NP 
Intermédiaire 6 620 21,6 NP NP 
Élémentaire 3 225 10,5 NP NP 
Total 30 665 100,0 NP NP 

Note : Une différence dans le classement des industries entre 1996 et 2001, nous 
empêche de comparer les données. 
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Les deux principales professions du secteur des autres services selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0621 Directeurs – commerce de détail 1 065 10 Favorables Non 35 659 36,8 
0651 Directeurs d'autres services 440 25 Acceptables Non 36 279 35,8 
Professionnel       
1121 Spécialistes des ressources humaines 390 NP Acceptables Non 52 631 56,4 
4154 Ministres du culte 355 10 NP Non 29 377 10,3 
Technique       
6271 Coiffeurs et barbiers 4 115 85 Acceptables Non 15 522 86,4 
7321 Mécaniciens et réparateurs de véhicules automobiles, de 

camions et d'autobus 2 775 105 Favorables Oui 30 546 0,9 

Intermédiaire       
6482 Esthéticiens, électrolystes et personnel assimilé 1 160 20 Acceptables Non 15 862 96,7 
6474 Gardiens d'enfants, gouvernants et aides aux parents 1 155 125 Acceptables Non 10 097 96,5 
Élémentaire       
6661 Préposés à l'entretien ménager et au nettoyage – travaux 

légers 840 40 Acceptables Non 17 309 55,9 

6681 Personnel de blanchisseries et d'établissements de 
nettoyage à sec 470 35 Restreintes Non 14 578 61,7 

 
NP : Non-publié. 
 

Des conditions de travail moins avantageuses en moyenne que dans l’ensemble des secteurs des autres services 
 
En 2003, le secteur des autres services occupait 4,2 % des personnes en emploi en Montérégie. Alors que la région représente 19,1 % de 
l’emploi total au Québec, cette industrie en accueille seulement 17,8 %. Le secteur comprend 3 955 entreprises réparties dans trois sous-
secteurs : réparation et entretien (1 348 établissements, dont 1 189 dans le groupe d’industries de la réparation et de l’entretien de véhicules 
automobiles), services personnels et services de blanchissage (1 079) et, finalement, organismes religieux, fondations, groupes de citoyens et 
organisations professionnelles et similaires (1 528). Plus d’un établissement sur cinq se retrouve à Longueuil (MRC de Champlain, 835 
établissements et 22,5 % des emplois en Montérégie). 
 
On dénombrait 30 665 emplois dans ce secteur au recensement de 2001. Plus des trois quarts (77,5 %) des emplois étaient à temps plein, 
comparativement à 82,6 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. Le secteur des autres services, pris dans son ensemble, est 
majoritairement féminin alors que les femmes occupent 52,5 % des postes, comparativement à 46,2 % dans l’ensemble de l’économie. Alors 
que dans le sous-secteur de la réparation et de l’entretien les femmes ne représentent que 20 % de l’emploi, dans celui des services 
personnels et services de blanchissage, elles en représentent 79,0 %. Par ailleurs, le secteur occupe une plus forte proportion de personnes 
âgées de 45 ans et plus que dans l’ensemble de l’économie (38,6 % comparativement à 36,3 %) et cette proportion atteint 71,8 % dans le 
groupe des organismes religieux et 65,9 % dans celui des services funéraires. 
 
Au chapitre des compétences professionnelles, plus de la moitié des postes (59,0 %) sont de niveau technique ou professionnel, 
comparativement à 46,3 % pour l’ensemble des secteurs d’activité économique. À l’inverse, le secteur des autres services comporte moins de 
postes de niveaux élémentaire et intermédiaire (32,1 % comparativement à 43,7 %). Selon une enquête récente, menée par Emploi-Québec 
de la Montérégie, plus de la moitié des établissements (58,4 %) semblent éprouver des difficultés à recruter du personnel qualifié (53,6 % 
pour l’ensemble des secteurs). Aussi, plus du tiers des entreprises éprouvent des difficultés avec la disponibilité et la qualité de la relève 
(37,6 %, 33,2 % pour l’ensemble des secteurs). La forte concurrence qui sévit dans ce secteur, en raison du grand nombre d’entreprises, et la 
sensibilité de la demande aux variations de prix poussent les entreprises à maintenir des coûts d’exploitation au minimum, ce qui se reflète 
sur les conditions de travail de leurs employés (comme en témoigne le revenu moyen du secteur qui ne représente que 71,5 % du revenu 
moyen de l’ensemble des industries). À leur tour, ces conditions de travail contribuent à accroître les difficultés de recrutement des 
entreprises de ce secteur. 
 
Lié à l’évolution du revenu personnel disponible (le revenu après impôts), le secteur des autres services a été durement éprouvé lors de la 
récession du début des années 1990. Entre 1989 et 1993, l’emploi a diminué de 23,3 % (- 7 400 emplois). Par la suite, l’emploi dans ce 
secteur a eu tendance à progresser et a atteint le niveau le plus élevé de son histoire en 2000, avec 33 800 emplois. Par contre, au cours des 
trois dernières années, le secteur a connu des baisses d’emplois qui ont totalisé 2 800 postes. Selon nos estimations, l’emploi du secteur 
devrait croître à un rythme annuel moyen de 1,1 % entre 2003 et 2008, soit un taux légèrement inférieur à celui qui est attendu pour 
l’ensemble des secteurs d’activité économique (1,4 %). 
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Administrations publiques 
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Statistiques du secteur - 2001 
 

Administrations 
publiques Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des 
secteurs (%) 

Total 31 210 100,0 100,0 
Temps plein 27 868 89,3 82,6 
Temps partiel 3 342 10,7 17,4 
Hommes 16 885 54,1 53,8 
Femmes 14 325 45,9 46,2 
15-24 ans 2 650 8,5 14,8 
25-44 ans 15 120 48,4 48,8 
45 ans et plus 13 440 43,1 36,3 

Revenu annuel moyen à temps plein 

Administrations publiques 44 839 $ 37 556 $ 

 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

 
Emplois localisés en 2001 

dans la MRC 
MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) 

Nombre Part en % 
Montérégie 

Brome-Missisquoi 27 765 4,2
La Haute-Yamaska 14 815 4,5 
Le Haut-Richelieu  23 2 890 15,8 
Rouville  15 335 1,8 
Longueuil (Champlain) 8 6 075 33,2 
Acton 12 240 1,3 
Le Bas-Richelieu 18 470 2,6 
Les Maskoutains 30 1 410 7,7 
La Vallée-du-Richelieu 19 950 5,2 
Lajemmerais 7 1 140 6,2 
Vaudreuil-Soulanges 31 935 5,1 
Beauharnois-Salaberry 17 745 4,1 
Le Haut-Saint-Laurent 16 195 1,1 
Roussillon 17 1 080 5,9 
Les Jardins-de-Napierville 14 265 1,4 

Montérégie 268 18 310 100,0 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
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Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel 
moyen 

2003/2008 
1998 
2003 

2003 
2008 

Administrations publiques 
Montérégie 29,1 34,2 33,9 -0,2% 5,1 -0,3 
Québec 198,2 213,5 209,8 -0,3% 15,3 -3,7 

Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

 
 
Investissement en immobilisation 

 
Secteur Année ‘000 $ Variation 

     en % 
Administrations  2003 662 622 16,9 
publiques 2002 566 664 57,9 
 2001 358 853 -37,9 
 2000 577 474 -9,3 
 1999 636 902  

Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

 
2001 1996  

Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 3 195 10,2 3 070 10,1 
Professionnel 5 090 16,3 4 500 14,8 
Technique 13 545 43,4 12 145 40,0 
Intermédiaire 7 420 23,8 8 315 27,4 
Élémentaire 1 960 6,3 2 310 7,6 
Total 31 210 100,0 30 340 100,0 
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Les deux principales professions du secteur des administrations publiques selon le niveau de compétence 
 

  
  

Emplois
en 2001

Chômeurs
en 2001 

Perspectives
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ 
temps plein 

en 2000 

Part des 
femmes 

(%) 

Gestion       
0012 Cadres supérieurs – administration publique 555 20 NP Non 62 786 39,2 
0643 Officiers de direction des Forces armées 465 10 NP Non 52 451 20,4 
Professionnel       
1111 Vérificateurs et comptables 900 10 Favorables Oui 45 444 57,2 
4112 Avocats (partout au Canada) et notaires (au Québec) 365 NP Acceptables Non 66 012 43,6 
Technique       
6261 Policiers (sauf cadres supérieurs) 3 610 50 Acceptables Non 54 383 19,0 
1241 Secrétaires (sauf domaines juridique et médical) 1 605 30 Acceptables Oui 23 831 98,2 
Intermédiaire       
1411 Commis de bureau généraux 1 135 25 Restreintes Oui 26 756 87,0 
6464 Personnel exclusif aux Forces armées 1 120 10 NP Non 27 166 16,6 
Élémentaire       
7621 Manœuvres à l'entretien des travaux publics 625 25 Restreintes Non 25 130 12,8 
6651 Gardiens de sécurité et personnel assimilé 535 10 Acceptables Non 20 917 26,1 

 
NP : Non-publié. 

 
L’administration publique touchée par la rationalisation de l’emploi 
 
Le secteur des administrations publiques occupe une place importante au chapitre de l’emploi du secteur des services en Montérégie. 
Représentant 6,9 % de l’emploi du grand secteur des services et 4,9 % de l’emploi total de la région en 2003, ce secteur est sous-représenté 
en Montérégie, ne concentrant que 16,0 % de l’emploi provincial de cette industrie (total industrie = 19,1 %). Les entreprises au nombre de 
268 se partagent les emplois en trois parties pratiquement égales : l’administration fédérale « incluant la défense » (32,5 %), les 
administrations publiques provinciales et territoriales (30,4 %) ainsi que les administrations publiques locales, municipales et régionales 
(37,1 %). Les emplois sont majoritairement concentrés dans la partie centrale de la Montérégie, soit l’agglomération de Longueuil, les MRC 
du Haut-Richelieu et des Maskoutains. L’évolution de l’emploi dans ce secteur est conséquente des choix budgétaires des gouvernements et 
correspond davantage aux priorités gouvernementales qu’à la conjoncture économique. 
 
Au moment du recensement de 2001, on dénombrait 31 210 emplois dans ce secteur en Montérégie. Près de neuf emplois sur dix étaient à 
temps plein. Les hommes occupaient la majorité des emplois, soit 54,1 %, en raison de leur plus forte proportion dans les administrations 
locales qui engagent davantage de cols bleus. Les femmes étaient toutefois majoritaires dans l’administration fédérale, occupant 55 % des 
emplois (cols blancs). Avec le repli de l’emploi des dernières années, la main-d’œuvre des administrations publiques est devenue la plus 
vieillissante de tous les secteurs d’activité économique. Les personnes de 45 ans et plus composent 43,1 % de l’emploi du secteur, 
comparativement à 36,3 % pour l’ensemble des secteurs. En ce qui concerne les 15 à 24 ans, ils ne représentent que 8,5 % des effectifs du 
secteur, comparativement à 14,8 % pour l’ensemble de l’économie régionale. Si la proportion du personnel d’encadrement est demeurée à 
peu près stable à 10,2 %, la part des personnes détenant des compétences de niveau professionnel et de celles détenant des compétences 
techniques est passée respectivement de 14,8 % à 16,3 % et de 40,0 % à 43,4 % entre 1996 et 2001. Au cours de la même période, le 
personnel détenant des compétences de niveaux intermédiaire et élémentaire voyait sa part fondre de 4,9 points de pourcentage sous l’effet 
du recours massif à la bureautique. Dans l’avenir, la forte proportion de la main-d’œuvre qui approche l’âge de la retraite, combinée à un âge 
médian de la retraite des plus bas parmi l’ensemble des secteurs d’activité économique, libérera au sein des administrations publiques des 
milliers de postes dans toutes les catégories d’emplois. Ainsi, les besoins en recrutement devraient se manifester avec passablement d’acuité, 
d’ici cinq ans, dans l’administration québécoise, même si le gouvernement a annoncé qu’une partie seulement des employés seraient 
remplacés. 
 
À l’instar de la situation au Québec, l’emploi dans ce secteur a peu changé au cours des dix dernières années en Montérégie, le nombre de 
personnes occupées en 2003 étant égal à ce que nous comptions en 1992, soit 34 200 personnes. Après avoir atteint un sommet en 1993 
(35 600 personnes occupées) suivi de son plus bas niveau en 1994 (24 400), l’emploi a de nouveau culminé en 2002 (34 500) pour s’inscrire 
par la suite dans une tendance baissière. Dans l’horizon de prévisions qui s’étend de 2004 à 2008, nous estimons que l’emploi du secteur 
devrait, tout comme au Québec, décroître à un rythme annuel moyen de 0,2 %, soit un taux nettement opposé à celui qui est attendu pour 
l’ensemble des secteurs d’activité économique (+ 1,4 %). Dans l’administration publique québécoise, la marge budgétaire est passablement 
serrée et la priorité ira à la santé et à l’éducation. Du côté des administrations locales, les pressions exercées par les contribuables afin de 
contenir l’impôt foncier laissent bien peu de marge, d’autant plus que la rémunération des employés municipaux est déjà supérieure à celle 
des deux autres niveaux de gouvernement. Par ailleurs, la révision de la loi 45 pourrait ouvrir davantage la porte à la sous-traitance dans les 
municipalités, contribuant ainsi à contenir, si ce n’est à réduire, le niveau d’emploi. 
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Source des données 
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Source des données et présentation type pour chacun des secteurs 
Exemple : Agriculture 

 
Comparaison de l’emploi (1987=100) 
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 Sources : Enquête sur la population active de statistique Canada. 
  Graphique, Emploi-Québec. 
 
Statistiques du secteur - 2001 

Agriculture 
Emploi en 2001 

Nombre Part en % 

Ensemble des secteurs (%) 

Total 17 650 100,0 100,0 
Temps plein 14 490 82,1 82,6 
Temps partiel 3 160 17,9 17,4 
Hommes 11 910 67,5 53,8 
Femmes 5 740 32,5 46,2 
15-24 ans 2 930 16,6 14,8 
25-44 ans 7 205 40,8 48,8 
45 ans et plus 7 515 42,6 36,3 
Revenu annuel moyen à temps plein 

Agriculture 24 589 $ 37 556 $ 

 Source : Recensement de 2001 de Statistique Canada. 
 
Emplois et entreprises localisés dans la MRC 

Emplois localisés en 2001 dans la 
MRC 

MRC 

Nombre 
d'entreprises 

en 2002 
(exclu trav. 
autonome) Nombre Part en % 

Montérégie 

Brome-Missisquoi 223 1 840 10,5 
La Haute-Yamaska 164 935 5,3 
Le Haut-Richelieu  229 1 455 8,3 
Rouville  187 1 295 7,4 
Longueuil (Champlain) 32 150 0,9 
Acton 156 1 055 6,0 
Le Bas-Richelieu 101 785 4,5 
Les Maskoutains 492 2 760 15,7 
La Vallée-du-Richelieu 147 1 220 6,9 
Lajemmerais 60 500 2,8 
Vaudreuil-Soulanges 125 1 035 5,9 
Beauharnois-Salaberry 129 790 4,5 
Le Haut-Saint-Laurent 161 1 300 7,4 
Roussillon 87 535 3,0 
Les Jardins-de-Napierville 285 1 910 10,9 
Montérégie 2 578 17 560 100,0 

 Sources :  Fichiers des entreprises 2002 de Statistique Canada. 
 Recensement de 2001 de Statistique Canada. 

Évolution de l’emploi d’ici 2008 
Agriculture
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Sources :  Enquête sur la population active de Statistique Canada. 
 Prévisions et graphique, Emploi-Québec. 

 
Croissance de l’emploi d’ici 2008 

 
Variation 
en milliers 

 

1998 
(000) 

2003 
(000) 

2008p 
(000) 

Taux de 
croissance 

annuel moyen 
2003/2008 

1998 
2003 

2003 
2008 

Agriculture 
Montérégie 17,8 17,7 17,7 0,0% -0,1 0,0 
Québec 70,2 59,6 59,5 0,0% -10,6 -0,1 
Ensemble des secteurs 
Montérégie 636,7 695,6 746,1 1,4% 58,9 50,5 
Québec 3 281,5 3 649,9 3 907,8 1,4% 368,4 257,9 

Sources :  Enquête sur la population active de Statistique Canada. 
 Prévisions, Emploi-Québec. 

 
Investissement en immobilisation 

Secteur Année ‘000 $ Variation 
     en % 

Agriculture, foresterie, 2003 233 397 0,5 
chasse et pêche 2002 232 290 20,1 
 2001 193 430 -15,0 
 2000 227 574 -14,4 
 1999 265 799  
Ensemble des secteurs 2003 7 287 288 8,2 
 2002 6 732 963 16,2 
 2001 5 793 178 12,4 
 2000 5 152 357 1,2 
 1999 5 089 523  

Source : Investissements privés et publics de l’Institut de la statistique du Québec. 
 
Emploi selon le niveau de compétence dans le secteur 

2001 1996  
Nombre Part % Nombre Part % 

Gestion 140 0,8 220 1,1 
Professionnel 145 0,8 490 2,5 
Technique 10 410 59,0 10 815 55,8 
Intermédiaire 5 680 32,2 6 750 34,8 
Élémentaire 1 275 7,2 1 115 5,8 
Total 17 650 100,0 19 390 100,0 

Sources: Recensements de 1996 et de 2001 de Statistique Canada. 
 

Les deux principales professions du secteur de l’agriculture selon le niveau de compétence 
 
 

Emplois 
en 2001 

Chômeurs 
en 2001 

Perspectives 
2003/2007 

Profession 
en demande 

en 2003 

Revenu $ temps 
plein en 2000 

Part des 
femmes (%) 

Gestion           
0016 Cadres supérieurs – contrôleurs d’exploitation agricole 65 NP NP Non 77 934  12,8 
0621 Directeurs – commerce de détail 35 10 Favorables Non 35 659  36,8 
Professionnel          
1111 Vérificateurs et comptables 70 NP Favorables Oui 45 444  57,2 
2123 Agronomes, conseillers et spécialistes en agriculture 55 NP Favorables Oui 37 959  43,2 
Technique          
8251 Exploitants agricoles et gestionnaires d'exploitations agricoles 8 795 45 Acceptables Non 26 849  27,3 
8253 Surveillants d'exploitations agricoles et ouvriers spécialisés dans l'élevage du bétail 440 30 Acceptables Non 24 852  32,4 
Intermédiaire          
8431 Ouvriers agricoles 3 900 205 Acceptables Non 16 662  24,3 
8432 Ouvriers de pépinières et de serres 535 35 Restreintes Non 11 983  50,6 
Élémentaire          
8611 Manœuvres agricoles 745 170 Acceptables Non 13 063  37,6 
8612 Manœuvres en aménagement paysager et en entretien des terrains 225 NP Acceptables Non 15 521  12,4 

 Sources :  Recensement de 2001 de Statistique Canada, pour les données portant sur l’emploi, les chômeurs, le revenu et la part des femmes. 
   Emploi-Québec, pour les informations portant sur les perspectives et les professions en demande. 


